
A propos de ce livre

Ceci est une copie numérique d’un ouvrage conservé depuis des générations dans les rayonnages d’une bibliothèque avant d’être numérisé avec
précaution par Google dans le cadre d’un projet visant à permettre aux internautes de découvrir l’ensemble du patrimoine littéraire mondial en
ligne.

Ce livre étant relativement ancien, il n’est plus protégé par la loi sur les droits d’auteur et appartient à présent au domaine public. L’expression
“appartenir au domaine public” signifie que le livre en question n’a jamais été soumis aux droits d’auteur ou que ses droits légaux sont arrivés à
expiration. Les conditions requises pour qu’un livre tombe dans le domaine public peuvent varier d’un pays à l’autre. Les livres libres de droit sont
autant de liens avec le passé. Ils sont les témoins de la richesse de notre histoire, de notre patrimoine culturel et de la connaissance humaine et sont
trop souvent difficilement accessibles au public.

Les notes de bas de page et autres annotations en marge du texte présentes dans le volume original sont reprises dans ce fichier, comme un souvenir
du long chemin parcouru par l’ouvrage depuis la maison d’édition en passant par la bibliothèque pour finalement se retrouver entre vos mains.

Consignes d’utilisation

Google est fier de travailler en partenariat avec des bibliothèques à la numérisation des ouvrages appartenant au domaine public et de les rendre
ainsi accessibles à tous. Ces livres sont en effet la propriété de tous et de toutes et nous sommes tout simplement les gardiens de ce patrimoine.
Il s’agit toutefois d’un projet coûteux. Par conséquent et en vue de poursuivre la diffusion de ces ressources inépuisables, nous avons pris les
dispositions nécessaires afin de prévenir les éventuels abus auxquels pourraient se livrer des sites marchands tiers, notamment en instaurant des
contraintes techniques relatives aux requêtes automatisées.

Nous vous demandons également de:

+ Ne pas utiliser les fichiers à des fins commercialesNous avons conçu le programme Google Recherche de Livres à l’usage des particuliers.
Nous vous demandons donc d’utiliser uniquement ces fichiers à des fins personnelles. Ils ne sauraient en effet être employés dans un
quelconque but commercial.

+ Ne pas procéder à des requêtes automatiséesN’envoyez aucune requête automatisée quelle qu’elle soit au système Google. Si vous effectuez
des recherches concernant les logiciels de traduction, la reconnaissance optique de caractères ou tout autre domaine nécessitant de disposer
d’importantes quantités de texte, n’hésitez pas à nous contacter. Nous encourageons pour la réalisation de ce type de travaux l’utilisation des
ouvrages et documents appartenant au domaine public et serions heureux de vous être utile.

+ Ne pas supprimer l’attributionLe filigrane Google contenu dans chaque fichier est indispensable pour informer les internautes de notre projet
et leur permettre d’accéder à davantage de documents par l’intermédiaire du Programme Google Recherche de Livres. Ne le supprimez en
aucun cas.

+ Rester dans la légalitéQuelle que soit l’utilisation que vous comptez faire des fichiers, n’oubliez pas qu’il est de votre responsabilité de
veiller à respecter la loi. Si un ouvrage appartient au domaine public américain, n’en déduisez pas pour autant qu’il en va de même dans
les autres pays. La durée légale des droits d’auteur d’un livre varie d’un pays à l’autre. Nous ne sommes donc pas en mesure de répertorier
les ouvrages dont l’utilisation est autorisée et ceux dont elle ne l’est pas. Ne croyez pas que le simple fait d’afficher un livre sur Google
Recherche de Livres signifie que celui-ci peut être utilisé de quelque façon que ce soit dans le monde entier. La condamnation à laquelle vous
vous exposeriez en cas de violation des droits d’auteur peut être sévère.

À propos du service Google Recherche de Livres

En favorisant la recherche et l’accès à un nombre croissant de livres disponibles dans de nombreuses langues, dont le frano̧ais, Google souhaite
contribuer à promouvoir la diversité culturelle grâce à Google Recherche de Livres. En effet, le Programme Google Recherche de Livres permet
aux internautes de découvrir le patrimoine littéraire mondial, tout en aidant les auteurs et les éditeurs à élargir leur public. Vous pouvez effectuer
des recherches en ligne dans le texte intégral de cet ouvrage à l’adressehttp://books.google.com

1

https://books.google.fr/books?id=O0KDH-ALaxgC&hl=fr
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Les Elemens dela perfeélion Chrétienne
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_pcs de la Ci_r5u1ar_1on du Sang Рад’: uu ,Clnig

nurgìcn de Puig, надел‘.

._ р: Апйцн; Eccrelmoîï¿1y'1jn..`Difŕë£?5;

’ tienes l­1\\lìorìc,a: Ъцёокёё Ludévìço »E_llie`s
Dupin Sacra f2„CL11tàtís'Tl§`çc:>l\'§;gìàj Pgrïffenäf

lfxs этом ‚ in 4.. 6. 1. c'clì-l’Auiliéur д; láï

Bibâioghcque des Auŕhçurs. ¿_ _ ‚г

îoannìs arduìnij Soci'exarís­1;Í`u§ Ргсфйд‘

ruil dc Baytifmo qu:2Í_lio_TxiP_lcx` dg 'Ba‘_~

pzifmo pro«m9:\;uis/,de_Bap'rl.fm9 Ain>,v`iuoYBaplifmo i4u'no1'm`neChri(\i,' 4. §.0.Íl'. " ll

Infìruûion fur l’HiH:oire de 'Pxancè «Sc> f

fnaìnes рак‘ дстап4ез($с' par réçonfçs ,_ vêzcî`

une Explication des Meramprphofes ‚ _Avide: Si un Recuëil de brllcls fcnrenccfs'-pîxîêqs

de pluffcurs bons Autcuxs р: Ñ".Prcceptcurfdc Monfcigncur 1e.Duc dyÍMa'l­~

ne , fccoudc. lîdiriou, corrigé '8`c.,a_u‘gt_q"cngÉ¿

de_plus`d'un tiers, lz. 3.0. Г. Í _ _ _

_ Ellaìs nouveaux -de _Morale de ,l'à.me :fà

L’Hommepremìcx EH`a.y , к L 4,5 C.
Vie Rcglí: ¿aus le xr§ondc^~§:‘a'ŕ`MÃ'ïï`çì"t

.voxpixum a¢'1’A.§aá¢mi¢,n-.\4„.. с; ‘ ¿ .

‚А ‚де bon Мая; dq §l‘¿lxé„.ça&`\é в: С‘Ьос‚9;ц,_

parle (ç.fwanrM'. dè B1<g..y‘,_M¢a„»­¢in 'oxafxf

„ nire de Monfieur,> prcpofé pï;r«;le.l}loy_«polir'

:lcS.-­N¢\}3¿y§¿lçs Décoèxvçrges , avec сигару?
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egim еп „т: ест, 11.. go.'r.'Hi(ìoi-re du Ponriicar S. Leon il par feti

Mainbour, 4.. S. l.

‘-_ Idem , xs. е, v. Paris 3'.-hv.

I­­­---f-­ Idem дет. оп апШ en i..vol. reravee

fon Portrait, tres- ien_.imprim'é z..l.- ›

` ’ Les Dialogues Satirivques б: Moraux ‚р‘:

Monfieur Peri: де Ronën ‚ indouze 59.11

4 Le Virgile traduit en Erançoispar Mon

ñenr де Мацйвпги: nouvelle Eclirion reve”,V

corrigé fen „beaucoup d"ençlroìrs œveekplu
iienrs belles iìgnresrenraille Vcl-‘on¢:e~lrrapr»:.

‘lion де Paris ‚ indouze trois vol. 5. liv.

Le' grand Dilîionnaire Hilìoriquc , оц

'memnge curieux des chofes (acrées,8§Pro­`

phanes ‚8: Hiftorique, enrichies des vies-des

'2:rrriarc¿l`rcs..,'des Rois ,‚ des Papes , 6: cles`

'Auriieurs ran:-‘Anciens que Modernes , noni»

vlellesßdirionf,,augmenté de beaucoup clans,

le.eotps_de lfouvrage ‚а: Mroníieurf Мопед

11150110 cieux` volар. iv. 14/

` Д’: Livre de lofue' ‚ les {идее 8: кшн,щ‚.

îqluîr par fcn.M­dc Sacy,in з. 4.1. ro..F. Tens.

: ljesaurres Livres de la, Bible fe r;ron_v,enr;a`u[Iì~

‘dans la mefme Boutique. „ ‘ ‚Ь

_ LesI Voy¿ges„des«Ambai1`aàeu'rs де Siam,

'¢r§’France',":vec leurs Harangucs, д: tout> ce»

дай] ontvû, r2­­+v«4,l. . ‘

' Secoucl„’Tor.ne des Leteres ‘du'Cheva'ließ

¢i'H„er„p„ar Mide Fontenelle,'­n..;o.f.Le Pre`

"luier ’Rome fe difiribuënnflî pourxgof.

_ _Lfllrt de'^Pr6eher la pàŕolc de Dieu, con-`

‘при: les R.egles_de lfñloquence G_h\'rê¢­ien-c

Lne-m.. 4<».'f.. 5 ‚ —- Щ
’ IÈt_a‘rn.1cÀnIilridicum-, н. до. Г. х -*§90 _

; хэеедхегедсе: де In vie-nxregieuke-,« “А

1 lfpm lnrerieusyclenr on :loir атм fue-Í

я



 



 



~5\€%ionHIuranr_Iejouŕ, avecune ìnßruúîînm

г17ас11е‹ропг1’0га1&›п , н. zo, f.

Leerre.d'un Doéìeur, écrireà un Million» .

»'«nair.wde la Cb.ine,`r s.ro.f.

'lf21'Qrf:r`ifòn.Funebre de Mellire Gafp:-r д‘

aiemiane la «Co{‘te'„par lek. P. Paul , du'

Nif-icxs’l3rr:li¢e«,­~Defìnircur de la Province Sc

-Lellis; 42110.- ll ­* 'v ’ ‚› ._

_ -‚‘ »Prariqu'es,pourfe conferver. en la Prellen

_ . ее de Dieu, par М. Carbon, in.1.4. 5. ff

‘ »W MerlirarionsV pour tous les jours du moi`s;.

fur la-paílìom de noßre Seigneur', in 1.4. pf..

-É Inûruéïions l"amilìeres"» ;»ů1l." l'Or2.\ìl-Olli

темам pour ceux qui commencent à pr;-‘

niquer ce l`aiur Exercice , augmenrè par M..

-‘Corbon , in $4. 7».f. ’

' Лвтйсагюн des ul`ages`deFrance§f\1l.le‘s­

.mariages des enfans de Famille fans lecon*

Qfenŕemeasfdo leurs ’parens. par: M'. l:.fMere_e­ ‘

äôvocat en-Pairlemenr, rz., 3o.\’­.

HemrtleursI funebres de M.le Prince, ou Cllr.

expliqué routes les Iufrzriprions,dev-ì[`és` Ba'

‚мы; & la genealogie defa nraifòń , par le

Д. Р. A/ime1rri¢:.dc la Co1nPagniede_!e£us`­

-4r z.o.'l". ’ .- .1-~.=."r ez'. ‹‚ ц‘ Ф‘ r

\ _ Ell`ais___dc._ Morale 8: rlef~Rolitique`,“r§„r`1`:

‘ńî¢i’Hra*ieé-'d1es'Devdirs de l’linn;m¢ -C0.'nE«`»

¿Cré -Cßnjlme ?;;_rriculier.»Br comme ‘Маша:

-err ïocierëde l"origi'ne zlesibciexez-,.ciei1cs,.

«4ll„=4'Auror:ieé§eles§Pri.ncen 5: дальним r§e‘

f11_jers‘-,_ì'a.-`1.:v-_.;¢gl`¿ H- — 1 ’ L .“'»"’Ámbafl`a_dr»sf»'&e :м2— le. ?Qome¢>d¢ C~`..\1s`ll::­>

bagues „б: <‘1e­\Monf1eur_Giranlir­1.far1p.r«ës1 «Ln»

­(‘»rand». Seigneur. :irvccpluíileursY l‘i,eces‘-cuil'

fxicufes, tirées des1.‘Memòi.re.s'.~de:rousf les.

Ambaffadeurs de i‘r.1nce.à.la Poree.`­<_§l_1î,i

_fom - çrxnq¢iIìr¢»„ì.le'e1nv:anr'ag"-.S'L]ue la .Reif

Í

———....



gîon , ‘З: tous les princes де l'Eur`ope on ri

re' cles Alliances faites par les François

avec Se Ha-nte1l`e`, depuis le Regnede Eran

gois 1.8¢ particulierement (он: Же Regne

-du Roy a`rl'ègnrcl de la Religion ,~enl‘e'1n­»

ble Plulienrs Defcription- де Pelles ,.86 ‚ д’:

Cavalcades à la maniereY des Turcs- ,. qui

Кон! point encore elté données-au Public ,

— ainfr que celle des Tentes clu Grand Sei»

gneur , in- п,- ro. f. ­.

Philolbphia vctus-8r`n-ova Colbert, 14.6»

V'. 9. liv'. / ’ ’. ‘ ._­g

Le Code du Confeil ou Reglement сов‘

' cernnnt la procedure du Conftìl l?i1blìé'lc'

’Juillet I6-87.in x.'4.1§~.f.

Oraifons Funebre . e-~ M'on.l’eigne\'xr lc

Prince , parle R. P'. Bourdalonë prononcée’

en 1687. in 4.3- 30. f.

Remarques fur laf Langue> lirançoife де‘

M- de V-angeles „utiles-à ceux qui veulent

bien parler 8cbien écrire ,nouvelle édition»

Icvûë б: corrigée avec des- Notes par М. де

Corneille де Ж'Асадеп1Же‚Б:ап99ЖГе „ м. ым

4,liv. wafols, ‚

Le Malheur de l'A‘mout. , où.- Ьеопогд:

д’\7"гё,!ъ.е-о.сй‚ " ‘ '

­“' Difconrs fur les- A'nciens«­de M. Longv

Pierre, auteur-de l’A-nacreon , xr..„1.­5.f.

Continuation des- Ell`ais\de Morale , con

nenanr des Reflexions Morales fur les«E.1;î««­>

tres 8: E_v..-.ging , 1«z.3.v.7,.liv-..ro.f_ ._

Vniré de |‘I.~`,glife on refutarion du Sill:c«

me par М; Nicole, in и. 5,o.»l`. ‹

Tout1:s­le.<.` œuvrestle M. Varillas- fc dì

Pftibuent chez le Sicueñmaulry- , â l.yorr„.

Slçavoir , ‹

Hiûoirede Charle­Nenf., in a,..a..v.xz'.'.l‘».



.in Iz.. 5.v.'3. l. IO.1 “jo 'Hiflclläxîìîlc François premier iq.4._z.vol»

l ‚ “цмч. ’

„Э ldern in rz., 4- v. 6.1. ‚

Education Кап Prince , 1;. `:..v. ;.liv. „

„l.’Hiflgire des Herelïes, in 4. 4. V. L4, l,_

«­,­_. Idem lz.. 8. v. 14. Ну.

‚КёропГо de M. Vurillasà M. Burner, in

8. 3. liv. А А

L’Hi(l‘oire de Loiiis douziéme,4.3.v.18.l.

La ‘т д‘ Salomon. par м. de Cheify» i.“

8. 1..liv.. V .. _А А А ‚

‘.р&Еа1‚1Ё5У&Ё5:^ГтЁ&$ Qrhoxnanes э ЕР‘ 19%;

ЮШЁФЕ C_l\.Iê=iCl\11CS. @D Hongrie §L.d3*?S laf»

M.Q1'¢'Q ‚ QVFG 1% Pri@ de pluílcusi P11985

fur les iufìdçlllcs, x4z....v;5»„,{`` А D 4 Y

.-Rßlaron de mi .cc qui regar/éela. МОГ

°9’¿F»» fes Hêbiwìâ. é¢.l§uL:§".r%I1d.l?.s\.¢ ,.U`­..

‘Ф’ aes. meilleurs A.;u»e',u;s qui rm,«.­¿n5_p,a`:liél

1'\1£q.u'àprs(cr.1; ‘вы 1.;-.Lg _' .. er .‚ 1 _ ‚ : ‚

La Morale dú S. Efprit ‚ 0fl`1 les deyqiìgj

du Chrétien феи çlegfeulçs p§ro_le`s deП?

triture faint: ,in Qöìayo 3. liv, V У А ` Í

Банда“ fw.§à1u.ûqns genere lesY Erreur' ‚

¿C lafaulfc ¢Qm¢mpl4rìQn;, in п- ‘:.Г;_

„Alŕxïxanäâll de мщд pour 1‘Anrxée 1688;

lo. . ¿.1 ‚ .v ,‹ „д

fAlmanach de Liege pour l’Anne'e 16,8 8.1# '

ols.

Г СоппоШапсс Не: temps` pour 1’Ann‘éc/'

‘ 1588. 7.0. L ‚ 1 ›

‘ ~Reçuëìl des Pieces de l’A,ccad\emie,З Difcours proaouçez „à AlaV Yre|:«.r.c_.í'eur:;r.iflflA

’ des Lmr_cs`de ‘шайба: „de M- lc‘ ‘ё11ег-‚йа4ььь11 . Ä ё’ ‚

Relarion de На >\lîli:¿i,i'x_ e ‚(фаз _.lvm,.cn;.r'ìg.é ô5.aL\gm?=n.&ŕ­.è¢çrl“§s“.&S. gig;

»_f

М...“
 



pîrre ‚ avec Рыси“ ñguresen taille dou-"‘

ce ,in 11.40. Г, ‚ _ ’
Meditations Pour tous les leurs de ГА!)ь r

née furles Evangiles de chaque Semaine , "

ouvrage rres­utile non­fe`ulcmenr aux per

fonues Relìgicufes, В: à celles qui chd

chent Dieu , danslernonde . mais auilì aux ‘

Prcdicarcurs . 8: particulierement aux

Gurcz par мышцами рок: Royal, 11.5, v. ï

7.1. loaf, V

Ь’Агхг1г5оп.(н&&ц:е pour la remiñìon
des Pechez dans le Saar-emes: de PerxireläereJe

fo'\1rerxv.xìêA par les Óraeles де l'F.¢:riture`
feinte ‚ par la doêtrine des VCouciles ,` 8€

рт’ les~ Senrìrncus despues де ­l’Egl'rÍ`e 8:

des Theologicnr, in'4.«1.. ‘п `ls: l. ­

`Défene«:‘dcs` nouveaux Chrêrìcnslôi cles

Miflìouaires де la Chine ,du japon бедер!’

lndeeconrre clcux»Lìvrcs 'm'rule'1,"la Morale‘

pratique des lefuiresße Yefprit де ‘М. Ar

naud , rr.. 4o. f. Y

Les grandes verìrez du Chriflianifme

qui donnenr- la methode de bien vivre Se

de bien mourir ,pat le R. Pere Bal де La

Compagnie де lefns , rz.. ro. f. ‘

- Breveánûruëkiou pour parvenir feme

mcnr à la pexfcâiou , in n..15.l`. Y

Talmlarum /Iflrarwmimmm pars Prior- de

m0tibur Solis Ó- Luna ‚пес-уют de pojîtiom

ßxlrum ex 'ípjir obfervärionibus deduëŕir : шт

“fu mbularum cui ßdjeéïß eßfûlumctrica M?­I

rimini campunmdmum Erliììßum per [alam
tvißngulorum analyjim ad meridìanam P/M'-I

реф»: _4nt1svre1’h.I de la НЕ“; Regia мы”.

(co: Profelïare, Ú' Regi@ feiemimwm Aalde

mia. fado, 4. 5.1. -

La vie du Pere Cotonì, деда Compa»



ЕМ: де Iasus , ConÈç,[1'eur, des Roys _Henry

jquarriéme' ; & r.ouis"’1`rei1.iéme, par le

‘Рис Dòrleaus , inquarro Y4. liv. То, fols.

_ " Ix.`^.'=r"Fr`»_aoi¢:r<: de bien pen(cr.dane les ‚Од

'y,. vrages1d'Efp'rir Di,al¢;\,grrcs"¿.K inquarto Гуд

.lívn .. _‚ _. ‚ —. ‚‚

I 3 'lob ., traduit ‚св Б1’ап$е‚1в.‚ ìr¿o¿ìav_ò.., 4.'.

liv“I ' ’ ' ‚ ’ е;

Pcnfées Cbrêrienn.es`furcli”v_ers fuiers. де

'1S`reré, inoéìavo , 50. Í`cl`s.`

` .Trairé des Srarurs ,des Origines ',Nqms,

^ de'linirion8¿divifron"dcs Srarurs,rz..z..l.

„ Hilloìre cl'u,ne`,DamC Cl'1_rërì_er‘rue д: là

`Chine,'ou 'par ofecalion' les ufages de ces

'Peuples , l‘éra'blifl`emenr de la Re1igiou,les

manicres d'e`s`_Millionnair¢s ‚а 1es,.exe\'uí.­

fc-e”s"„í:le’1’i<:'re' d'e‘s;Nouv¢aux Chreûiens fori:

"ekplique_z` `,_'ìpd'ouze , zo. {`. . `. _

1 _Aphorifmes de Conrroyerfe où lnílru;

`étions Carboliques,ri`rées de_`l’Ecri\.‘ure. des

„Cc>_r1ciles.8c_`_5:les Sainrs’[’e`res , indn.u7.e‘ ,Ä|.n`.

Ífolà.' ; "` ` ` ‚ ‘Ч’ _

' Hilloire Po'e'rì`qu'e_çie `la Guerre ,'nou‘zel­

-lemen;declaréeemre‘_le_s Anciens Gt M,odél'<

‘nes;.,in<10uz'¢, 1. liv; ' “ '. Ъ

м}; "_r_ill:eor`rle$’_lll ons de_la_n6uwélleYOralìll§"n;&É}'Q1iêrud , ïndouïe' ,`.“"3e.

\ fols. — — -I ' —

` "A lÍe‘llekions`.Trîí °p’ç:_u"r`l5l_`a`ir: ’oůh

plaire' dans l`r:`1ìì%ornr11etee du<.Mo _ „ "
"_’clouze,z.liv¿"‘` к" ‘Vl `

ё -- Lc. снизит ьMod~¢'CdmÉdi'ë‘А

г‘;

­~v

__ ¿’Ancourr ,.indq.uze«,1.;~.f„ ‘~ 'f "1="`§

_ -le ueráraéiòfwdeerbeehïes Mîòggiìeurf

»1a’f¢na„'.m~­;.ina=o.ne -;'§.-'"a‘;1r.'~1'» М!‘ — ’ ‘

а ‘_ qmfun rmbmrevm. re-~r>fim."er1'¢e’l.Trìń»«

E.. ~



lié par le Pere cl‘Aubenton;X'c-fuite in¢inartq,­

ro. l`ols._ _1 Ж di

Lettre curieufe 5 un Amy dans laquelle

'on fait l'Ana.life де la nouvelle' Theologie
'Mjllique du Docteur Molinos ,` inquartol,

lo-f0,l5~ ‚ - : `
`Hil'loire'Hes ¿eux I'(Í'one1_u'e_ran's де

Chine', 8.50.1'.

La Rcyne де Luzitanie , inclouze 5. vol.

liv. ro.f.- 4»

Inllrucîion de M. Vlìvêque де S. PODVH

i'n§l.,3o.'l`. › _ ‚

Í' IbiffV urs fur le Sacerdote , incl. 40. fols.

Hiûoire deslntles Orientales , 4.. 5. liv

Réponfes aux plaintes des Protellans ton

fcbant la prétendue' pqrfecution де France ,

"m`1l‘on expofc le fentimenr de Calvinßc de

tous les plus celebres Mìnillres , ind. 4,0. f.

` Les Devoirs дешёвые В: des doine{ti­
‘Час; par M.-Fleury ,viricll ‚ро. fe „I

‘ Poefies Palìorales de M','de""l­`ontenell¢

_authcur du Dialogue des Horts,_ avec un

Atraité fur la nature де l‘.Eglogue 6: une Di

„то“ fur les Anciens д: I¢s'M¢d¢m§‘,

1r­1<l.3o> f. - ' ` ‘ ' `

" Éaraëtere de’Theo'1Shi‘ete., ii1d.5'o. f. ~

 

_ ' _,dvix pour p1.«‘«¢¢f`1v¢r1-‘.'¿u.f'¢..

(%4"Air ui commence par, petits Oy.feau‘x

 

mi я wer vosrlßilifr dei: . кат“

P‘8=$I­„ «_ìx„.;.‘« _ .‘:_"-» ‘Ё:

=›‚„ .1f,a.$4eda.ill=.1.l°1=.rrßar"l=r­11. Pageш

Larr uf cnmrrrenee Apa¿r..yro£itoris -du

„EPS ‚— ."~.J’ P.: _ ‘Mg if/irxcuns
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ж ¿UNI/1.E_R -1

I les> Sui€îS.`d'u1`1

‘ Prince qux> fai: les

. dcliees `d'e¿{:mY Pefu-.­.

‚ У ple , 8€ l’:1¢lrxa11‘:.­rim1~

de -toute la Terre ‚ eloivene

cb-crcher sl l’cnvy à meure Га

gloire dans fon plus beau jçgurj,

8€ prìncipalfemem: lors Чаи 3.

Porté celle de l’EF£û-,Cil ufques „

  

`pl|.1s_hzu.1t degr_é.dÍ.<':lç.,`§{._=.tio11 où“ l

{тип 16158. ' A»

‘Р;
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д. МЕ R-C V R E 3

elle ‚мы: monter , quelle .joyc

ne dois-je pas reíientir >d’[elvo'1r

Ранг des grandes б: incompa

fables aótions де Yaugufte Soni:

ver,a1n.q-nr nous gouverne,V am

commeneemeni:V de prés de

_deux eens de mes Lettres ,qui

ont paíïé jnl`qu’au fond des ln

dcs., SC qui ya font en quelque

conlideration, parce qu’elles

y erpprennentI les merveilles.

d’un Princy-e,qneqnelque Mo­._

narques Indiens commencent

déja àilniter !On voit dans la

Relation du Voyage de Siam,A

écrite' par Moniteur l'Abbé де

Choify , qu'ayan,t demandé

'des Livres à Batavia .on luy

òFFr1td"a.bord le Mercrm,:.,corn­.V

,me le plus curieux qu’on cull:

ence pays là. Il y avoitlong­

temps _que les Millionnaires

rátalulidans ce Royaume l’y fai

д.“ .



/

G A L A NT.' ’

fuient Iven1r.~‘Ils­cn стадии

foienr en Sìamoìs, tous les en-­»

droirs qui parloienc де ce Час‘

Sa Мата’: fait de grand ,Sc де

fes Conquelles, pour les faire

lire au~RQy de Slam. Ie Ка‘

vauce rien que je n'aye par

écrin. lugcz parlà , Madame,

combien vous devez eflre con'~

tence de ufavoir engage' де—

puis rane d’anuées à _vo'use".cri¿

re tousles mms'-ce quiffe palïè

’ де plus curieux dans le monde,

puis quevousavez contribué'

en quelque Façon 'à faire-’pu-f

blier la gloire du -Roy. Ie vais

pourl'uivre‘,> Se commeneerayir

à mon orclìnaire par une Vagt_:`à

tion Véclalsanee »dc ce granel:

Monarque ‚ Чп1т'еп: Еоагыгйс

eoûlours non [mlement род?"

еп faire une pei-mure à la Árfcf:~

ůe д: сощез“ mes f Lerrrerr-_¿-` I

Az.
\ 4



4 ' MERCVRE

maìs'cncore‘pt6ur cu embellir

d’aun1'cs endroits. 11 fcmbloic

q.u’on ne Buß Iríen ajuûccr ё.

tout ce qu a faut ce Prmcc en

faveur de ceux de fes Sujets

qul oncle malheur d'c'trC obli;

gfffz chf:I plaìdex'. Ou a1‘vL^1«p2LL

Ar<>'1Pr1‘f:Y fous fon regnaY ‚ uu

1wuV:;1u~ CodaI C'lv'1l,>ôC un

Criminal „avec unc iuñnìté

de beaux Rcglenucns , ё: dC_

fages Ordonnances fur toutes

les chofer; qui peuvent dormòrI

.fujer à des conccfìations. 11

n’y\avoit,auLrcFois qu’à fc pr<:-I

[enter pour cflre receu Avo

cat; on uc rcfuíuíc perf`onuc',‘_

öcil u’en coutoíc qu’uue*fum

mc tre/s­modiquc pour quel-:I

ques droits qu’il falloir раусг.

11 n’cn CH: plus dc rnefhlc ан‘

jourd’huy5 on oblige àérudicr

trois aus cn droit ; êc 11 quel»
\

к
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ques Avocazs fom prefeme-.

menrfoullrir-lesParríes,ìl~l:auc

queleur pa1‘c:ll`e„"«S>c> 'quelquesr

incerefls particuliers en foíeno

cáxufe. Les Confeillers nefont

r:eceusqu'apre's avoir fait voirI

leur capacité dans plnlieurs

‚ Р1а1‹10усг$,бс on leur falrlubir

un4 examen allez rigoureux

pourleur faire peine, 11 cou:

cequì;1ef’céord_onnélà.-delllls

n"engage'oic pasles plus parel’

feux cl fe rendre habiles. Le

Roy zi fai: auflì cle belles Se
judicieufes Ordonnsmees` fur `_ ì

les degrez de parcntédes Cou~

feillers ,_ qui pouvóìeuc `quel

quefoìs` Caufer du pre'ju„clleeA

aux lPa`rLic:s.` Comme on ue

‘рт’: арротгсг. de ‚спор Ёсхадс:

p1_'écaL`1ti-ons pour leur faire

ayoìr une bonne &„prompte
`_

111111се ?1`а.11$ les „expofer ar

.As



67 M'E RC V К’ E _ ‚

d’excelïìve`s dé penfes ,‹— tant де

Reglernens ont elle' faits ,Íque —

quoy qu’il en cull: encore

quelqnes­u‘ns al l`ouhaiter,il

fembloit qu’on n’en delîrall:

pas davantage. Cependant Sa

Mafjellé qui veille plus au

bien de fes Peuples , qu’ils n’_o­Í

fent eux­melrnes l’attend.re

деГа bonté, 8: qui á toûjours

les yeulx `ouverts fur tous leurs

’ bcfoins ,sapplique fans celle

A .à_;che»rchcr de feurs moyens

pour faire que la necellité де

.plaiderfoit moins one:‘euf`eâ

ceux qui ne As’en pement dé

Afendre.Y (Гей pour cela que

13. du mois palle il fut don

„е un Atreltau`Coní`eil (ТЕМ:

дн Roy , pour la taxe des OíH~

ces де Procureur.Vous fçavez

—' Madame, qu’il n'ya point de

A lìrofeflion», quelque utile ‚ öc



I `Í'G"A"'l..".`AI\TT; ‘ е;

Ч11е1с1це parfaite qulelle -foie

par elle-mef`rne ,dans laquelle

les--particuliers de la mefme

profelïion nïnrroduifenr. des

abus. Cela ne fe-‘voirque trop

fouvenc parmy les IProcureurs

done pluíieurs foulcuc leurs

Parries ‚ par une fâcbeufe

mulriplicìeé de proceduresex­

traordiuaires.,&c inutiles. En

[uice ils vendent -leurs Chars-.

\_

fur ce piedalà, «Sc Aceux qui les

acheteur , croyenr fai-re pear

de m.al"'­cn les imitant: parce

qu’ayanc acheté .ces Charges

fore c~hex‘,ils feroiem malleurs
ада} res s’íl_s Ien ufoienr autre

meur. Ilefl doux de prendre ,

ůc les Plaìdeurs cr'rJiroien`t fe

mettre au hazard де perdre

leurs caufes , ou .du moins

qu'elle_s .feroienr ‚ porrrfuivìee

avec. r1n¢:,.§dangereufe.‘ negli"

A .4
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gence, s’ils reŕ`ufoient' чае};

que chofe. Aiìnfi You ne doit"

pas s’étonner.s,1l y а des Pro-I

c/ureurs qui senrichilïent. Il

fuůìt Pour cela qu’1ls foient

d`liur'neur à faire 'quantité de

procedures , Se à exiger des

droits. Les Parties quiont tout

à-craindre ld’eux , n’of`ent leur

rien refuferi öc il y en a meme

beaucoup qui donnent fans

qu’ou leur demande , cc 'qui

iucornmocle fort Ile ‚ donneur,

qui fe trouve prefque toûjours

ruiné, s’il perd fon Proces. Le

Roy voit tout , conçoittout , -

entre dans /tout , 8€ comme il

fuit toûjours l’é-quité ‚ il pour

voit à tout par des Reglemens

utiles à tousY les intereffez.

Ceux qui fervent à foulager

leplaidetlr , ëcqui luy don­

nent , pour aiuti. dire, la vie',`
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eo l`empe'cbanc de fe ruiner,

oflencaux Procureurs le то‘

yen de rien exiger d'in1)`uíl:e,

êcdont leur 'confcience puille

ellre chargée. YVoicy l’Arre{l:A

dom: je viens de vous parl'er„

LE Roy eßfmt infßrme’ 'al/r-pr‘1`x1

шест]? des Offres lle Prom- -

reurs du Parlement, á'.Iur1flli¿ì‘z`orL_ `

de l`Emlo: _du :Palais Ú.' de reuxz.

du C_Ímß¿'lct,\al'¢'I Pari: ‚ф‘ der ßzm _.Q

mes q-ue_fe„«vrmlmt leurs pra,tr'g­u¿'s,..

te qui ш pcuvtrvrnir т partie gut.

de la „ширина: ales- proccdurfsx

extraordinaires Ú' inuújes , aune.

Ú' ли It/re’714-alzar des Ordommnaes-,.

ЕМ’: ф‘ 1‹‚›3/‚т‚„‚,_ ф‘ à lnfòule

Ú" charge des- гдтщ А `quvy .‘>‘n.`Y

1|/ln7‘.fß¿‘1)o¢;l‘nnt‘pourr/oir : Oily le

RapportМысли!‘ Pelletier , Con»

м!“ ordinaire» au Gonfeìl Royal;

Cdnlrôleurgfneralrles I­`ínanm,.SA; У

А:
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Mßjcßëen _/on Confed , л `]î'.n‘¢"!.¿*-

prix des Oßîces des Procureur: dn

Pßríemmt , Ú' autres Iurrfdrfŕions'

de l’Em:lvs du Palm'.f,à la /brame

de duale mille livres 5 ф‘ celu] des

ojîces dq Procureur poßulmrs nu

4’/mßs/etale Р)!!!‘ ,ßì laßmr/le de

kuìtmille Логи. Fßit tru,exprfßìt

ddfënfes д “их qui les nrqwrront

à favenir ,alwugmenttr le prix nu

шт; desfixntŕom ,par ‘овладел.

пе ‚ ou autrement, en quelqurfarxe

Ú' ‘пятен’ que ce Ли: ‚ à prima

contre ‘les Vrndeursde 1‚‹п‹4‚/‹а„

Ода’: т‘ prrßt de Sn ‘Majcße'; Ú*

¢a‘nt1¿lc5Arquereurs de /ix т!!!‘

Li'vresd’arnenalr , P4746/e fm: de’

part, Veut Úordonnc Sa Mßjeße’ ‚

дне dans les Contraóhqui feront '

‘или, de la 'umu defdits .oßïœs

il. fait mis une r-_ìaufà exprzße, que

Ката: de Procureur «vendu n’exu­

#point lefrìx ëxcïpar le рифм:

з _



GÄl..Ä’N»'T', rr..

Arrejì , дат‘ [Ex«truiìferu utturlye’

jbus le.rantr:«frel dei ‚дамп: de

provifìons quiferom exprd‘ìc'e; alu.

dit дым’, ф‘ fait mention dans

lcfdites Pramßom : Et à fégurd

des Pratiques , elksferout 'vendues

fcpurŕment ulefiits Од“: de Рю

витеишд лит‘: Procureur: qlfuux

Acquereurs dfßllits 0ßîces,uuf2]uel.¢

.Su Mujcße’ fait 'dcîfìnfès de le;

arlaetterßus des »ams Ó' ‚ perßu,

nrsjìoppofëes , ny rfc» joäir.dire_

¿ier/lent nj indire¿`t’em­¢nt,'._ìl l’¢'xcr_

‚На‘; toutefoisdcs Eufum.. dci. Gm.

alres , bu Hëfitierswufquels Sa Mu..

irflëpcrmet de pouvoir ./îwcedcr, д’

exercer les От“: de Trorureuzs,

avec les pratiques dont leur; pemg

ш purrus àrfgutls ils. .liletiteuh

fßoientpaurfurus. . ~ . „ё . _/.

‚
'.`_.I <41». I -3.’.

- Ila elle еп1`111седдсеН`ед11п

Memolre enexecution de-l’A1_r„

’ A 6
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ticle XII. du Titre Х XXI. д:

del’OrdonnsmcecleS:1.M:ajeiië¿>

„см mois d’Ävríl 1667. pour

eflre examiné ,ögenfuite pro

cede àla cöfeéiion duTal>leau, .

_ou Regilire qu’elle ordonne.

Ce Memoire contient trente­_

huit Articles poorvles falaircs

des Huifliers ou Sergens , 8€

dix-huit pour ceux des Pro-.

cureurs. Il у en а ацШ pour

les falaires ôc vacations des.

Gommiífaires `; Subílútuts , Se

Notaires. On y v-oit encore

pluíieurs Regflemens touchant.

13- Chambre Civ-il-e, les Scellez,

Inventaires _, Comptesßc Pur.-1

tages', ainíì que rouvchant les..

Proces par/ŕzerit ,V les Criées,

les Ba.u~x Iudiciaires. , 8: les,
droits du Sceau des Sentences,l

5(-.du peti\ìSe«::L4 _ ` 4 А

»_¿1.y а víngtans. ou environ;

‘А L_..



G'A‘LA'N'r.‘ ’› т;
que le Roy Ht faire' la »plaf-I

' part de ces Reglemens; mais

comme le temps apporte .du

relâchement en toutes chol->

fes , il а voulu Чиж fuffent

Á`renouvellez. Doit. on s’t':­`

'tonner aprés cela , SC a'pré's.

tant de prodiges qui font

tous les 1oujrs‘.a.dn1_ire-r 'f fom

regne, G rout_l_e monde dertien

re cl"'aecord";qu­e l"`Empire""cle~

l_°V11,i.\"e1’s‘neY lferoit pas Íd’unc`

alle-z valle e'te~neluë pour ftlllire.

à unñ,gra_nd- Princ'e._ Ce ne

font pas fen-lement les François.

qui ont des.,fen‘t.in:1enS<. lì. тыс;

pour fa grandeur, les` Euram

gers les pa.rtage1it avec ценз’; `

Se vous Ганс; Voir dans ce

Son.n«et~real`ien du Pere EmaL­.'

nuël à Martina. C-apÍLu:in¢dus

Royaume de Na'p«les.„ Il vie.

le. Здавцё. du Roy. с‘; gaßänn
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parla Place des. Vié`toíre's, Sc

cela luy donna lieu deY faire

lesvers ue `.c vous envo с.
Ч J ‚‚

Vous aurezle fom de les ex

pllqucr à vos Amies.

мамамгмзьъан

ALLA MAESTA

.‘CHR1sT1AbusSxMA

DI LUDOVICO Хпд

11 Grande ‚ invirrifíïmo

Rè delle Francie..

L.

Sowßrra

MV/edel 'Ciel,. da cui Soumm'

„шт,

Trrndona il meto~„e I"/Irrnonic le

3:: ф”,

Folate : eper omar le Rrggic fuer: ,

Da'Permfßïzmmorml caglierefiari



G A LANT; 155»

Là Rедим ilgran Ьи1@!,ёш1/‚Ь!сп4

dori 1 ‚ .

Dunno à Barbara [uml .amßw piu'

u ‚гA óml’¿ ‘идёт’; ‚ rbc dell `¢'m‘pz`reI

f [сыне _ .Hulaßm „Эта dißelle , e non á"Al..

— lori. '

,Quinçi de gl’/lfm' nml: rino-'vu il'
‘ l {до ' .

Hu rl’Armi 1'-líu/bri fue t'l_[en_fÍ:‘­­­

ronde ‘

Amin lßíeàuôwrrlußa empiu di Xgl@

. Г

Е р» .rzjjê @mini de Srfttri ir

pwd» - `
_ Aggiunga Mondi ¿que а Meurluïiì’ `

`(."."¢’{¢1. ' з _

у ` МОИМ; ‚' ‚д ~ —

\— ‚

1$.`„ ..., ‹ . »wsa
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Mouíieur l’Abbé d'Argou­

gesa été 'nommé А l’Evefchê

'de Vennes en' Bretagne. Il ell:

Íìoóieur de Sorbonne ‚ ё: sell:

acquis une grande ellime dans

ce Corps. Mr 1d’ArgougesI

fon Pere a elle' Intendant де la

Maifon de la Feuë Reyne-Me'

гс; 8: premier Prefident du

Parlement де Bretagne. Il ell

du сомы!’ Royal, öl il ya peil

d'horn1nes dans la Robe @Yun

merite auñî` dillingué. _

Еп vous parlant dans ma

Lettre ci­e_Novembr-e des _ B'e'~.

neŕicesdonnez parle Roy, оп

ma Ifait connoillre que­~je"mc

fuisentierement trompe dans

le .premier article. Ie “одна ay

dit que l,’Abbaye de /lilebrae

avoit elle donnée à Moníieue

l’Abbe'cluPour,PretcdeMon~

ßen: Petit Bourg , Infpeéltetur
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d',e“Cavalerie. Ceque je dois à

la verité , Yfr-toll qu’elle rrfefl:

connue ‚‚ iifoblìge rl reparer

cette faut.e;«'. L’Abb'.1ye dont:Y

faiy vouluA vous parler,’s’ap~.

PelleÍPzámc ‚ §¿ non pas Brême..

hlle ellen A uvergue,.ê¿ le Roye.

en а pourveu Monlieur l’A_b-`A

bé du Bourg de Malauzatvf

Prete de Monlieur le ComteI

du Bourg de Bozas, Brigadier».

dansles Armées de Sa Mnjeflté; _

ё: Maréchal general des Logis

de la Cavalerie de France. Ce ' '

Gcntilhomme .c.{`time' par fa,

valeur ёс patloii merite, eff

Neveu. d’He¿l;or du Bourg.>

Capitaine dlnfanterie dans leA

Reginient-de Czillellatn.V Aide

де 4Caiiip dans les Armées cl.Lr~_I

feu Iìoy.Loü.is ХШ. fous Мои;

freut le Cardinal de la Vallete:

Gouverneur du Бош: de ‘Ведет.

~` _
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Mßjeßŕen ]on­Con/eil , A }îxe'l\,*«

prix des Отец des Procureur: du

ßßrírrßmt , Ú- autres Iursfolifŕions'

de l’E-nolo: du Palais,-à lo /¿mme

de дана’ mille livres 5 áweluy des.

Oßïoes de Procureur pofiulßm ли:

¢‘/Jßfŕeletde Paris , д lafomme де.

herir` mille livres. Foi» tres.. expreffeo

дарил: дееих qui les ßeqzrfrront

д Frwenir ,olùougmemer le prix au

defy; olesßxntions ,por conrre'­­Iet.,

ne ‚ ш outrement, еп qvelquejorte. ’

@mooiere que ce fort ‚ д peirìt

:antre ‘les I”endeurs'd_e parte olefoljts.

Offre: м‘ projït ele .Sin Monje/ìe'; Ó*

eontrìfllex Апреля’: ole ßx mííle

livre: ­á’ßmenol‘e , ‚там foros de’

рот Veut Ú ordonne Sa Mnjeße’ ‚

4que dans les Contrańîyqui feront '

„та; ole In fuente дел!!!’ .oßïees

il [oit mis une olnufè expreße, quo`

{От}: de >)'~’ro¢:mreur wud# rfexee

де[шт Ieprix fíxe'.far le ¿1>refm_t

з _ ‚‚
р.
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,tyre/Í , дат [Ехгглп/Ётд uftnrloe’

Ли‘: lcrontrt-‘feel des ‚Ьнт‘: д‘

pnrvlfians qui/eran: exprd'ìc'e.¢ alu.

dir Oßîcc, Ú' fait mention alan;

lefdites Profuißans : Et il l’e'gur.fl

¿rs Pratiques , снес/Эти‘ 'vendues

fepurŕment defdits идее.‘ de Pra

` cureursuì autres Procureur: днища

Acqucrrurs drfdits 0jîces,uu_/Zluels

Sn Mnjrße' fuir dcfìnfìs de Irs

nrlaettrrß-us des noms Ú' _ perfònf

lmfuppo/e’¢s , ny ofen ;'oiìz'rè,dire_

¿fer/lent ny indireïůemenz, Il l`¢'xcr­.

рт toutzjòisrùs Enfâns, des Gen..

¿res , bu Hëfitiemuufguels Sn Me

jrßépermrl de pour/oir /r`|¿cedfr,á'

„cerrar les Oßïces de ’Prorureurr,

avec les prunqurs dom* Leur; реке;

ш pßrcns alefqurlr ils .heritrnh

fßoicntpourr/cur. - _I`

х
r 1_:

Ila ellzé enfuìre-,drell`é«v`;un;

Memoire en' eerccuriofn de.»lÍAi;«

_ A 6

‘.>
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ticle XII. du Titre X X XI. de

de l’Orclonnance cle Sa маме,

„дн mois cl’Avril 1-§67. Pour

eírre examine' ,ôcvqenfuite pro

ceclé à la cöfeeiion duTableau, _

ou Regilltre qu’elle ordonne.

Се Memoire contient trente--`

huit Articles pourles falaircs

cles Huiílìers ou Sergens , Se

dix_buit pour ceux des Pro

cureurs. Il y en a aulli pour

les falaires Se vacations des

Coinmilfaires >; Subiltituts , Se

Notaires. On y voit encore

Pluíieurs Reglemens touchant.

la Chambre Civ-ile, les Scellez,

Inventaires ‚ Comptes,&’. Par--.

tagesl, ai-nii que touchant les.

Proces panécrit ,V les Criées„

les Baux Iucliciaires , .SL les.
dro-its du Sceau des Senten.ces„I

ét- du-petit Seel.I ‚ ` _ .

4_1 y a vingtms. on entiteit..

44 ...A
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`renouvellez.

GAL A NT. " '13

que le Roy lit faire' la plull

part de ces Reglemens; mais

comme le temps apporte .du

relâchement en toutes chol-`

les ,il a voulu qu’ils.­. fulfent:

Doita on s’é-­

tonner aprés cela ‚ 8: аргеа

tant де prodiges qui Рот:

tous les 1r>u_{rs’.admirer '_' fon

regne, lì tout le monde clemen

гс д’ассогд"_чпе l'Ernpire"de

l,"Vn»ivers’ne lcroit pas дат:

allez valle étevnrluë pour lulliro

à unfigrancl- PrinceK Ce ne.

font pas feulement les Fran cois.

qui ont des l`en't.imenS\'. li. zelcz

pour la gtantleur, les Ecran.

gets les partagent avec nous'; `

8: vous Ганс: voir dans ce:

Sonnet- Italien. du Pere Ema.~­_I

nuël à Martina. C-apïucirrdte

Royaume де NaplesL 'll vie.

la S.tatuë_, du Roy. en_ ЕМ
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par la Place des Vi6l;oire`s,8C

cela> luy donna lieu de faire I

les Vers que je Vvous envoye.

Vous aurezle fom de les ex

pllqucr à vos Amies.

~'Moro.a1o„r«MUr~
YALIA МА в-‚зт А

‚СнкютмшнхмА

DI Lunovrco X1v_>

ll Grande ‚ invirrifïìmo
Re delle Francie. I

Lv >.

SQNETTQ

Мг]:delСИ, da mi I­5'ournru°‘

деда’).

rPrmoíorzo il morne l"Armor1ì¢’ le

lsv .lfèfe ,

Volare : еper omar le Reggie were ,.

Da ’Permfßïimmorznl oaglietefiori
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Lè Кедыilgrun Luigi, ì rui/:plm

` dan' f ­

Dunno à Barbara ¿ann .amère piú

. n .1 . . . _—

ат“ mggìon , che ‚ш: empire e

- frlairre _ у v

Hubble Serra dijìe/le , е non JAI

’ lori. ’

,6¿uìnrz`~ de gl’/ŕrn' vnd: rinoruu il
V Ё!‘ ‚

Hè d’/fami ìllujlri fue il /enfe

eondb ­

Amin l’A~rnbamln/io empiu di (510;

Е р reßê тьмы de ‚шт! if

_ ¿ggiungn Mondi ¿glut/lla Mend ne

. Cielo. ‘ “ё

Cëfè‚мыCampo nlg_mn'Luigiim

~ ‘ .Manda-„ ' '‘1"­.­';.-.~ JT' .':r;~"¿„".ï« »'."-~'fl‘a



1 6 ME R С U RMonfieur l’Abbe d’Argou­

gesa été rrionuin¢:':-.2`i l’Ev‘cfché

«de Vennes en' Bretagne. Il elt

п

Iî_Do¿ìeur de Sorbonne ‚ е: s'ePt

acquis une grande ellime dans

ce Corps. Mr A`d’Argouges

fon Pere a еде IntendantI de la

Maifon de la feuë Rey~ne­Me-`

re;4 Se premier Preůdent du

Parlement де Bretagne. Il cit

du Confeil' Royal, ё: il ya peti.

cl’hornines dans la Robe d’uri

merite auñî diŕlingue. .

En vous parlant dans ma

Lettre d­eNovembi­-e des ‚ Be»

neñceß donnez parle Roy, on'
ma Iriait connoiílzre q'ue»je"rnc

fiiis-.entiereinent trompe clans

Iepremier at_ti.clie„ le votus ay.

dit чае l.’Abbaye de Íliebrafc

awoitefté donnée ai Moníieuir

l’AbbécliiI«Four,Frete,de Mon

âeur Petit Bourg , Iiifpeéteuir
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€l§'Cavaler`1é. Ceque де dois à

la verité ‚ Бтъй qu’clle m’efl:

соппцё ‚ ufoblìgc .al repare:

сесге faunes. L’.Alnb­.1yC donc

ïaly voulu- vous parler ,_s'np-_

pcll<:.Pzémc ‚ ё: шт Раз Brême’.`

kille ей еп А uve1‘gue,ë¿ le Roy,

€11.11 pòurveu Moníîchr l'A_b­Í

bé du Bourg де Malauzat д

Frere де Moníìeur le ComteY

du Bourg де 802215’, Вг13ад1е›п‚

dansles Armées де Sa l\/I:i‘)<:flre';A

8: Maréchal gcncml des Logis

де la Cavalerie де France. Cc

Gcmilhommc .efìimé Ipar fa

valeur 8: раг’ fou mente, ей

Neveu` d`I­Iec’-’cor du Bourg.

Capìmínc cl`Inf`anteric dans lt:A

Rcgin1;c_nc>dc: Callcellan. Aide

де Calñp dans les Armées du

feu I{oyLoü.ìs XIII. fous Mon.->

íìcur le Cardinal де la VallefcecI

Gouverneur dL1_Fon: де Вепез‘`
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en Provence ‚Ё qui ñrautrefoiä

la belleaéiion de Leucare ‚ en

forçant les Ennemis dans leursV

rerranchemens à la relie de

fon dérachemenc , où il fue

clangercuí`emenc_bleH`é. Il efr

aufïi Рейн, Neveu de Jean du

Bourg , Seigneur de Malauzar,

Lieutenant de la Compagnie

des .GendarrnesI de l’Amiral

d’Anrrebaur , Sc Gouverneur `

cl’[fI`oire en Auvergne. Certe

Maifon , ‚Чай porre ‘ГИК?’ д

rroirtìges d’e'pines ¿argent , eli

originaire de Languedoc , б:

a efie' rranfplanrée par diver

(св branches en Auvergne,

Provence , Guyenne Cham

pagne., «Sc Xainronge. Elle a

clonnéde grands hommes dans

les emplois militaires, Sedans

ceux de la Robe. Parmy ces

`-derniers ferrouve Antoine du

I



VvGar.AN'r. rp'

B~`o'urg,Pilsd’Anne I. du nom',

natif de la Ville cl’AlaisV en

Languedoc, ôr qui pallant par

tous les degrez où peut mener

le Magiflzrature, parvint-par

fon merite extraordinaire à

celuy de Chancelier de France

fous François Premier.

il s’eIl: auíli glillé une faute

dans ma Lettre du mois palle;

où en parlant de l’Abl3aye de

_ B'all`eŕ`outaine- ,donnée à Mone

Нет l’Abbé de Bouthillier де

Cliavigny, Chanoine de l’E.’­.y

glifede Torrrs,on azmis Вещь

‚ rhillier de Champigny, au lieu

cle C»hav`1g.n\y. _

Ie \'1`»ous ay ditdans.la'méme

f Lerrre que Moulieur le Mar

quis de Nelle elloit Colonel

du Regiment dcNa.var.re, а;

Гоп 111‘аШп‘сЧп’11 ell Colonel

du fl*\eg,irric~‘.r1`4;"deY Condé. Il

. /
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.peuty avoir quelques autres'

fautes fur des noms propres,

-que ceux* qui ‘envoyent des

Memoires ‚ .ne` prennent pas

foi n cl’e'crire correctement..

La Charge d’Aumônier де

Sa It/Iajelié qui vaquoit par la

nomination de Moníieur l’Ab-'

be де Brou 2`1.l’Evefché dîA­

miens , a elle donnée à Mon'

íieur l’­Abbé „де .Vaubecou.rt,

Docteur де Sorbonne. Tous

les Docìeurs de cette Maifon,

tant anciens que nouveaux,

parlentde lu)I avec де grands

avantages. Monlieur le Comte

de Vaubecourt fon Pere, elicit'

un homme de fervice , «Sc della

le premier Gouverneur Fran;

çoisquiait elle mis dans Per

pignan aprés la recluc"tion де

cette Place fous l’obei1I`ance

.de Louis XI_I,„I.Cet Anbé a un
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Frère Líeurenanc general des

'Arrnées du Roy , Gouverneur

де Châlons> ‚ 8: Lieutenant

Зевс ral en Chanupagne, 8: aux

Gorlvernemcns des Vlllcs 8:

Evefcbez де Ме:з‚ 8: де Veni

dun , де (же: que Гоп реп’:

dire que cerne Mzufon Ге дд-ё

flingue dans l’Eglìfe Sedans

lcsArrncs. CcA пей разапез

де vous apremlre qlfunc

Cl1argcd’Aumôn1cr vìel`1rrl’c/“I

rre douneeà Мопйепг ГАЬЬе

де Vaubecourr , il faut, Mada

те , vous faire remarqrlcrïrmc ’

chofc qui те доппегодсайъдее

де m’èrendrc fur lcs'louangc-5

де За Мадейе ‚ Íî toutes fes

ac’l:ions'.n’en` 1nczrìtoìf:nc'­pa.sÍ4

Ainíï де пе faisle plusfouvênt
Aque vous les «raconter fanfsverr

tìrerl’ElogcEq u’clles mcrìrenclë

Les Claarrgcs` _d’A‘ur'nôn.`1er.„d'd



in MERCURE

Roy fe -vcndoient autrefois"

trïes­cher 5 8.’. comme c’ell:oit'

un degré prefque infaillible

Pour parvenir aux premieres

Dignitez de l’Eglife , chacun

s’emprei`loit pour acheter de

ces Charges , Ã’. ne regardoit

point à l’argent , Чао)‘ que le

revenu n`en {ай pas conÜde­

Sable. L’honn'eur qtfon avoit

diapprocher fouvent de Sa

Majeíié , Faifoit qu’on Читой:

rarement ces Charges fans

avoir un Evefché б: l’on ven`~

doit alors la Charge d’Aumô­

nier , pour s’atracheÍr aux dc

voirs d"Evef`que. Ce n’eFt plus

auiourd’huy la mefrne chofe.'

La confeience du Roy с“ li

delicate que `dans la crainte

qu'il- a quen achetant une

Charge >d'-A«urnônier , on дай:

БЕОР-Спуйё la dignité de l’/E.'
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` pìfcopar , ce Prince payeles»A

Charges de ceux qui font obliP

gez de s’en défaire Se en fait

prefentàdes perfonnes de me

. " rite. ‚Пи pareil preferir eli Боге‘

glorieux à Monf1eurl'A bbé dè

Vaubccourt , qui viene d’ell:r¢

pourveu de celle де Monlicnr

l'Al3bé de Biouiâ qui 1еКру

Га payée,aìnf1 qu’i.laçléja fair

à l’e’gard d’uue partie de ces`

mefrnes Charges , en forte

qu’elles `feront bien»toll; tou»g~

tes àluy. ‹ _ ,_

Comme tout ce qui regarde ‚

lapieté en eil: bien recon ‚ SC»

q.u’on n’en fçauroit donnerdc '

marques qui ne plaifent arco А

Prince ,les Muliciens --de SaV '

Majeflre' , qui n’avoient°)arnais „

folcmnifé la Felle de . Sain-cq,

Cecile.,.onr commencé cette?.

‘ _ année à la celebrex. Laifolenl.-’~



-zur M E`R°CV‘R Е

'=nité дед: faire dans-l’Egli{ie

~- Paroilliale de Verfailles. Elle

lelloit magnifiquement. parée ,

'öl toute brillante де Шпаегез;

.Tout се ча’оп у chanta depuis

les premieres­ju(ques aux l`e­_

Condes Vefpres ‚ elloit dela

Compolition de Monlieur de la

Lande ‚ l’unY des quatre Mai

flres de Mufiquefde la Cha

pelle du Roy ‚’ S: .recent ‚де
Ёгапдзарр1а\1дЁН`еа1еп$. Мое‘` C

feur l’Abbé de Maurpas y rit le

ì Panegyrique де >Sairite Cecile

avec beaucoup' de' fuccés , Sc

tous ceux qui Ventendirent.;

rendirent „(Все а Гоп élo

quence. Le Roy ayant fccu la

refolution que Monñeur де la

Lande , öe la plufpart des Mu

Iiciens de fa C_liapelle,avoient

prife de celcbrer cette Рейс,

ordonnaqu’aucu»n d’cntre eux

пе
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me mïanq-uaflc де э’у trouver.

~-ìCette;Ceremon"ie'fe doit faire

‘-tous lresans à pareil jour.

Les aé`t1ons« du Roy -font

»fi ,-éclatantes , Я ‘ёдогйепйз ,ifi

»utiles-ai {ее Peuples ,» 8: font'

¿rant де bruit dans toute- la

-r`ter_re, quernous voyons au

:jourdhuy ce que-~nor1s не.

›- vous- Point dexexnple qui ‚(еде

.arrive .fous aucunl regnet -On ‚

la Vŕfomlie’1 des Panegyriq ues' де

cet augufke >~l\/1<ma„r<.]­ue qui .ile

doivent faire tous les am dans

_ де. noni.bi‘c:u(et~."f».I .A>{I`e­m'o'léeS­

- Ceux qui Lne/fe :fon-t jamavis

'mêlez ~d’écri-re д ‚детъепшепе

‘Ora-teurs , ou Poètes , pour

-*avoir 12.’ fatisfa€tio=n д’е— parler

де‘ fes grandes aŕìgiofns 5 ellesf

infpirent де РеГрЫс -,ï 8: font

-faitedes «®u'vra\g»es qui fo-nt

'au demis del l’â„`gÀe§..de,ceux д ui

1;m'vlÍfr.r688. _ В‘ „з



i Ас; compofent ,.5 le5f,I),ame~s

. inefme s~’en.me'len.t, д‘ la beau

‚ё dela-marie.re fait qufellesfy

re'u{ii.{i`en,c. Tous les fuiets des

I Prix d’Eloquence éc de.._Po.‘e_`í.ì.e,

propo-(ez par les Academies,

[ont .tirez Ilales ar£`tion.s de ce

Prince д l’A»C.adß1T1iCPI‘2.­D§0ifC

n’cn propofe point d’a.utres de

ptiisplufienrs années 5 ßl l’A«

I„cadeimie d’Angers qui a mû

iours fait la rnefme .chofe de

puis fon étalolifi`ement ., vient

encore den propofer deux. Le

'v,ï;oï.>remier сРс po.nr.celuy.qui aura

с mieux reuiii dansla corn

oůtlon d’un Difcours .dont

.f e {Щи fera,Lesfnges Ordonnan

и ‘г’ du Koypour la reforrrxoiion d6

<»¿_-_/rr Íufŕioe , Ú' ¿'e’tab/vlßifmént». д”

Leçons ßuê/ique: du Droit Рули“?! _

dans les Z)ni't)er(z`trz. du купит‘.

~».se¿1»jLe»{`uje,t§ti:ufecond ‘Pi‘iX..Q$1i 1

di pour la Poëůe, _-F-ranço’ii`e,



/
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fuif les fìntimens df refjzeäï Ú'

dfadmiratiap dim! les Реирт les

flu: e'lvi'gneÄpnt`danne' des ‘ётод

guage: au Ro] par de celeórrs Ат

‚ áaßßdes. ‹ -~ f

‚Сев de-ux Prix (ее: "deux

Médaìfllqis-d'er qui feront don».

nées pa'r Monûeurldè ~Bc"ehaÍ,­

' то“, Marqfuì's ‘де ~Noì’nccl ,

`.I\,’Ia;i£i:1"c_<ie'$ Requcůcs , Inten

z'd,a1'1r¿:,~§lG»\«1a-jìG¢`13.emlicé‘ де

`Tbms; „Ее Тип дезхгепсе А;

cgdemicicns-' dc »lïxcademic ‘

д"А:пгсгэ‚ёэашщег:рг‚гЪеЁКеу.

1Ъ&{:гот::д1&гЁБиее- dá;11s'¿ìÈA`,f

‚даты 1е>щ1 de - -May .'Pigq_ д

‹‚‹:ьа1п‚ ‹‚ îönlfr' - ой се :;Рг1——пЁсе‘а

corr1~mex'1cé;â rógn/er. L€~Dí`_f­

,¢Q`11rS`§nC' ferajall plus' “q пе де

.‘ дещу‘‚‚ЬеъъЁе _ де léëhlrç. Les

‚Чет n'cx,c¢dex‘o11c', point Vlc

„литые де Ccm. I;cs,Au'rheur„s .

_ Lßtniéhglílronlt la x"fx'eAfuf;C„ б‘! {с

В;
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jDifcours Ее les Vers finiront

parune Ipriere pour Sa Maje

Не. Ils obl`c:r«veront де ne pas

mettre leur -nom aleurs 'Pie

ces 5 mais [eulement une Sen»

-tence., avec un ï/Paraphe ou

quelque? autre >nnarqiie , чад;

-rei-vim à -di=ftingu.er`1le Dif#

.cours , 'SC les Vers qu-i завод:

remporté le Prix. "_Tou=-tes=foi‘­

Ltes cle -persones' feront «receuës

A:li ypretendre, à-la refervedes

I4.re«nte A-cademicie-ns qui ju;

,gerona ’des `-()uv1'ages. Il faut

.q u’ils ‘i`oie~nt-mis dans le -der- '

тег fjoui' de Mars entrelles

-mains de Mon{ieurGourreau,

.ancien .Confciller auI Prefif

.dial d’Angers, Se premier Se­

cretaire де l’Academie , de

'-nieuran-tà Angers. 'll en don

nerafon reçůà ceux qui vou

'._clront l'avoir д .öt le moisde

 



TGA L A NW1. д:

Mars finy; routes les Pieces;

c11u’.osn‘.lu1y> por1rra„prefenter Í`e­­‘­

ront rejerté‘es.~@n_ne fçauroitï

trop .loner le choix que rant

rïllluflres 'A‘eacle_micien§s ‘ ont'

fait desI : matieres *,.»pt'opoí`ées~

pour les prix 8: l'on peutque tant‘»,¿qu’il"s les pui“feront­«

cì_äns'les'\_a`_f,tions4Ífdgîlïdy ls ед-ъ

auront toujours d`éclatantes.

Ce qn"ilaŕl’1it pourláReli`g‘1o’r!"Y

en, f`ournira‘ etetnellernent4 ,»

puìfque nous 'voyons tous-»les

ритмы 'n‘ouv`eaux` CÖirv.er‘­

tis. s’aH­`ermir dans la ,vraya

croyêmoe ',‚ 8: ¿ghe la'­pl`ufÍp'ar,rj:"

cle ceux »mefmes qui a»voi_e`ì§tî

quitté la France"pot1r;repr'en*§v`

cl-.ite leurs? erreurs ,-ouvrafnïten-~

En les@ yeux à la‘ver1té ‚д fe

>trouvemr-»»forcez par elle à (е:

ЕОНУСГЙБ ÈOUÈ de IilolńífîaldîL
Í}eviQus ayìclçfja -parlé Rluûeuŕsë .I

А з



МЕ R C VRE

fo-is de ces fortes de Con-veri'

fions que l'on-ne peut- ‘Гоир- ›

çonner d’avoir efié faites пес:

contrainte, ёс vous-en trouve-L; с i

rez encore un Igrand' exemple

дав: la Lettre que vous a-l1ez>

lire. ‘

гЬ‚г%›‹ъ‚ъ‚т‚‚$‚~‚$‚=:‚ъ5ъ‚ъ‚ъ—;

REELEXÍÓNS ~s-orina-sí
:È (гад nouveau COn'vert`y`­,’ enYPa`1'SCYl_f.=_li.[.7C1Ít.é"iY

" 0 VS- rweî _/¿evt` ‚' ¿ Лет‘ r que Угадай.‘ т France

"Meint -ces рать ‚ тоиштгп.‘

gllifont arrive@ me fide: »de la

Religion Protejbmfie -; М" wm.

ignorez, peuineffre encore, à»-cnufeï.

if ‘Уфа’ éloignement - ,~. ,qarfeßnnß

типа por fexemple; du. :grani
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n'a'mbre)i’ny рт); le torrent impe
tuenxelesCanwer/iam, @que Рад. ‚ W

abiuréjincerement Ó' de larme- fb)

Mkelìgian :lam Fay ‘ДЕ ebutrcfois

un дым nrrl-ent 1I/r¢»n’¿2eur.A `Il

ф‘ шт)’ que celte níŕlan , qui ф.

рот’ тоуипе Epoque een/iderable ,

_ me raum Íremnoupde larmes; та}:

ffy ‘жди elepuisfans inguletuale,

eäurlirmt lr» Religion Carisa!/que

Хотите ‘лига zo/ne lhpplimtian

дат ‚’‹/;Щ‚›„‚;›„Ь1‹‚ 7'uß¿u’l`z ce qui

‘идут’: рйфгиг: de mes Amis

детища {т ¢b„m¢1„m’d„„; 12. _

Foy que fm/ois emôrßßlslè „je pris'

wee eux larefolutión de „т“

la- France ,pour _aller el:l:.rclser­ìm ‘

Pa): ой je pûffe МИД! librement

des Jeuxmeligìons, de -M-»R-omalpe

ou ele lßxProt¢]l'ß»te ,celleguì »feu

eammadereét le mìeu:e„ó' „(душ

I -le plusfelaurrmunïg-aujlâje fus

Lr Ётитотуё dans me: efperamres ,

B 4
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lr Port- all je m’r/loi: retire' comme'

uniíolmsifugitif', nßn dytrnuver le

ca/me Ó* la paix', me parut атг‘

,Mer agite-'e de ßrrieufèr „трем

/fes , ф‘ тел cf/»rit a!nrm¢"/iinßif

qzffm Уайт; aêßndorme’ du PI“

[мг , énltuailes .fvems áßale l`aMg¢',

т ffßwoir gurl pmt) prendre , ny“

¿guay ß’ r.tfaua're. Служил coße"

дарит!‘ ш: -rbmmc~fem’t-Ú' zur

pambmzt rapide qui те род/рт

vgfalemrnfnt à retourner dans та‘

premiere. Religion, qui mia aiÍlm`tc".­‘4

aggïrj. 6'? eîlez/e'.,¿¿g._a14t.r.e raße' ie

ne pouvais >a'e'm».’^iztz'r /er @fritte

А canJ/fante: de la Religiwz Cat/au/ique '

Romaine. Dam cette irrcfoflarim

¢'mf’mmj]Èmt.¢' gui déc/Jŕroit man

шт , ф‘ quiparlagfnit-wm ил»!!!

т :enr prnsé-es dljfërentfs ,".ŕe¿ für

Ó' rc/us-les Livres de гепатиты}:

de М‚‚ Armand. de ¿wußten

 



lr
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`G¿áf¢1l'rle` ‚ мкс ceux' de ‚по: ‘Им

_fameux Autbeurs muis fonte cui

fr eftualrnctßblmste' bien loin de

fxer man choix , 'Ú' dyfclńirair me:

al1'yj‘Í`oì1hfz. ’, те ìefm an доплат’

¿Wozu ‘тайн тип plus oßfm-J \

"дяде ne ‘тягой rien quìfuß трлн

Не‘ de me a¿v'tf1mimr'entì’erement "

dans ces /artes de combatrflfir-ituelxg

où .'1"n`dm­z'roz`5' [ждите ‚ ìf"fÈu ’‚ [т

délicateße I ф’ !е’ árillnnt-’ de `ce`.9

grands”. даёт!’ qui"fonz tr'-iompber '

lefur e'./oqumre' óßlrur profonde '~

дайте’; 5 mais wprës tout ,' if п) "

t1ou«va1':~pas man compte; cela ne

те Y`ale‘l¢'mr1'rza’i't"IMf'nt ,-` Ó' 167161073.‘

диет!’ м: fameux dîomůattnm ф?

que-tamme on regnrdewfe ‘ce!¢'ôr'¢’.s'*>

Aivomts длине Bràrreau ‹ qu'z"foz2'." `

tiennent-leur reparation тип‘ ¿eau-­

coup*d!’c’¢ìn't,Ú‘qui'pl»1d?r идти.’ .

Hf'~mfnzÜ­bien т léurfm/zur , глядят

pafffqqezoûivursßux dé,w~m-de«!mr.è f

- .BL4 5 ъ

‘33 Í

2
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Parties , qui /oneven! fr ruìnerit

«pour leur faire -honneur. Plus /curs

oaißmr> те [iarorfjocear eerroßauc-es

ole pare Ú' ridurre, plu.¢~ie-olerueu'.­

rois штатdans mon choix ‚ Ú'

la` Icmfpruolmce de leurs Arre/le

de’c1_`ßi"]-‘IrIv à leur iugement ,fourmf/oit

encore ci mon efliirit ol-out-eux des

‘moyens Жил appel comme debas Ú'

á’uri appel tres-bienfoude' [дат

mon/em-_ .~«„'&,.i

ы Religion Prole/lante rne

paroißoitrì ‘едят: e;gara’:,fa«uo­

‚дым l’amour ‚утери, Ú' agreable

Ё [я nature , Ú' il те _ferribloilz~

que/le „та; im airplux/l`mple,plu:.

mooleße Ú plusI lteforme’ que lm

Religion Catholique Romaine qui'

donneplus й [лёд] ,oi la Grate ‚ Ó*

‘ ìzfuutoritefdes l"ere.f,.V Il от}

que celle_c}_rs une pompe' Ú' rmt,

magnißccnce exterieure dans fes

Ceremonies. gai ne revient pas rì.



G AFA N _

т: le mande 5 mais ¢prren‘pene.;

” т‘ [г fond „on-reemnaißrer он’!!!

л dem fa» Cammuniou от: Fiere"

_[¿llele,une Íznimete' de mœurnáf
K Ime f5}tre$­e'pure’e de tout „по gu’orI^

¿ppelle 1dolâ1rie;e’eß »eq quefuis oôl1'ge’*ele'ennfef]Èr À lh gloire

de la шкаф» ee.- qui n’e'cÍmpe

pas мох ‚бот eonno/ffÈ­urs Ú aux

efprits elkirvayrms , qui jugent

des el:/oßwfans prêoeeufution ,.Ó'

_.wes enreßement.. щит!‘ je ‘или:

perle дойдут, Monfìeur ‚под!‘

те. devel fautemt flusefoire que

’ vous vous:/¿revenez bien .que 'vo„us`

xfafvez ¿veu ßutrefaisjelnns un де’;

guußfl4rp1en»nt,(§" danmme aver

ßrm eporwnnmblefour tout ce qui

потоп de [ай Religion-'.Cntbol1gu¢

V1lornr11`ne‘;1á" сет: muuwnzfefìrußм e

nan el-gef(/rit ой 7"è¿ßois ù [оп égard@

e/fait fi ‘Мила Úßderaißnnnble ,lv

gire Yjene voulais iamais ‚хотим



3_6.. ‘ 1\rr1ito,\f.i<i=..` .
lç{:mztìçres_ole cette Eg!/_/È души‘

_’ дтдуидд‘. ie /es reietçois придал!‘

¿gft/qurfrrmirre v;u¿1`,ef« qu 0);:/ouig,

mlavoiiçrez. ум ‚этап rrçr­gmndj~,

пр’; de cpnoiamnçr .‚ ЛЁЛЁЛЪЯ llrorzir,~ _

ßdvorfè „Для. иац4а111!’епдепа1ис‚‹

dçntfës däfogoj/è.¢.»_ Les olooßs фиг’!

1r_l!zrl14<nt_rl.msnge'r:„, ¢/ya/fs fu.fr1'zr{¿`

dg; c.c¿tt.e_.Commum`on mqfifripcnr ф} _

ng: .pçnefrçnf/Ãyvivemoçnr., que ic д

fem _ ‘т: ‹:‚‹2‹‚1«‚‚„.;‹„:д1г dä; дм?! K

frite ŕbifnt en,p¢ïn,.r.e'¢’> de -rompre .afi/foo;

el/:your retourner dans [д Кд/хз/ощ

Руакеркдпмдд guii'a} d¢.fe‘nf1`£»le,sÍ»5.

aèJz`gnlioz1.f.,çw iqgcmenr ole: lugar..

do moggoyle. Dans rez _. e/)or `fiottrmt,.,V

fri] .cÍyf.rcÍye'po.urm/àrlir une firm-,`

ni; ‚Длштг drm: la Lord: .Dim М

‘гчтт’ ¿Gif/Ãé óf-df. ¿an ли‘ ‚(бы

‚РЛЛЁГУРЛУБ qui connojßlmt prrr..I

f4.Í¢f’”¢’,J“, lr. )Curt дм ßiiále., por.;

МН¿rs ¿rux,priß en rlmin la ,bdrmxl

“М: Риги: _foin ‘moi/(ff. fu'

\



@A L'A:N"TI„podrfnŕre noon faint ie devais ‘фар

olw1sln.Relìg‘ion§`Romaz`oze que ‚Ум l

wí5ïem¿Mß\?'e Ä», ou Yr'm!o*er ohm! [nä

1’_f`otf/lonoe ‚шаг wom мышц

Dieu „дяди; /o-gmmlo troufven;

tgt-homme» Луи’: ‚ qui-, par Inform

de feel raifonm 'm-'ion olfe_'tn-mine' À;

p«yoodo'e~lo рануle A ¿o,[usÄf¢nr.,. [fortysl

tor/mn, ¿My eß -prio.;-„ " ` ' _ ‚‚ Áo.

Nefoy'ßÄ;pfl5 -fuypriíì medi?-.relâ

_ cffürit/ìfollde 1,/z`pmf,tr'omt~, Ó’-/À'

éoloire',- noo ‚ пе foyapos ¿furpri$f,f\.

de [я дайте; inzeßine- quiI МЛ»;

` dßm vous.- meßńe, je [`*»}'~.reßmti¢\ I

comme wus.; iepnrlopar experienq

ce ,- т›‚1‚.‚‚‹‚9ц‚‚ ты йахекпнпёд: ~

fmärnßìŕ ­le`-'ïpxorly .olé ln.Re!1giorr„ ;

Catholique, Наташе‘ qui-or pŕocuŕá 1'

lqforix й mah amai, oeîn’oß;pos.feu1 Í

lement lo fomßote' rtul/îblc do lo Pros

plotti.: de Mon/l`¿¢`m\Ium'fn , qu.i.n’ok.»-;

farvi т‘? du/zur les Ищут , ‚б‘;

g%Íà_1ramf.er, les ignorons 1 r,n»:;"g:’;/od'



3,8’-'Y NÍEKCUR ’ ‚

e_fle'- la fr/roe application que й}

eue' й lire Ú' й relire plufìeurs fois-

Lafmple expoßßion de -lla Ро}, celle

que l­'Egli e Romaine la profejfe’r

L’e]prit‘cle Dieu avec lequelrie Fay'

' Мед, m'en Адепт! l'c'ntelli ence „
Э

Ú'ì’a} reconnu quon ‘ратует

eternellernenfon luy дети); les

abas уедет’ condamne , Ú' l'on

ne olillingue comme il faut ce qui"

lu) e/I' eßìnciel' Ú' шрам’ дёшее’

ce qui ne Ред pas. Ileßtc/ray qu'ily

as enapparence quclquecloofe de re-

[итте pour nous autres noufueaux

Gonver-cis д: mais (3 nous en pe-

-netrons lie/prit Ú' le fz/eritaole cu

mcïere, cles [доп e/ì> oui'i'ge’d'ci'uoic'erV

q_u'elle renfl-rrne une pur.--cercle foy

_ ¿rune [детей der/neufs qui (дм

же»: nclmiraêlement dans une in- `

finire де ¿ons Religieux Ú Reli-r

реал’: qui[идите la 'Uoye cles con-A

- ßils,Ú' qßipratiqilent- ance летит
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le ßìnt“EÉvang1le ли fried de la

lettre qui vrviße. 210] qifon ew

pur/fe dire, /es Prieres- Ó: до: Ovnis.

fom ‚ gßffimßìm toll/fours par ?.áC.

mus marquent qrfelle le reeannwß

pour /èn ‘того: >.‘1«1eeliar'eur Ú' /mf

р!!!’ Sauveur. Воды} 4-#-il томе‘

je fvourprie ‚ de plm pur Ú' de ‚от;

[мы que le Lele infatzgnêle de fe!

/|/I'/ßìormaires /4,v¢:ß.x'vl1`ques~,V qui nu»

yerflele-leur vie vont.- parler [и Ко]:

iufqu-­’nu-x exfremitez. de ~l’?}m'fu.efr»s,.

pour la/¿ale glare de nnßve Diem,

ф‘ рт’ [г тоишетстё‘ du» Samir

E/[writ , [от eonfulrer eet' ел)!!!‘

elomifmm q\_u‘on.aìtreëuefems-rmj§mf

‘На Còur-de Rome В‘

‚ La Cenfe/ßen emrieulizire, шине‘

la quelle ie me]ui.f¢a‘nt йод}: re'er."e'„

nïeflf е”? ym „uffi unêfage Ú' /lalu

lfm're«el~ßf'M`1ulìne ‚ qm я fmt: дней:

Ршйт» ‚ Evefgue' de Bmeelme`\,.

I ipe l.ÍE¿li¿¿e Cat/relique цитат: ‚„
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quid -dè 'veritnêlgs Pr¢jßfes,' ф‘ [Ь

]ёи[е Eglxfç р‘! рай]? s’ńltr1Éuçrle;

гйетстепгд [е ‘ pouvoir. de ‚тете‘:

tre. /ef - pecbz’Ä¿~„parn./oir fi „utk-ile ‚р‘

пеееЛЁвйе (7 ¿afg/alan; ран’ des

/Jammu perbf-umnulle autrßägllfè

n-’ayant inmais ofc’ Канаде’ ее

ршюо!’ tout divin donné рт I.' C. .

mefmc à р; Аро/Ёге.‘ ‚ д’. ¿tous

[вил /1'4£­c¢ß'_¢"ur5 ?.-' ‘ À

‘Que [е Pain Erm'a`1'1rr'/figue ЛИ’

cÍvdngc'au~Ca1ps dell.- С. par Д’: ’

руеряез-рлтй: ‚ qui решеток

»dau-ter de une impozmxnte «шине Y

Ракета] , мтфтые que jeм”ш

нее-ртfi`1ir­ln avais ‚ mais que je

. ni/que Ьелиеоиреп т [а croymztfßzxi

mr ИМ епеемчйрлже glu L .

$141 dit' À-'am maniere 5/mie.

ф}1рее[[!$1&[е ‚диефее-[л nëßoit f

pq: ‚ 1 mlrois»/nu de lu] répondreт 1

fîmiug-cmvent­1or5qu’;l те œoudloiâ ’

‘шашек’ред’ l`a'ua1`r .cru еетт‘
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l'»Eglij‘¿’Co1l:oliqu¢'. Ie Yay fait ,‹

Seigneur ‚ appuyé {щ l’auto

rité infaillible de тайге divi пе’

parole , fa-ns у ajoâter ‘aucune

Commentaire, Se (ans y mettre

rien du mien , c"efl` pourquoyYL

íìfay manqué дата‘: article

де ma- Foy ,‚ fofe dire ,.Sei­

gnetrmque c`eEìf­v_ous — même

qui enA efkes. laf earufe puis» que'

pour me Faireeroìire que vous\

Cites réellement dans l"aclora

Ble Euchar-‘iftie , von-s avefzî

parlé fi nettement , Sc d'une

`'rn'ani'ere fi cl1a-'rre , que`}"aurois'

befoin--de toute- ma ‘(су ,pouß

nenas croire une verite{i»,"¢~‘.er`

` tainè SC Íixconpcante. En? rt, la

¿l‘og1/le fdo la p-reßenoe rëellé п):point

de-'umin ,anu f1;n’tz`mmt mefme dr

От”?! ,oel hßßtle миф”. .

L/I l’e'garo¿­de. los participation;

¿ela Caßftßqslcf nous oifmnndvnsg,
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' ’ nor/5 /wam neus-me/mes reöañnll

que/le n'e_/¿oit Ряд‘ eßentielle м‘

Sezlsrfmrnfelt/,1 Cene , preisque par ц ‹

les regles ée „ф“ difeiplieze „ ap-'

prouvées- dum* nos S-ireodes , now'

mfom permis д’ ceux qui o‘nld'e~
I’-ewer/Iron рот’ le 'vin ,. efeßproclaer'

feulement leurs íeîz/res de [я Coupe'

fam en rien pren-dre ,. ранге‘) que

vela M_/2' _f2z_/fe pas par enéprisf El

_/ila Coupe фа!‘ aßfo/ument (Дед

nezze nu Sacrement de la Стан

Ёут=гдёгрт1'—ё’дгг‚фдя т) an' lh'

‚или?‘ retmmber leg«itì`mement¿

Ym¢z'm«you«1„¢„¢f»,W„ ee que Die»

д Есяйойп‘, ф‘ malgre"-toutes nos re'pu­

' дитяз‘ nßtwelles ilfauáfr/it abfa

hlmmtóvire de la Coupe , pourM- ‘

remplir fe Precepte de С; lori ‘

107! #¿¢'l.“-Bcuvïcz­cn cous. .

iff. Mais года] ,. Мадрид‘, ec glu"

V afa efefnrme' , á' Ратуша) ie тг’

"îŕ*ßa1'sV гений‘ im enfmz fre: ‘Бит!’ ‹



G A LA N'I"iV`о!’ l°Egl1/E’ Cßtbollqoe £¿lormz1"ro~e_‘-`

€’e_/lßm Antiquite „сотни? il y

и]; longtemps , de [aveu meßrle

des Heretiques.-Ne lffmsmous рига _

dans l’Hijfo¿re que l’Eтреки’ Сон- С

ß-»mooi perßeufroìrfoint ‚что‘.

под, deßenfeur de~l"ancien'ne Foy.,

'ele la Fo] Orthodoxe ‚ ßulmitoir

тоardeur , au raport ‚оГАтттпы

Mrîreellin , ele le faire evonllomnerfj

` par Paurorìre' „та: l’E1‘efq¢«ve

de Rome nu dejßofeles mures. 0r il

они?” „quienY` reeleerebßulvl :Q

.ŕuppujler deeeffe aalhorite' ргйпойд

pete, il Джо): Ú- fäìlöiz ßßrwírA

/aux Видит: д‘ use Heretlques

ce до} тлпоиодгй- fre мам ёфЧ

_ honoraít l'Eglx]e ¿ont les Arienr

 

fr/laren: йртед.‘ deßbir sett@

тот’ Egli/È qrerlesI Emperelun:

‘lnfìolellrs nt/.aq#un'entd'¢шт lem*

_force дню!” per f»"¢'M1'ons~»; il&~~1n¢>

‘ шофтрптдедо. «l‘Eglif,*. ‘
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йггелея-сЬу/р’ 5 Ú' q.uoygu’w'/1159'

enmelmß que/ques' ómmbe: , /ui

дате ßve ne perdait рл: рот"

celu ; е!!е прям!’ fes pertes' rn;

pare/fe»n¢‘/my @faunes endroits. Cet-

te Eg/e/e „м е 1012/00’: тгл7ие‘е

Мтш: ‘ищите’ ‚ loújours' mm-~

Ьъгниё ф‘ toujours trromp»‘h`nn.«» д

le , ef? me mime/e ретреегиг!‘ д’ I

Ú т; iemoigrmge дышат: de lfzm.

muruêi/ile’ des C1/nß^r`!`.\“ de Die-//.2

Au mi/ieu de l"u¿/1`ten‘z'm'ales> eÍo"z:ß’eŕ

la/«muine5,1e/le/è ßautienef¢n2`;'w.fr„'fL

/wee une [Еще !пт1!е2е1Ь’!е‘ре:Неи-‚

te [и Ten'-e5.mesz`s je/1rz‘n:¢1!e`erarh'emi>

т Fmme' , oie delbu/'5' douze cem

am me» íèo1's'Ó~4 leur- Rajeewme ont

Io.ú';'oM5î.eße' Gul/yalzqree-s :mis À

lÍ‘Eg,!l_`fe Romaine”, Ú' au Sllseeßeur

de Saint Pierre../¿emutres Eg///es

nu contraire ont un fait I/M/Í:/eu;

теих ран’ е!!е‘: ‚ que jamais е!!!

rfont pßïfoavrir , qui гр’ ее/и)’ е!‘

leur. noueuea/ete'. ‘§¿eg’0„ т дф ее

  



(G Á L-’À N T.''gue Fon fr/andra , il paroi/im toxi

т”; aux yeux de toute la Terre,

que la Беда q`n’i/5 ont et/Í/on/ie je

_'fera >ole’taeke’e de ce grana Corps,

,`@’~=de fette Ègllfe Cat/yo/ique que

gafas--C/oriß a {атм , où faint

Pierre gé“/es Snooe_/fears tiennent It

premier rang . dans laquelíetoittes

ies Setter les ont trom/ez. eßablisile

moment de la ßparation fera con;

J/tant , ear Heß [efoio/o тети“:

-ole toute»­s'les Seoíes que loe*-hommes

ont etablies. La дм: Egiife Ca..

tloot’/que, Apo/folique Ú“ Romaine,

eemplit tous /es/iee/espreeeolens, й

oonipier iufq»u’a 7‘efas­'Ghr/ß, par

une„не gai ne /uy peut eff'/e oon
Je/ilèie. Les рт! anciens Temples,

Ú' [espias {идея Egli/es de /’.Efdo„

pe ont oïoéoroi appartenu: a ome

Eglife, Úfì/e­5 1’7oteßan»s enpoßÍ‘­

dent auioaïol’/guy ce не]! рт par

om т): legitimo ‚ _niazltpar forte
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ф‘ рт u/ì¢rp.m'm. C’e/l Мой nous

from/ons les cendres ele m»:Per-es qui

фота -Ca-tibwliques ‚ Ó- qui fmt

топ: атм -iles Communion de Rome

Ique nous afnam quitte: il ‚(ул pas

long` temps jews nucunfêndement,

мл}: ily „т: , dif- on de ln сеть

" Plien к? ¿lem il _flzllait з’: они

de refòrmer les wœu-r:,Ú‘ пап ‚и:

wmpre l`um`ze' ele la Fay , une Role

de Iffus- Cbfifl fam пойди‘. Ufa

loi: fattßclaer д [а pureдойти des

'Peres ele l’Eglife qui от 'vécu , qui

.ont écrie d’um» maniere ji fain

te фр nbre/lienne 5 il fnlolt al

ler jufqffezu wf, ßeßà dire, ql/il

Y fee/01'eß=,'0i„dre¢â~ Кии!” avec la `

partie la plus feine des Fidelles,

gn eŕîoient toúiours lieîïnfuec le

Chfffulfïále de le/us.. Chr/yl 5 mais

z`/neffzloit pm ß’ fe/enfer. Cìyloit
af/Wurement une wenn//Lzfe refoum'

que dìzllerfe ranger fous [Бит
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dart @Vim Nofvateur ф’ oI'ttn_Í1omme

увидят’ ‚ fam autÍy.ort`-t_¿, ßen;
Million@ qui д Iparler molle

IJ’t`etr1erzr \_._»,_.._n,’e;/loit ¿pag /ons crime.

1-'a./loit,­1'l le o,_r_o'ìre_ lor.; Чей! .olìßit ‚

Vcn,e,z,le Chrìů cil iç;y.._N`¿’/iwf.

дедов: т‘ nouveau «_vIero/Joana ‚он;
fe'ß’paro1f'tI du Tenqple, gni [делай

óartdea part ‚д‘ qmifitirtant foto

caprice , /on lJum_eur¿¢'_fe; [теефе

partiouliers voulait Лиге" egt Re»

forrl}atea_r,Ú'fefaìre ç_l_ref.ole farti.
IA 'uo/lre ‘от; , err 'ußçr_-eomtgre il ep

fait _,­_ro'_eß_­ee pas¿i«m_i_ter.la ‚овощей,

te áraelleág bfz__r_bare¿¿¢l,’u'rze ‚ре‘,

ßwttc, qui „дамы çaf_1_ig¢f¿fp„„ir

des Enfans oleregleä , êtouůzeroië

leur propre Mere ? _

Voilà , Monft`eur,te que me dit

Cet homme deïtefle , д’ .tt идеи

falat pas ~ola1ranta‘ge.3e__wr те о1е’..

— terminer entierement à demeurer

ferme dans lafo] el_e_l’Egl1;f‘.’._C_e|tlr0­`
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‘í/‘que , /Ipayío/ique Ó' lZomaìne.„

'Ces ral/om /Í convaincantes Ö“ т‘

rejíexiomfìfv/ide: guifrapperßt au

¿ut , те toueherent /e cœur/Íforle

ment ф‘ fi vivement, que fern

¿raf/Íajfmon Ananie ё“ топ Bien

faz'¿`r'eur,a1Jee une {дуг Ú’ :meew

fb/ation inexplicau/e , lu] défaut

та.‘ pa-ro/es que Лат! Pierre dit È

fängt qui a'voìt‘romP#fe5 cbalßrfí

Ú' qui fawit tire' de 'Prz`ßn.C’Cf’t ‚

-maintenant que je rccormoisA

que ¿lc Seigneur m’a envoyé

{оп Ange pour me tirer de cap

tlx/‘ícé , 8: pour procurer la

palx à mon ame. Amß „ум:

avan’ pris de {или mejfures , nous

nous de/lermÍrzafme~s,malgre'/es ref

ред‘: Íyumafus, à quitter la Hu/lan

de Ó' lì rez/Juruerт France ‚ nûßfö

there Ó' áienaimŕe Patrie , [1010]

йод?’ enfemó/e de la 'veritable liber

te' des Enfam de Dieu.

Meßìrc
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«Metlife François de Grolee,

Comte de Peyre, a efté nommé

;>a'rSa Majefié l’un des Lieu

tenansßeneraux au Gouver

-nement de Langueçloc. ll сРс

(гипсапсЁсппсРаппНсднВы» ’

,'où'eft fìtue' le Château de

rolée,qui luy donne'-_{`o_~n nom.

'La branche aifnée вы’: Vétei nte

-de nos jours ‚ сп la per"fonne

de lean ‚ -François IComte de

Grolée , тот: jeune Se fans

po'{’rerité.Marie­Clairede(i_r0_

. Je'e,fa Soeur,a'e1’l:e mariée "à Мы

Ble-Ioachi-.rn du Gros ,ůc luy_a

porté les biens defaMaifon;

‚ Renée Beatrix de'Grole’e,au­ ’

tre Soeur de 1сапд François

‚ époufaCla`ude d'Apcho~n ,~Sei..

fgneur cle S.a«in`t‘ Andre. Deítant

>elelnra`i‘1'C`l'a'es ‘qui ont` c'omPo1`é'

la Farnilleide Grole'e;il_ Ine rçíïe

L g~ueeellès-giu Coi1Í\to„.1d,e1__\/í_ï;_i­_

Ianfvler 1 6 88- " С

х
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`ville Dauphiné, ё: du Comte

de Peyre. Celle clußaron de

’VCl1afle.auŕ`ox'-.c ей `попзЬёс en

qucnoüìllc .au commenlccmcnc

de ce lîcclc .5 les Maifous dc

Monfa.uc,onYöCd€Moil:cc:n ont
hcrìné. LaI Branche cles Sci

glueurs »dc Mefpieu en Dau

- ,phìnéyaíìny par A«lC-xandrcde

Grolée , mort cn 1680. q­uin’a

laillé q.u’une Fille. Celle des

Bam-nsde Brelïìeu a Palfé (lans

la Famille de Morges ;dc` Ger

fboules» ‚ da-ns 'la Mailen de

Rame , ôc cl@ Gelas-Lcberoni

celle de Pallln , dansles Famil

les de des-Roys ,ôc de Copiez.

Ces deux là efloìem; aullì` C11

Dauplxiné. La branche de.,

Saint Andréde Briord en Bref

* fe , ей entrée en Viry ё: Gil

Bríord. le_ ne parle point des

.f‘Alllanccs qui fom conf1dcra.«
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îblcs.; je vous dirayf`eul.cmen~c

qu’i1ya eu de grands hommes

‘де се nom —, fgavoir , Amoino,

Seigneur de Groiéc , Cheva

lier del?C)rdrc de Savoye en

.14ei_o-.Claude Comte do Ст» .
-lée ,iŕlbambellan du Duc de

"Savoye enlxóoo. Se Capitaine

de cem L-anccs 5‘Guy de Gro- ‘

166, Seigneur de -Ncyrieu ,

A(I0n{c:ilf1cr'8>c Chambcliań du

Dauphin dcIVienn-ois 61111318.

lean de Grolée fon Pils ‚‚ Вашу

de Mafcon en 1349. Ашойпс

'dc Groléc-Mcvilloil , Licu«tC~

n`an»c au `Gouvcrnemcn11; de

Da'uphi'n-é ón 1498. Hurn.bef_rt_ Y

de Grollèc , Seigneur de Viri_

vilie Senéclialßc Gouverneurч -de Lyon v,.Ma\'réchal ‘де Ваш:

phiné en M29. Charles fon -

_Pils~,`1Cha'nibcHan du ‚Ко‘;

Ñ Gemilhomme orciinairc de fa.

С 2



5 z ME R С VR

Chambre ,en 1471.. François

de Grolée,­Com-te de Vìrívxlle,

'Chevalier де 1’.Ord1­edn Roy

e1M555.MonBveu,r}e Comte де

Peyre а Aépoufé la Pille де

Charles de Seneŕìerre, Maf*

quis de Chzleeau-neuf, öl де

Marie de ГЕргапсс , SC Niece

du Maréchal de Seneâetre.

La Genealogie де la Maifón

де Grolée, que Monfleut Ai

lard , Prefîdcnt en 'l’Elec"tior1

de Grenobie, a cçmpofée, 8€

qui doit еРсге ЧЫеп-свй mífe

fous la preíïe, en’ apprendrà.

davantage. Сей de luy 'que
., ., .
'jay Гссы Ceque] en d1sau}our­

d'huy. Cette Famille porte gi

foune' der ф‘ de [мыса ’

Les paroles êc le` chant де

ГАП-поцчезцчце vous trou

verez icy , (ont de Moníïeur

de Guillegault ‚ Ordinaire de

la Мцйчве du Roy.
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‘‚А.1-к_„1ч о Uv Е AU.~

I)Er\it.s`0'yfoarrx qm chantez

к, ` т: ploißrs, _ _

Lf/Inioar gni eoniole foo: olef¿r,c

vigne ole «vos cœurs' le новые 0”' „
I [аритмия `

\ Vonsjmfue.'e lone дате [oy д‘

"fiisß vous „1]1›„г1‚:‚1ш1„‚‚1‹›„г;‹

¿, Ã“ ole'íla!ofenee.­

  

'Vlot ф’: ршкдм” außi „ф;

gite’ maj.. I

Vous avez veu dans nro

`Èetrre de Novembre la r-éponfe’>;u'avoit faire une Dernoifelle

Ё’ une perfonne qui -lufy con»

Y‘ńfeilloitcì`airner. Voicy une re.

Plique à cetteréponfe. Elle ей

g`alarn‘ment'tourne'e, je fuise.~

perfuacleI que vous la lirez

avec plaiiir. „Q5 "СЧ



54 MERCURE

ůëmäůůůßůëä

STANCES.A

От‘ I1`:4gerf/zinememf desplnfßŕe' \

de l"/Imaue

Ilfeuer eßreßus fon eànpireà

Au]/1/e'5 ele ее granel Dieu де]! та!’

fßirefà Cour _

De n’eee.parler que par oil) dz're_

R¢mlez-'uous , belle [ri: I re'pam’,'¢’Ä'„

Àfa 'voix ,

Е‘ сета: de craindre fr! p€ìM.5‘ 5Y l

On ne wir queplßijìrs ,` que tnmf.._ q

pmsßusfe: loix ,

Sißtojl д‘!!! еде]! plus\el’inl1umaì­.. l

nes. ‘ .

и ‹‚ ‘э

Le choix „Рут genereux , á“ ‚едет‘

'_ Vainqueur

Vou:1|mroz_`/ll. une grande елей” 5"



G"A"LAÑT.~ $52.*`

Eaißeälen Мтё ßtlfirer 'U0'/lr6"

elettr, ‚ ` ‚

Се с/аоЁхсЫЬ /uy n’eß pas t`1faire.»

R*î*".:`<} .
Vous fzto14‘olrlt='/"".__err»'L‘1to1`rtV itous le

oliffirnuler ,Y ‚ _

' Non, ce cœur rie/l point inflef

xlllei ‚ _

Der dangerrde l'/írrtaur il-_f,ct1t`t'trrtfg¿.A

bien ряде? `

'Pour o’avo1`rp`os e.Ft'Üe'fen/Ílle.¿

Lai/fez-la , croyez. _ то,‘ ‚ ee; .inet

iuíŕes'/ottpgons _ ._

VDont ‘или! р’г"еил1ек‚шояд1а1ё—fendre 5 _‚ ' Í

Si rtottsßeeloom , ee „И? gu’en'ß4ì­I

«vant les leçons

,Que :bez vous nous allons пр‘

PffMlrf­- ‚ ~ .‚sans «voue гейши: foâmis дм!

aurions en tout ternpoi ‚ .. `

' ` "С 4.
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Vame’ nos preruiers e/e'/avagef ,

El [on rfeuß en ozmeure'arr1ai5> 'veu

o!’I‘neore:"z‘ants ,L _ 'Á

S7/efe/1/Í point effe' де ФОМЁЦ.

Si malgre' tous fesfoien , un :wur

tendre ,amoureux ,

Nepeutjle/e hir une Crueiíe ‚

Dait­i/ , упала“! comeolfß qtfonft

ritole fesfeux, ‘

Brei/er Жил: flame etemeife Э

Souvent une Beauee" ‚ pour em

_ nouveau venu,

д ‘М/Ртфуя torexjesj/erviees.

Faudra­z-i! que лицом’: Pour elfe

'urevmu ‚

Il Aeíoïefes infer/fici: .3

‚П

_ \ 4 a)

lí ßeìpìro ‚г‘! _languit ,ìl'fÉ' fmt» `
­de’obirer . n

‘ ' Au temps rnefme guïlfaut ф“

change, ‘ ` ` ` `

.-1, - ì

\
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Malga' tout ßn игры! vouolroio
olemeurer, у ’ Y

Mais ßn îoonncur агент’?!vangt.: `

Reekerohez, les debris ole quelque'

" engagement.. ‚

Уоуеялепгддте enfoiêleßì> ,

Lfufauto дед íarnazsoln eo/ie’ Ас:

. t’lÀrnant*','- ' ' ‘ ` _

Mais olu.ooße’de la,Mai§ŕr¢ß2’,.

Мед‘ 'vo_/fre 'Vainqueur " тепек}

ŕvous-_bien ol’a'eioroi',` " д д‘

ofen-.roy ‚м un deff p/„f„¿„}- _

con/tante ММ.‘ ßiupçons , iairneë.

V _ ‘иду/д la mort , “'its "ń"aure&g'ama,is . riennìî еще”; ‹

’ ‘ ц olie.. ‘
‘‚.›_.

I~ï§;\.-’ in М; —

м?‘ — _ ›—‘ ' Y S-i' решает“ „йрдякгйёг

Ииттёедррй’ Zr1y_n1eß'ne. aofi, ‚

С’ 5;

г‘ ‚ .

‘те ‘



5_8: MEIÈCV кв;

1; reponds шр: pour corps ‚ V,/Ef.“
my Миши ` ь

2:12! ‘цена [ем toújour: fÃelz'll.e„ì

Диет ‚м; , q belle Iris , aimez àl.

'vo/lre leur V, ‚

Ne chere laelplus emeunelexeu/e ‚ж

Е:;_е’о]лпгр:й'и,е7„ des _ piege: de;

lfßmour ` Y „ ‘

51014116”; la_[14lu,s]ílAe‘zes’_ez’-5:4_f_¢’.

Vous n’e`Ívez~„oüy parlen- dee»

ppì_st1foi_s_mQì.s que dçs_C_on­__ I

<jL1elles.,de_ l’Em'pe_r,<_:v.1x‘yA d_ar1s<_

lÍEfclavonie qu'1_a__ellé redu~iv:c¿sfJ4

pvrefqllle enticŕe feux {on„ob‘e'1f­_­ _

,fance , _ëc Ides ayancages _ qL`1’il-i

retire d’avoir~»e1),ga.gé_lc_P_rinec ›

de Tran{ìlvan_ie_à dorx_r_1_c:_r»;des`~

«к lquartiers dÍ_I­Iyver à ubc p~a_r;¢i-cy'

de fes Troupes, ůc»-_à Iles enr„rc_­J»_

tenir íjg(-`qv.1';`11’ox1ve1­x;u„;e _de la 1,

Qglgnpagnev- `pr_ocl19,í_11«­:. _ C_çlá¿.

:

‘ l
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vous ayant Fair fouliairer ‚пир.‘ ‘

/ p¿rendreccqu`c бей: que' l'Ef­

clavonie 8C la Tranlilvanie,je

УЗ)’ vous cncrerenir de funeÍ

ëCdel’anrre en peu de mocs','S¿~

vous faire voir dans quel спад’

ЬЗГГЗЗНГС trouve Micha Aballi, \
Prince de Tranlilvaniei, qui

ayant> fes Etats lïruez encre,-'

deux puillans Voilins,ne peur ’‹

fubliller fans une neutralité"

â-laquelle il faiicqiie ees deux ï

Voiíìus conl`c.nren_t'.¿ д ou дщъ‘

moinsl`ans_une, Alliance avec '

le plus fort cles deux , ce qui ’

ellrcaufe qufon Va veu lbilvent, —›

'tantolrdaiis les in-c_’ei;clìs. '

l'un , 8: 'tanroll _cl_ans`_'fceu_`x "die '

у l’aurre. -ll a rnefme giirlqL1e„.
ÍÍ`\\f I ­ - ’ ._

\. ois elle contrai-nr de donner

мдсз olliagcs d,e,~l"a__lide`l'1.t`€'-. „

 

„д Ie n.e.yo.us pa.rleray¿poin£f{e"J

‚\



¿O 1

' 1’Е1`с1а1"бп1еЧп’о11——аРРе`11с‘6е;
nerale ‚ ёС fons laQl_1evll.e om

comprend tout ce qu'il‘y'a de

la Rf1vi¿e;rAe"de Drglvve jnlqrleâ,

ì"1a„M_e`r >Ac'1ría_t`1t]'_ue ‚ дерпйЁ

cju'on a con fondu l;e's,bQrne's deY

la Pannonìe êçde lfl.llCríe,‘c’eß:fv'

àdìlre 1.1 Нолёгйе?‚11ЕГс1мхоп1её

part_i`c_ufI`1e'1‘/e,l2;.Croatie,Ia»D’alí§

rnar'1e_,l’a Tr\ol`r1ie',/laSerfvie. ,

l.àBulg;1rìe..I‘e vousdiray. feu, ‘

1етег1;чае1’Е1^с_1ах’оп1ерагс1‚.
cul`1er_e elfPr_òp_"rement` lia.Y par->

tie de l'àneí'enne Pannonie ,_‚

qui cl’cf renŕ`ermée~ entre les.

deux Riv-ìcr_es. de D1'av\veÍ8C;_

1c'l„c:SavYe,Pofega , Z`agal5ri21„ ’

Kopranitz' ‚ _Gra«îìf"c'ha. <Dovaf

h,3¢Vz__ ', Zanco ,'_V`alkovv‘acz_ ,Í/,îfì
I”Vv:=1lpo;n¿,I,1'.ll`_e`noos , Bon1non­1¿/,;i'l1‚ {Ъек1,Р`еЪг^о"’ц11а‚ Sc S'opplon_xa~,;f

"'e:11­,l`<5'r'»1t_î-¿les :Villes les plì1's,éon­

йдеггдйея On tiencqne leg»,

  

)A

il



  

‚ _ _ ._ @L
È~fê1àvçïń"s:foh¿'fortìs де Ta SCyî-

thì"c,.;""A`\1,: commenpemеде ‚ 11$=

. ецеспгЁдез K`ò`1`s де 1eur:Na~}„.

`; ¿K1 Éůrßnç cn{`L'1°1`'t'c":­2l4H"|.1ß]ct«> _

'tis :\1u)ä`I­_5`il.‘>r’1Á"_'g1"oì“”s ‚ _ab (Ч ее“; IHS,

_p‘ayo,ìc11t T;rìBůt,`Hs fonti `C`>ÈÁtfrç:'§ —‚

шепчет, bcHi_qu¢_L1xî ,' сей:

де сепхд дЁеххсте-еътх‘ qr¿í1"ÉQ'nnf_ '

‘же: Егдсё _P rìf_<)`„r‘1'ni'e1‘sf ‘pŕndánìt :. И

’1ер’ез›.„ецегге$ ›,‘ "еще nbus “сны д `

vìenu; le ‘rn-o,t¿c{’Efìl/w-e. I."­.¢Í:1_1vl1‘-nz

:1àngu'e,cxp{_ììn¢ beaucoup-, âc; ё‘

‘опъ1а:раг1`е.дар‘з toL1ces_l'c's'~Prq­¿» .v\'1nc<:,sI v‘o'1{î1g'e$`.._ 115 f0nr~"pr`ef­§e`» Щ

`que tous Chrêdens R‘ó`fr`1ai­ns.., 1

‘Ка T_r'anf1Ivan'1e ePcfL\r1'c par»

`ticdcì llnxuìcnlnßDäcc.EUeïe&Í; ‘

_ ‚Ншёе au Coucbárit де hx Horb.

@ŕ\g¿r`1C5 ¿SC au~`L;<:‘\1“.'a:1ìt<Y-cli:laY Mo».

Mraviß ‚БееНе а’—\ё‚\/а1‹ёъе1сйе-. am

_\. Midly ‚ ` Ее le_ :'Cai'pat_bÍe­

1‘ ад Зеруеехчггйор!”Г_деэ’:кед1айцьё: .
` qg_`1:_cn.Y fx1xcnn­,Maìíìtè`áj», foins ‚ У

"il

`\

".\



á¿z.~_ МЕКС ОКБ:

’_I`raian , 1иус1оппегепс1е nom*

de.Tranl`1lvanie à' caule а“

Еогейе dontelle ell; environ

née aulïi-_bien Ique des Маша!

&1Т1сз.—[.сз`АЁ1стап‹1з l’appellen_c:..

Sibenblergen , qui veur dire, (epe

Villes-rà calife. des Гера Villes

_qlu'y.¿ballire-nc les Saxons. Les»

principales-{om._IŕIer1r1an‘l’racl , _ ^

_GlauÍemboL1rg.Vveifembourg. ‚

оц..‘А‚1Ье-1й|1е ‚ Sec. D.’á\1rres A

Pìeuples que les Saxons fe fonnf’

_*établis en“ ce Pays- là , mais г

eeux- ‘- ‚су: Щи‘: mieux’ cultivé ‘

que tous les autres. .Sa lon

gueur «Se fa. Álargeur font ‘cha-‘

eunef de quai-re. journées. .Il Í

¿_Y elle'-11__ny_d:\ns laifuice ац’ И

R0yaume_de'ÄI­I`ongrie ‚ б: il/'fp

en fu'c*l`eparéen\'154.1. Aujo\11’.j__,-`â\`,1 l
dïhuyles Princes fom lE`.le«êììf's'}J¿r ›

q ëçils one ­ePcé ìul`qu’ì'­ pre`l`enr)«~

Triburaìres ф: brand S65-­Í‘}`I
ggeure. N

„_ ­. ezì4

г.‘



  

езм: ANiT§:. ‹‚_ . щс1чпсдв1дййгд— quep_renne_ à,.yo__ir ‚дед: Animaugg. .

Erra.ngcrs,(oi._c parce qu’i’ly`oncr

_rares „foir.par_le11r lqcai1.ré our

par quelque aurre eonli.dera~.

tion. „оп. fair- поддоны; fage­~

ment de.I s’e'ndélier ,lors qu’i_l_s :

fonr.d’un1narurel...furieux. За:

;raifirc.;Ils‘ont beaxußparoiflrc; _.ikpprivoi_{`ez,.ill`e cron-vve\r_oi`i¿e~ fjgurs des momens, .oi`1;ilsV reçu- All

rom»b`en.r-dansu la~ férocité avec.láq..L¿1elle_ils fonr.nez_.~­ Le; Lyonl

~11¢\fçau§oi-rrcelfeir d’efl:re Lyon, ‚

.&.;on vi<j:n,rI . cle l’éprouver~par.~

lknaccidenc-,.fune{l:e arrivé à.;

'Grenobleleqa de ce 'moislr On»

y«fa'i_{`oir woiraux.Cu rieux pour с

ÉùdêYargenndeulxz-ieunes Lyons, .,

Í tres-.beaux­f­ôc..;de 'belle~ taille , ‚

a.vee._d'_aun_r_es~ .Ani.maux>.-„. Lfun ъ

de Ces ¿L.yon.s qui ; s`.elloir ;aC«»

c9ů&uin.é. ¿recevoir les carelfzsw
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‚С11ашЬгееп 1471.. François I

де Grole'e..Comte де Viriville,

Chevalier де l’Ordre (111 Roy

en.-1 5 5 5 . Monfieur le IComte де

Реуге а V.époufé la 1_­`ille de

Charles де Зепедсегге, Max"

quis д-е Cl1a£€au­neuf, 8: де

Marie де ГЕРгапсс ‚ 8: Niece

д11 Maréchal де Seneflerre.

La Genealogie de la Maifon

де Grolée, que Monlieur Al- ,

lard , Prefldcnt en l’Ele&ion

де Grenoble, a compofée, 8: l

qui doit efire '-bien-toll mife 1

fous la preífe , en' apprendradavantage. Cell де luy ‘que

I’ o) ' »

' (CCU CC que] CD d1SaUjOlJ1‘

dhuy. Cette Famille Роже gi- 1

forme’ ага’ Ú de fab/e. A- Í

Les paroles 8: le, chant де'l’Airnouveau-que vous trou- I

vercz icy , Гоп: де Monlieur

de Guillegault , Ordinaire де t

la М11111111е д11 Roy. ‚
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"‘ÁÍ»R\ „ЫО UV Е AU.`

` Et\it\s`0'yfm1rx qm chmmfz

Р то.‘ рифм, ч _

` ЕХАепоит qui comble «vos deßrs- _

"dgn: де то: cœurs le ‘тонна’ Ó* ‚

I д‘ lßfoufmnèf.

и I/busjmvßz, иподоиее lay;`

’ 'ílisß тон: rqïfnfnz lcs.doulem’s‘
¿K .3 df’l"aôffn_c'f.- 'U

que may.

.Vous ачет veu dan"sj nïa

"Lettre cleNovcrńb1‘-da гёропГеЭ“

' ддачойс Еще une Demoífcllc

д‘ une Performa qui ‚Шу сош

„Ге111ойд`а1пъег. Voicy une rc.

PÍ;"q,L1C à cette'rc'ponfe. Elle @Pc

g`álamln'ent'tournée, 'lé {`uìs;»„~
perfuadé que Yvous la ìircz

avec plaíñr.-. ‚чае‘!
ч‘

Gs

  

.jY'|’lf.¢’v/17€ /`€71l`e&vfy0g¿5 “ил; Nil'/'l¿,`ç_~



54. MERCURE'.

,ioilfrisrwmmlelrl im

‘ s,TAN;e1«:s..

'I )Our ìugerfainen1cntole5plaiji`rß­ ~

ale l"An1our

Ilfaulejireßus fon e'rnpire¿

./Inj/re's cle ce granel Dieu c’^e'/l mal’

faireр‘ Cour

De n’en parler que par oil) dire_

Remlez_o/ous , helle Iris ‚ re'ponoleÄ',_

rifa fvoix ,

Е’ ceffez, cle craindre fes peines 5)

On ne I1/oil qucplui/irs ,que mmf.. ’ ‘

рогн/Ьад/е: loix , q

Si­to/l qu’z'l n’eß plus ol’inhunmi­_ l

nes.

А . , _ 1

Le choix ol un genereux , dr ßclellc

Vainqueur

Vousgaroi/lv, une grande ajfairt ;<_

e

1

е, А l



GA-LA N-"l".` “д;

ЕМЛЁКНФ ltucrtê ‘Лифт’? 'vo/lr'c"`

едет‘ , _ `

Се е/аейхейс: luy „ПЛ pas à'faire.»

Vous fvou­olrìoZ¿.__en- 'nainV nous le

diffirnuler ,T же

^ Non, ce cœur пи!‘ Ißoint t`nfle.­

x/lle; _/Des dangersde l'«1rnour il-fçait'tr0.[t 'K

bien parler

'Pour ‚Ялта!‘ pas eŕîëfenßllc.

«а —
I£a_ijfez--là _, croyez . moy` , ces щ

iufŕesßupgons . __.

-Dont «vous _przten'deÃfv.ous‘.ole*­.fendre; „_ ' Y _

Si nousgechons , ce n 'eil qu’en‘ furl'

les leçons

„Que chez. 'vous nous allons ap-

prendre.. _ _ _¿_

iââ~.="%
Sans vous „его“: fârlrnis nous

aurions en tout ‘тред,

. _. с 4



'\
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Vaufe’ uur premiers e/clavager,

Et lou u’eu/l efe amour lumai: 'veu

’ oal’Ímom"larzts , _

\ S'z'lro’eu/l „т: е/Ёд де volages.

Si malgrëlous fesfiìmY , un cœur

tendre , amoureux ,

Neред![МЫ’ une Cruelle ‚

Do1't­z'l' , quand il eouuoifß gu’ouf.,*

rit Kole /esfeux, ‘

Broiler Жил: /lame etemelle .P

Souvent une Beaute“ ., pour _tm

_ nouveau шт‘,

~­»"@' ’IL/feier!/era tozesfesjfervìeesi

Fauelra­z-il que tofljours Pour elle

_prevenu ‚

Il aeíorefes ìa;`u/liefs ŕ'

› ele’chirer` 'È Au fvempsmefmie gu?! faut ‘ТРИ.

change.

.‘
‚

,lf _fgfzggfg ‚д! f¿`»`_,f2,„t. A



. ‹ 'ОАЪ‹АЫТ.‚
Malgré tout Д): dépit ‘il '!J0uaZraz`t~I

demeurer , _

Maìsßn шт“ fvmfquvz fe

wmgzg. ` .

Rcfherchez les áíôris де quelqne"

' engßgemenr, ‚ ‚

Voyezunrßámc 'enfoiêleffá ,

L-af/lut; ‚дед íamms ’ дн cq/fe'` де:

\ l""Afmmt',`- " ` ‘ _

Mais ди еодёде йемлййгф. .

Atm ‘ ‘ W/he 'Vßingueur " mme@

шьыдгп оГиеётд ‘‚ ‘ " "

Медь!”т; lim- dèfeplßindrf Р

Con_/Í'/mrc ‘, [Ёйт ßmpçans , „ат“;

’ {иду/д [л то’! , _

тмееиуецдтдл’ rierrìr „еще

де‘... ‚ ‘ ` ` "
Í ‚ . ‘lv .Q

"_ '_ Sipendant tout lt'conr5'á¿_'c2ftq ' "

` P”/fù” — еVous afvezfppur luy meßhë zelf', ‚

C3.v 5,

 



1; refonols corps _¿1>ourcor[@s',ájW_/ef.Aa

ra] caution

flufil 'volli fera toújours Jů_`o`lelle„ ì

" eee
¿irnez donc , liellc Iris ‚ aimez, ai

a/offre tour--,Y

Ne chercheälolus aucune_.excu/E „L

E¿o“ero}anzß’feluv,er__ des piege: ole;

ДА1110111’ ’ _

Souïvenl la jilusjïne s’.ahu_/Ac".` Y

Vous r1’avez-„oüy parle_r»._-- de-

Ruistrois mois que des ‚Сет‘.

q11el`tcs._ де_ ГЕтрсгепг‹ dans., '

l'E{elavor1i.e qu'1_a.„_'e[le' гсдщге;

ргсГчре entiere fous {on„objeï{_Í­ _

Y,fagnee , ‘за Ides ayamages _ Чей:
retire d’avoìr\er1_ga.gé le Prinree ~

de Trar_1fìl<van4ie.à donner-:des

quartiers dÍI­Iyverà цехе рада?”

de fes Troupes, öcgà les exit,x:¢:-ilY

tenir jx-_1fqu’à_l'ouvert-ure _de la..

Q_grnpagne_ .proch„a,i_nc. _ C_ela_-_
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vous ayant fait fouhaiter Yd'ap»

’ p_renclrecequ'c dell que.' l’E.l"­`

clavonie öl.' la Ttanlilvanie,je

vay vous entretenir де Гцпе,

8Cdel'autte en реп де mots, Se

vous faire voir dans quel ещё

barras _fettouve Miche Aballi, ‹

РтЁпсе де Ttanlilvanie , qui

ayant- fes ‘ Etats lituez entre-'

deux puillans` Voilins,ue реп: ï

fublillet Afans une neutralité `

àlaquelle-il fantque ces deux 1

_Voilins conlentent You ‘ дп‘

moinsl`ans_unc Alliance avec ’

le plus fort des `deux ‚ ce quiI

ellccaufe qu’on Га veu lotivent, ›

tantollt dans les' течет. de '

Tun , б: "tanto{`t Ycl_an_s_'___c_e.t*'_1_‘x"‘dle" ' _

¿;\l’a_ut_te­ -Il si mefme _que-lquer

‘чёт еРсе соппгэд-пвгейе dònnerf

__ des oltages rl,C_lÍa.l-i_ci€._¿'l».'1.._t'.C'­­ ‚ ‚„ .

. e IC ne

fs.

`._ х.



¿O I _MER¿c~uRE' 1

' l’Efclavonic (111’оп-‘ аРРе11еЁ1е; 1

nerale ‚ SC, fous laquelle от 'fi 1

comprend tout ce qn'il'y a de;

la К11г1‚е‚г_е' де Dravve jnfques. 1

д 1г1Мег ‚Ад1—1а(1(111е , 'dep'ni's`.

ciu`on a confondu leshornes deI 1

la Pannonie ê_`c_de l_’I»llerie.'c'ellî' 1

àdire la I:­Io.ng_rie_,.lÍE‘fclavonie­i

particuliere, lavCr`o‘atie,la»D*alï I

шав1е_‚1а lìol`nie,'laSer.~vieY , 71

la Bulg'_ari'e.‘I'e vousdiray. Ген: `

Iemen_tque_ l’Efc`laÀvon`1e\parti;vv

culi_er_e elif`prop_"rement` la par->

tie де fancienne Pannonie ,„

qui elli renfermée entre les.

deux R_iy«ier_es` де Dravve 8:;

de Savv_e,Pof`e"ga , Z'agabri'a_,A

Kopranitz_,_G1‘adifc"ha.Dovaf

hacz , Zanco ,__V:ilkovv-acz~ „Д; .
Vvalpon, laH`_e"noos ,Bc>i1rri<)t1­-ïíggifl’ili

V__{ie_r,P'e_I_'t:_r.ovitl1':11, Sc S"opplon__xa,`“en f`ontï’les_Villes les plus ‚ con

Iideraljles'. On tieneqne lesg; ’

1
‘Í

1-1



Í!fô1b{v,ç'ù`S‘foh¿‘ï`orcì_s\ de la S_c'y:­Y
commcn_cemc'nn _ I11's..

_ `e|1_rerít>:‘des_R"òì`s dè l‘eur Na»

_'_tiòi_1`,_&_£xf1r,ençcnfuìtè affußìccf

I `_1_:ásÍg_Lux` Hòngroïs , aufqucls ‘Ну

payojcm _'T"rìbut.`lìs font citta.

nrw/m<‘.r.\t` bcìììqucux; , Sc cfefbr

de сспх: d’Cntrc¿e\1X quì" они‘. '

c_ů`é_' faits Pr'1{`o`,rm`1'c:rs~ pe11dám: _

'1'ç_urs .Guerres „qL1§i'nOL_1s ей:

venu; le mo_1:.'d’E/'clafv-e. Làè1i}Tf­

1àngu'e,eXpx_i_`1n_C beaucou.p:,one1a‘p;1r\e,ds&_11's rouces1cs'­PrQ`­­¢

v\.`1nce5I v‘o'1{ìnes._ Hs fó`r1c­v` pr'ef_­l`À

,gpc tous Ghrê:i€n.s R'Ó`rŕ1ai'h`Sf./

La Traxmůîvanìe ePc‘j,L1r1`e para-

tìcde.VanciclmcD11ce.vE.lïeïe'í’cî;

_ Íf1§cué'c au Coucbanc де là нот

¢5\_’g_r'1C', ,SL au~[x¿v»a'm;- dè la Mo»

\‘/gìŕavie ‚ы elle a Ц ‚Чашсййс: am

` „Ü Midy ‚В; 1е_Мрпс:_СаграцНс›

ад Зсррбгййоп; Les Kbmaìns:

câfL‘L&Ñ‘­1f:1 _ Km

д Y ` gpl: си; furem;-. Maì{`fŕc`s:„_ 1“<’>î1,_1s> V

17’



Go .» ‚ fMER“C`UR‘E __

l’El`cla\ionlequ’on-'appelle‘G`ei_

nerale , ёс fous la'qr1ell.e om

comprend tout ce quil у а de_

la Rivifelre de Dravve julqueâ.

Ё la Mer Adriatique , 'd_cpuis_

qifon a confondu l'e's_Jb_Qrnes de

la Pannouìe «Sede l_`lll¢:rie,'c'efl.iY

:l dire ler l­Io.ngrie,,lfE-f'clavonie­~.

Part_ic_u'_l'iere, la_Cro`:1tie,la'D':1lí

marie , la Bol`n'1e,'la Servie ,la Bulg_ari'e._I'e vouscliray feu- ‘

lement que l’E,fela_vonie parti

culiere ell`_’pr_op`remenc_ là par­`

tie de l"ancienne Pannonie ,.„

qui elli renfermée entre- les_

deux Rivieres de D_fav_ve `8?;

de Savye,Pol`eÍga ‚ Z'agz1l)ria,_

Kopranìtzv,_G1‘aclife'ha.Dova

'hacz , Zanco ,'Vall<ovvacz_ ‚ф;

Vvalpo_n:,IalT_e11oos ,Bonrnon-\f:;Qfl

ller, P'e_'t:rovitl1a, SC Sopplonxa',"en f`ontf‘l'es__Villes les plus _ ¿on

íiçleraljles. On tieneque les;



GtrLA’N"'r: _ .Èl`cl`av.ç>ns font fortis де la S.c'y1-

tliie..~` Au: commencement _ iláV

'eurent des Rois de leur Na»

‘поп , {Ч furent enl`uit‘e‘a_fl"u~ict

`tisausi.l­"lòngroi:s ‚ aufquels Не

payoient T'ribut.`lls font citric.

шепчет belliqueux: , Sc Сей:

де ceux d’_e_ncre;‘euX qui они '

‚та‘ faits Prifo_nni'ers_ pendant.

'leurs Guerres , que nous ей:

venu; le mot-cl’Efclafue. I.'-.eufr`~

lfangueex-pr_iinc beaucouP._­, 25€.;

onilaparle dans toutes lcs“P.ro­­vn

Vinces vnilines.~ Ils lÈ`ont­'preff1~``

_ que tous Chrétiens Rornairns...

La Tranlilvanie elltiunc pan-

ticde VancienneDäcc..Elle‘eft';

_ lituéc au Coucbant де la l­lon~

y‘~\grie, Sc au­[.‘eva"ntI де la Mo--I

__ ravie ,éc elle a~là._,\Ialacl1`ie'.au;.

'Ä Miily ,.341le.l\:/l__¿nnti_(§ai'pat_l1feA

all 'Scptentrionä ‘Le-S' lïbrnainsw

  

‘¢_1,y1.i.­._c11:.> Багет‘; мамка; folus. ‹



411‘ мвк cvlnit ‹

.tique , Apißolique Ú' Romaine..

Се: rai/ons ­ t convaincantes Ú' ce;

reflexionsfl/olides quifraplrent» au

¿ut , me toueloerent le oœurforte.

.ment Ú fz' vivement., que 7’¢’m­

ŕraffajfmon /ínanie Ú* топ Bien

fÍai¿`t'eur,avee une {дуг д‘ une con

folation inexplicaole , tu] olifant

'ces paroles que faint Pierre dit À

1'/inge qui afuoirrompufes ehaifni-s

Ú' qui едет те -de ’PrißniC’Cfl:

-maintenant que je reconnois

que ¿le Seignenr m’a envoyé

fon Ange pour me tirer de cap
“ I

(иже, @rc pour procurer la.

\

paix a mon ame. Ain/ì пред:

avoir pris de iuße: Amefures , nous

nous de’terrninafmes,malgre'le.f ref_

peíts Íyumains, a quitter la Hollan

de Ú“ el retourneren France ,ml/ire

there Ú' bienairnŕe Patrie , Pourу

iaiifr enfemble de la ­ver1`talrleliuer­

te' des Enfant де Dieu,I

Meílîre



т“,
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GAL А N т. ‚__4‚
Meiïïre Fran çois de Grolee,

_comnede Peyre, а eůé nommé

pair Sa Majeůé l’un des Lieu

fenansúeneraux au` Gouver

-nemenc de Languedoc-. ll elf

d’uneancìenneFamilleduBu» ‘

‚ойсййспё 16‘ Château de

rolée_,qui luy donne fol-n nom.

fla» bran che aáfnée {ей éceinŕe

de _nosrjours ‚ en la рсгТоппс

.öe lean ­ François AComte de

;Gxfù'lë`C , 'mort jeune 8: fans

po‘{ì:erire'.Marie­Clairede(5ro­

; léeifa Sœur,a'e1’ìé mariée il Nb

<15l`c_»I'c>achí-.rn du Gros ,ôc luy_a.

>porté Ales biens de fa Mçlifon;

_ -Renée Beatrix de@ rolée , au -

_ treî,Soeur .de {сан д Ргапчойё

- époufa Cla‘uded’ApchO11 ,Sel

gneurc¥eSa1inrA André. Deîcanc

debranches qui ont compofé

Ialïarriilíe de Grole'_e;ilV ne rïefïe

' queeellès du Comte d_e'Vij1;_í­_

Миша’ д 6 88. ' C

 



‚ yo ME К C V RE

Y»ville Dauphiné, ё: du Comte

де Peyre. Celle du'Baron де

‘СЬаРсеаиЁог; e-il `tombée en

queno'úil.le au commencement

де се lìecle .5 les Maifons de

Monfaucon ‚З: де Moilte en ont
herité. LaÍ Branche des Sei

gneurs ‚де МеГр1ец en Dau

1 _phiné,~aí­`1.ny par A~le­xandre-de

Grolée , mori en 1680.. qui n’a

lailiae' q_u'une Fille. Celle des

Barons де Brellieu a palfé dans

la Famille de Morges ;de Ger

boules, dans «la Maifon де

Rame ‚8: де Gelas­Leberon;

Icelle `<lePallin , dansles Famil

les de cles_Roys ‚ё: де Copiez.

Ces deux là efioienr aulli en

Daupliìné. La branche de __

Saint André de Briord en Bref

П (е ‚ ell entrée en Viry ё: en

IBriorcl. leI ne parle point des

~"All1ances qui font conliclera



'l V"G’AL1­\N"I'.Íbless Íe vous cliray feL'1l.emen~c

р д‘ Чп’11 ya eu de grands hommes

j ï ‘де се nom , fçavoir , Antoine,

l . »Seigneur де Grolée, Cheva

` lier де РОгдге де Savoye cn

14îi`o^.Claude Comte де Grof.
Ale'e ,iîìbambellan du Duc де

'Savoye enlxóoo. Se Capitaine

де cent Lances ;"Gu`y де Gro- ’

lee», Seigneur“ д‘: ~Ne'y‘r-ieu ,

“COnfeilfler «SC Clxambellan дп

Dauphin de\Vienn-ois en -13 1 8-.

lean де Grolée fon Fils -, Bailly

de-Mafcon en 1349. AntoineI f

де Grole'e­Mevillon , Lieute

„ifàn-t au \Gou'verne'ment де

Da'uphiné en 1498. Hiimgbeïre ‚‘

де Grollèe ‚ Seigneur де Viri­

„_ ville Senécflialßc Gouverne-ult

де Lyon —‚ `Матесьа! de Dau

phiné en 1419. Charles fon

Fils~, ‘Cba'nibel'l:,in du =Коу

`Gemilfhorrmne orclixmire де Га

  

C 2.



,.5 2 М Е К C V К_ .Chambre ien 14.71.. François

de Groléc„Com.te де Viti ville,

IChevalier de l’Ordre du Roy

cn 15 55. Monfienr le Co-nite de

Peyre а Iépoufe’ la Fille де

Charles de Senec’-l;erre, Маг’

quis die Chaoteau-neuf, 8: де

Marie de l’Eprance , 8: Niece

du Maréchal de Seneŕierre.

La Genealogie de 12 Maifon

де Grolée, (111е Monlieur Al

lard , Prelident en 'l’Ele6‘cion

de 'Grenoble, a compofée, 8:

(1111 doit ellreliien-tofs mife

fous la prelfe , en' apprendra

davantage. Сей де 111у 'que

г Yay lcen ce que Ген dis aujour

dhn .Cette Famille оже 1
у >

tonne' до’ Ú де fable.

Les paroles б: 1е_ chant de

'1’Air nonveauque vous trou

verez icy , font de Monlienr

де Gnillegault , Ordinaire де
la М11111111е д11 Roy. i



GALANT.~ _ 5`5i`

Мык. NOuVEAU.Í

`I)Et\iN_0’jfeu/ex qui (‘типа

` . 'vas рифм, _ _

` ЪИтиш’ qui eomôle »vos defies

'vigne ele funs cœurs le полые д‘ ß

É lu‘fau]frßLr1ce.» `

__ I/bus /uwen une douce [о];`

`î1is]z`«uous rejßnfzez. lesdouleure

Ё’ eie'­l`ubferz_ee.­ _ ‚ A _ —

Y_:1Ie_/Ire ferieäìfyous лит trl/L_‘e$-_ _ _

диета” _ _ _ ~

~
K

  

.Vous avez' veu' dlan\_s„> nïa

>leutedeNoverńblfelV:ïtépc>r1(`¢::L\‘-~

`-}u`avoitŕ`_a'1t'c‘. uneDer'no'ífelle _

Ё.‘ une perfonne qui 4lu-y con

ffeílloìtdeimer. Voicy une re.

`”"pI_i_q_ue à cette réponfe. Elle efe

galammenc‘tournee, je Гцйэз;
perfuadé Ique Yvous la hrez

Wee plaxfìn
«к.

Gs



54.. MERCURE-,

n`l"»=i’~li1r’lF:s%&n‘ll1fl?1»‘i’ii’lF\ %lf'1r$'z

5, T А N. с в S.;

Our iuger fainemeni ‚шрифт ‘

del"/Imour

Ilfaiii ejlreßus [т empire,

.A_upre's ole ce grand Dieu ‘И? та!‘

fairefa Cour `

De ‘И’; parler que par oil] olire_

-
.Rendez­'uou5 , helle Iris ‚ re’pond¢Ã',_

fifa Ívoix ,

Et' “Лед; de craindre fes рейде; 5,

On ne 'voit qucplai/irs ,_ que lrainf.._A

porlsßusfes loix , p

Si«to]l qu’il n’e_/I plu_s\d’i'nhumai­~ ‚

nei.

— _ ёёъ-‘Зё _ ¿
Le choix ol’iin далеких ‚ (т ßdellc

Vainqueur

Vousparoi/'r’__ une grande ajfai” 5* l
‚А; l



G'AÈLAÑ-`T.~ 5513 I

Lßfzßyïfn дым‘ ßopim foo/iro"

ŕ Vcorfu', ‚ '

Ce choix choz; [uy где]? pas À-fm'rz’.»

Rîäâ ‚
Vous fvou‘olrz`eK`_„en- «min nous le

oliffìrnuler ,I ‚' Non, ce cœur point injífg

xiÉl¿"; ‚ ‚

Y.Drs ol2m¿gor's‘olc l'/Imam* il-_/ço1it‘¢1'Q"p¿Í

bién parler

'Pour nfofvofr рт eííëfenßôle.

Ealwez-/là , Hayez. _ moy- , oe: ingr

iuíksßzlfçons _ ._

мы «vous pret"eoo'1ieÄ,'voos'¿ol1'f’­Yfondre; ­ .‚ ’ it

Si nouxloeohons- , ce Ка}? 9и’еп’‚_Л‹Е-—

‘шт? les leçons

,Que çbez vous nous »Hom пр’

Руанда. _— g ¿L A

Soms «uom гейши’: fâûmis mou>

aurions en roux K1'¢»m¿1zsj‘ja ,

' ‘ "С 4.



М MERCVRE

Vante’ nos premiers e/elavager,

Et [оп n’euß en amour {атм}: veu

‘ al'Íneon:"t‘ant5 , `

\ едем ,ooint eße' де volages.

Si malgreftous fesßainßun cœur

tenalre , amoureux ‚ А

Nepeutлей hir une Cruelle ‚

Doit-il', quanel> il eonnotß"gu'onf¢

ritde/esjeux, ’

Brúler eliune time eternelie Э

Souvent une Beaute“ , your рт

_ nouveaufvenu,

1‘ ‘IL/leloriyfera toitsfeejfervìcet.

Faudra-t..il que toiijours pour elle

_prevenu ,
Il aclare,/es „диет; 1’ У

1.l’ßiipire ,il _languit ,il р”;

— deeloirer _

Auternpsmefne qu`¿/ faut glfif.

change, ‘ ` ’ `

Q

\

`

‘ ß



GALAN т. _ §17

Mulgre’ tout ßen dépit il ‘v'oudroii~~

demeurer , ’ _

Muis [т lrouneur шагнул!!! fè

'vuug_e.__ `

lleclierehez les debris de quelque'

' engugemeni.. ‚

Voyezuneßdme enßißleße ,

‚Видя‘; n’eß ритма!“ ca_/lef deA

l"}Ifnunt',- ‘ ' ’

Щи du en_/le' de 1я‚,’1’1л15!;’‹:ДЁ’;`

ёёёё
¿ivre '-~vvßre 'Vuinqueur " тшеЁ

'v0u5._.biend’uee'ord‘, ' М `›

орала;т: Иги‘ defe plaindre ?'

G0r1_/feinte ,fdm [видит , -eeiìmf/'Qì

1'ufj_u’rì lu more ‚ ’ ` `

Ист ‘ń’dure_Äjume|f's'. Не’??? cfm; ‚

"" `d7"e.__ ‘ “ e

д‘ _ Sdpeudunttout leeours'dÄ_‘eefte_-‘ с

' _Pelßör ~ A

И”:WWK:рт bij mefme щей‘; ‚

C» 5,



 

‚д ME R с V кв; "

1; reponds corps pour co_i'ps­,'¿/jjY

ra] caulion

,6¿u,'il 'vo/is.. [ст ‘ойрит: ji`o`lelle.,

" iiiîë

Aimez donc , helle Iris , aimez, д;

«vo/lre ‘они, _

Ne chercheiplus aucunecxcu/2' „_

E_n_cro_yantfauv_er__ des _ pieg_es„de„»

lfeímcur ‘ _ .

S_our_veni la plusfne s'_ahuf¢"_„ ‹

Vous n’avez~__oú_y рады‘; de-._

p_uisti­ois _mois que des; Сет.

quelles _ де` l’E_mp.ereur«¿ dans.. i

l’__El`clavoni.e qui a__feIl__é recl|.'1\ix:e',4

prefque enrieŕe [физ fon_ol>jeïl_°- _

,fanee , ‚8: _des a_yantages _ qu’ili

retire cl’_avoir\en_gag¿é le_P_rin.ee ›

де Tranfilvanie ‚ё >don_r_1_\2_1'-_clesquartiers d_'_H«yverà une partiva@

de fes Troupes, ôcgales entre-ia 1

teni; :j\¿1fqu'â_l'ouverç-ure _de la«.

Qa._r_npagne¿~ Qp‘rocl1_a,i_ue. _ Qçläa».

_...___L



G A-L A N T-, 5„

vous ayant Fait fou_l1ait_er,cl’:ip

’ руспдгссссрхс c’eft que l’E{`­

clavonie Se la Tranlilvnnie,je

vay vous entretenir de l'une,

8cdel’autre en peu de mots, Sc-

vous faire voir clans quel ern"V

barras fe trouve Miche Aballi, »

Prince de Tranlilvanie, qui

YayantV fes Etats íiftuez entre

deux puiflims Voil`1ns,ue peut ‘

fubliůet fans une neutralité '

zi-laquelle il Рейн: que ees deux ï

Voilins confentent ‚, `ou du ‘

moins{`ans_une Alliance avec '

le plus Fort cles deux , ce qui

cllceaufe qu’on ГА VEL1 louvent, 1

tantollïdaris lesI int¿etjcl`ts, de ’

l’un , ôc't:a.ntol'id;>.1usY eeufxkle '

;§\l’á_ut»re.--ll zi тайне ¿qualque„I

wfois elle contrai-nt' tlçŕdonner -'

des oflïáges derfafrclelité. ‚ А

‚ 1.; Ie ne vous parlerayìpointjiäe'-L

» Ч S ’ (3uj¿J_



‘gr v . ' ' -‘ '­‘­. _*Tv ‘Т

eo ‚ ‚ jMER'~C~UPt»E‘ _
' l’EfclawÍ1onicqu’on»'appe’lleiG`eï.

nerale ‚ Sc. fous laquell.e om

c_om_prend tout ce qn'il‘y'a deg.

la R_'1v'1,<_:_‘r_c:_V d_e Dravve jufqnes,

ё‘ la„Mc"r YAd_ríatiq_ue , Idep'ui's"`

qu`on a confondu les._bornes dd

la Pann_onie ëçde l_’1.lleric.'c’e_ltf-'

àdire la I­Iong_rie,_lfEfclavoni€';

particuliere, lavCro"a_tie,la«Dalï.

rnarieA , la Bofnie,'laS.er.»vie ,la Bulg_ari'e._I'e vousdiray. feu.- `

lement que 1’ЕГ‹:‹1а"оп1с—ра‚гв1‚ .

culi_er_e efifp'rópre'ment‘.` la' par-Y

tie de l"anci'enne Pannonie ,.1

qui cpc renferinée entre- les,

_deux Riv-ieres` de D1‘av,ve`_&¿

de Savv_e,PofeÍga , Z`agahri'a,I

Kopranitz , _GradifC‘ha. Dovaf

h,ac_z_ , Zanco ,__Valkovv-acz.„/Z; .

Vvalpo_n„la(l`_e'noos ,Bonrnon_­'5ÍQi¢li _

,_£_l_ce_r,P`c__:'t_rovitl1`a, SC Sopplònxa,

"en f`o'nt_'l"'es_.Villes les plus . cion-, l

fi__d_cra_lJ'les.,_ On t'1enc.q1_1e les-I, ll

  



_ GAfLAN"T¿:_ I _ ee
Èfclíivoïńs Vf‘ot1­t":_"í`Dvtì_s_ de la _S_c‘y‘.­

`th`1'e._._" Ац: commencement ïlá-_
_ et1_rentH"cleS_Río'1`s de l‘et1r¿Nàf~«

_'tion , ¿Z ferent e`n{ù'1te a_íl"u~jetf­
- '_t51s.:}ux-Hongrois ‚ aufquels Iile.

pay-ojent T'rìbut.`lls font cèdre.-`-»

тетей‘; bel'l'1qn'eu1e ‚Ё: cfeflf

de ceux; d‘;’_e_ntrei­_enX~ ч“! от: '
'e{l`é} f«`a'ì't`sI _P_rif_o_nn`1e1‘s_ pendant _

‘l`euŕs-__,`(3_`uerres',\ qu-el nous ей:

"девы; le- 'inot_« 'cl’_Efclufue; Lengte'

làngu'e_expx_ììne l>`eancou_p.f,

on `-lacp¿_rl<:_d:^:_n`s toutes le"SïP_ го‘

Vince>`v v‘o'1fînes._ll's {ЕЩЁ prefèï

Ique tous Qhrêtíens R'o‘rnai'n s_.__
ILaT_1‘atnl`1lvanì„e eflŕ_L1n`e par?

tìede l`_anc'1en_neDäce.Elleef’cî;

_ frttlée an Concbant de là нов‘:

_:ŕ\_g_r`1e, 8>can~Le`v'a"nt'»d’e la Mo-0

Í ` ravie,_¢5ç ellealà_Valach"1e','ane
f

` Ё Mìdy „Se le_Mo_nt:Caŕp;t_t_líe'

_x

т

an Se t‘en'tr`1on.‘_'I Les’. Romains; ‚

qnt: en, Багет; Malůresa Годы -



6;.“ NIERÃCURE

Trajan ,luy ,donnerenrle nom

de.Tranfilvanie 5.‘ caufe des'

Eorelis dontelle ell:A environ

née aulli-bien que des Monta-'A __

g-»nes.Les'AllemandsYappellenti. ‘I

Sih_enhurgen,qui veur dire, fept' 1

Villes-»à caufe des Гера Villes

qn'y_ bafiir ent les Saxons. Lesa

prineipales- (от; Hermanllad ,,ûlaufembourg.Vveifernbourg.. ‚

Р1еир1е5с1пе les Saxons fe fonc "

_erablis ence Pays- là- , mais I

ceux '-_cyr Гоп: mi_eux‘_'cultivé ‘

que tous les autres. ‚За lon

/ gueur 8: Га. .largeur font ’cha-‘

cunef. де quatre.. iournées. .Il Í

a._ efle'-n__ny.¢ians la-fuite aul

Royaumecleßl-I`ongrie , б: iljî,

en fut feparé enrl 54.1. A-ujoLi1‘ç}1`v'

д31шу1е5 Princes fonc Elecìifsil

ëâils ont Yeíié ì|1fqu’a`r- p,rel‘enc‘ì_ ’

Tríbutaires du brand Sei-if-'_

ggeur._. ” ь _ _ _ l

_ Щ‘

оп‚:А1Ье-1ъ‘|1е , ëcc. D.’aurres~ l

Il

)_

l

l

l

1



/ 1_» _4G@_elque_~._pl.j>.i{i'r_1­ que _.lîot§~1 _

P,re_n_ne„ д: voir .d<:s'Y A-11it11a,`lJ__jt_­` _

E-trangers,(oi.c parce qu'i'ls/fonte

дат ,1;ff1i1-par1¢11f bicffil-té от

_р9;‚—9‚рс1с1‚рс„ац:1’с сог1(1д&:1‘г‘.7м

t_io_n.1 ',_1o_t1¿_=„l:ait toûjours“.fáge;­

даёт ъдс‹__з’ё‚ц;дё›йсг‚ ,lors quïls Y=

_font<ci’ùn<„n-aÍt,u"rel-i„ ŕ`ur`¿ie1.~1;cYm'iftre1»f-Ils`Q11t.b¢21i1~ï«PatQi-fl Ф:

‚щршдусдцбъ Til _fe Atto-_il-vcf;_.t`_o„í`_11§.­ «

jguŕs Ycles m-_omens1,_oùÍ;ilVs--xq» -

1 . гетьспу-дацд, .lap_fe_.r'<1ci_1é11.1/`e`c~;»~

l Llàq\ig1ell‘e-i_ls ,fon-t.-nez-1; _I‘„1_:_¿` Lyxonq

ne fçïguigoi-t-cell`e“r­dÍeíl;re'Lyon, ‚‚

I' _8t;on 4vi.en.1:.-cle l’fÈ-prot1ver­proie.`

щп=.а;с‚1дсцс-.;Ъ`ипс&е„ arrivéV 121;

.‚ renoble .deÍee'.'_niois__.~ Qn 1

у‹5'э;1„{`‹э1;›уе1:ан_х_С1›г1сцх;роЁ1г г‘ _

` ГагдщдсцхфдирсёЪурпз, `, "

‚ 1 _ ti-^;es­.-beaux»Se-.;tle1belle1.;taille,,

lf avec d’autne,s;tA1ii=níau xi; I...-,’tin а
de ces YL1yon_s ls`,efl:o`1t %„ae­~­~

coûtuine ài.-tr'ecevoir.­le.s1A c'2.r_el1f¢'S'-’L
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'rin-:i"er1;ne‘Enfant ‚ [axis luy

avoi’r,.‘j..'unais fait le moindre.

mal, _neffe trouva` pas fi docile

две jourlà , Sc cetŕlnfant> s’en`

‘сдам’ approché. :`1'l’ord‘1'n~aire ,

"ilis’en' failìt ,öeluy Yécrafa­la`.

teli'e.Sarnort dont' le bruit fe:

'1ŕé.pan.d.it aulli ­ tolls: ,’ obligea

'Monlieu.r'le Marquis de'V`1'ri-eu'Y

"SainLprndré.'Il ,. PrernierI Preli~­

` dëntau Parlement de Dau phi- —
`Vné.Í­,. Commandantlv en секс:

' Province 'enfahfence du Gon-

verneur ôc du­»L'reutenan.t- GeI

neralí àfy donner ordre.' Il ста‘:

a;vecl‘a1prudcnce 'accoutumée

qu’i'l efifoitdangereuxV de la'1fl`er­f

vivre des 'animauxV lîïdiiïñciles

à.app_riv-oife’r,8L qui pouvoieut "

caufer encoreI de — попчсапхъ

malh‘eu­rs. Ain{i"préfe'ra la Ген‘

me publique auxiintercfrs de ‘

Cßluyqriì gagnant fa vicailesf..
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faire voir ‚ voulut les racheter

par une fomme confiderablc

Чип offrit pour l’Hofpital

general , il les~ envoya tuer

tous deux par plulieurs Mouf»

quetaires ou Soldats de la Mi

Все du quartier le plus pro

che.

Les Lions font faits pour

habiter les Deferts de la Lìbie„'

ё: non pas Pour elite amenez

c‘nïFrancc , où; You ne voit“

que des Loups pour tous :\ni‘«_`«

maux feroces. Il n’y en а. Plusf

guere prefentement aux en~v`1'­¿_

rons de Paris, Monfeigneur lef

Dauphin les ena purgez. Las;

_ Chalfe conti-n§t1`e‘_toí"i]_Otirs à Рай;

re un defes plaifir­sL_ Cc- 'no_blC~

Cjtercice Yell; làie-n‘d“ig‘i1ef_ël3tH_1_I

Brinee, puis q`ue"lá` Ghaffe ей:

une vr:'ty‘e*irna'gc‘ defl'a_*gt1"erre 5,

ё: Ч_ц’е11е demande de l~’:\`clr<all.`§t’fd
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Se де 1а viguenfr._Monfeigneurr,

a beaucoup clel’u_ne 8: де 1’ац‚-›

ere.. llI at quatre’-vingt Cou

reurs quifontrles plus parfaiizsI

elfe l’Europ`e ,ée peut-eflre дш

monde.. П n’y а point; d’exem~

plie V, que iamais aucun Prlnc_e'.ï`

en aicranr eu ‚ nyV deli beaux'.

Vous trouverez ce nombrcl

«fort grantlflorsque vous ferezí

reflexion queje ne parle quei

des (вы; Соцгепт5.‚11 fait con-.'

noifr¿rela_parŕ`a`1te' intelligence'

de Monlieur: du Monnlífcuyer'

ordiiiaire де Monfeigneur le

.`Danpbin­,dans la Charge qu’1l"

ехегсе &:1е5 grands foins qu’il­'I

prend- pourlrepondreà fes cl-C-;

lirs.Ce Prince alla voir le mois

Balle rant cle beaux Chevaux;`

lâ раб: dans tous les rangs ‚э;

lies trouva tous _au: meilleur»4

s_ßar.q'_u’i1:Rr1fl f<>\111_a_'1__ff=‘-__r~_»_C¿'~?s=«
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chevaux fon_tl’admitation de:
tout~ ce qu.’i-l vient icy d'Etran­ I

gers,qu~i> ne peuvent fe défen

dre d-’avoüer,que laFräee (exile.

Peucauj‘ourd'l­11u_y fournir de»

quoy donneede l’efionnement:­

à -tontes.les_ Nations dn.nnonde'„.Y

Les Vers fuivan-s font. de:

MoiiIi'efm1l’.A.bbé'de Req uесть

Гадс. Сей _ш1 jeune. Gentil

homm,e__c_l_es¿? nieilleiires. Maiz--_

fons de Langt1eci_oç_; Il' é_r_:1­i`t:‘t`I

ш: de fes A-inisfur fonïirrefoluß

Ixion. à. fe marier „8L vftir-’leVs\§‘Y _

r;u_ptures_et;e.r}nelles,des iiiarigtf ‚

ges q.u,"on¿luy_ propofe.

1n_1r1n~n„;r1o;e:1e1r11=r;1rì ~

A 1ri"oN‘stt=,-_v ‚

у;

Vo aïe Ыапгиитетеп: ue;
7- . .

—. — юимфйтапйе т детиЁ
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Те cherche une мате , Baron,'guŕ

terevienne? —' L = -

Par iïinju/les деда!!! tu fait ‘М; `

ёштр bien ’ _

‚аДЁеп n tous ces granuli' foins rfa.

_ bouti]]"ene’a шт _ _ ‚ ‘— _

le voy que tu voit-dr-ois u"ne.'ï`e’,’_ui'J‘ttf:c'Y

arfaite, ' " 2-

Pour rendre Идет‘: tona­rnefa`tit-'«

‘рам _ ' '-1' -’

Attens tieneA que -le t1'I't"el_4 ait'to.ufj

. Cxpryefi та‘ .V ' -l " _- fl

D"u_ne щи nouvelle une Fenrrneoìi'

@tongv/e'.. ‘ ' U

' Merisi, ¿ner Baron ‘,-»úeux tu еде’

ie t’a.u'v`re t11'on„a`rne»;. ` `

’ï Ta raifon ф bl_ejfe'e en matiere

` ì - Femme 5.

та”! feffflìë' Тетя}; el"u_ne vaine

“ft/a,oeeir,_. ï. -fr ‚м- ¿_

@tanti il fagit el’Hy,men, les om'

bres ‘чёт peur ? ' il Ё
I

де; Femme-5 font , cro)I nto_y„_„o£¢Í$

Animaux traitalzles..
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,Peurguoy reflect pe_ins„eu fam des

truitsfbrrnielublesf ‘

Il перил: _pourtant pus идет funs

exuneen. '

En ieune homme Египту сопттдет
un Hymer; ; A

-‘Muis lors que Га?‘ я prix .teus les

foins neceßuires , _ »

Il ne fune pei: лит fe ßrrmer des

cbimeres , -

Ee pur ‘М '_1/1fz`e-ns, des troubles en

nuyeux ‚

D`u'n ug“/euůle Hyrurnfuire un mon..
ßre adieux. V

‘Tuut de preeuutiens Жил Íromrm’ ‘т

peu trop _/luge

Preßigene _rarement un heureux

murmge; ‹

¿Quand un Hjmen 'nu Ciel pur le

deßin eßfult

Кап э} »fenr enrruifner pur un

finßinír' Дате‘,
I .Etlein que de ees nœuds noßre cœur

e’e'po/wußte , _
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Jl „рам au contrraireiì retenirр‘

рете '.5

.Pour bien Iinarier ‚‚ leparty [е

meilleur -

ce/l oïouhlier le rc/le , ф‘ de fui'

'vre ¿fon cœur.

äëcgle toy lo`i­dc]]`us, prenol,fans tar

der, ‘lafemrne 5

v6Qi'i`i=toy­riiefme en ‘ест’! «te ole

mande ron aine г

_ › Е: fans de milleмы s’allir entre

tenir

I.<5-ur leshiens д’ les maux qui -fen

peuvent «venir ‚

4Songe que pour aller ou le сынов:

appelle а

' :Baron , nos 'vœux реп‘: _liant un

guide -lîclellc.

Mais encore une ‚М: т’ te ßgurc

point _

>JJeirou1ier'une Femrneacconiplic en

_ tout point.

Се n’eji qii’iiu.x [еще Romans qu’»on

'vois des Hcroines ,
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11’-‘oìnt ole Déèße единиц”) ole Fom

mes divines,

Point de ees пот: pompeux арго}:

. fnitformer/ìlfzozut.,

А Tooloufeà P-ar1`s1,e]a/reune À /on
defaut.. у

L"une prodigue tout enfer magnifi

‚став .‚

` ¿L’4u!re ne peut ßmjfüìr leplzlsiflße

olefivenfe ,

¿fune M/ide ole Ист nuit Ó' ¿our г]!

oläboßï;

lfaulre enfa дали‘ humeur щ]?
dißïper или ‚А

¿fourre «voulant Y¿vof/"er your fort

fpirituelle

  

Ne 'vous parle jamais que eerele'ó‘ ‚

Yque -ruelle ,

_ L’ourre ,joe-ee, д‘ n’ofonep1wozßre

ny 'parler ‚

Mene une щ oâfeurf, Ú' “ЕЙ” 1

que jîleŕ,

".Mais „мы.“ qf1l’u_n ¿Mory là

oleffus 5’em­bo1rm__[]"e 1?
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1!fait tout doucement tout ce ф?”

д faut qtfilfa/fe;

Btfan_s_craindre_autrementfa Fem

~ me , ou la prier, [ mer.

« „Quand ellecrie , il/ort Ú* la ‚ММ‘

Et _loin d’ejlre chagrin va dans les

compagnies

Rire avecfes Amis ole toutesfes ma
` 211.65. у ‘д '

мм: je te prêche en ‘шеи , Ú* ma

Мир ell ei hout, '

Et cependant ton coeur oi rien nefë
У reßut. . \

.Ahje vois д fousettois -le point qui -

te faitjteinef,

'Iuprévois pour ton front quelque

' difgrace humaine ,

.-Etfenjìhle aux итоге!‘ ,tu crains

‘ d’efÍre_/urprìs

'Dans les pieges tendus ei toute heure

aux Maris 5

Vue Femme to«i;'ours,`oliras­tu,n’e/l ­

fasfage, f

. _ О
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_ Щи belle ruzßnpourfuir le muriuge

I,Que muud1't_/uit и!” dont lef»

prit tenebreux

0 ri pour nos peclaeÄ,femer eeßnge

creux, _

E t tournant для‘ gre’l`Hemme 'vi

_/ìanndire

Luyjít un mul réel d'un mul imn

ginuìre .'

înclinquund les laumuins n'e_/'aient

puffi mechants,

On n’u'voz't d'uutre ley queje: fe

„тpenelaurets , `

Ou rfoblìgeoit jumnìsperfonne ei Л:

eoutruindre,

Claucun fe marini: ei ßen gr/¿funs

rien craindre.; ' Y

Muis en ce temps rnrrudit, deprent'-4

ques terreur: ’

__<_7l/[errent ài tout moment _àlu ge/ue
_ les cœurs. Í-ef

д Délivres-en le rien ¿ne fuifune rien

' de l/ielae , '

îuufvier 1 6 8 8 . D
„.1
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Des ¿fbttìfes аГшнтиу ш ffßmms

nu//enîchf.

r

‘1е vous ay promis une Def

crìptlon' fort exaöle де tout

ce qui` s’eft palle au Coutonne-

mem: де l’Arch`1dLie lofeph A,

aujourd`huy Royldeŕlongrie.

le vous flens~ parole, 8: vous

en envoye une plus ample 8:

plus remplie de parcìcularicez,

qu'aucune de celles que vous

pouvez avoir vûës. ]e'pou1.;

' ro1s vous dire tout се qm a pre

`ccdé le Couronnemenc де се

Vjeurlelìoy , 8: vous parler cles

-demandes qul om сие faires

À par les Eflacs де Honärìcg

mais comme ce détail men

gageroità vous ат: trop де

chofes , 8:’Ч\1е ¿l’,a`1lleurs -je

fçay qu’ou travaille el un ñxíe"­­

me volume de l`Hìíloire де
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Нопзйе , je laiífe д cette 1I­Ii­

Iloire д vous en entretenir. Le'

jour de la Cerernonie du Cou­`

ronnement ayant* elle arrelié ‚,

ёс 1’Етрегецг& l’Imperatrice

-s’el’rant rendus д Prt‘ílJourg,o_ù.

elle clevoit fe faire, leurs M-a~

jeliez Irnperiales entendireng

la Melle le 9. du mois paífé ‚

dans laChape»lle du Chaíieati,

Sc entrerent fur les dix heures

dans un magnifique Carolfei

attclé д'е huit Chevaux ’, pour

Ialler д l'Eglife Cathedrale de

S.Mar’tin. Les Seigneurs HonT

.grois&tA.llernands» , tous fori;

riehernenrvellus ,ôc montane

‘де tres~{uperbes chevaux, fe

Àrrouvercnt д la Place du Рад

»lais ‚ Se coinmencerenn la трах?

che. L'Archiduc`_lofeph сны:

aufli clans un Carolle des plus

‘magnifiques , attele' де тете

‘3——› —‚.›Д‘;ь3. D._2 . в̀

s ч
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de huìtchevaux ‚ Sc prececloît'

leurs Maleflez Impîrìales qui;

efloicnt- Le.nv'1ronr'1e'c:s де la.

Garde de-s Archers du Corps.

Elles arrìverent en cet ordre

âla portede l’Eglì{`e,au bruit

des trompettes , des-ta-mbours

öcdes timbales ,öl aux accla

mations де „п: le Peuple.

L'Eglìfe Ae{’co`1t ornée d’un

grand nombre de Tableaux,

cles Peintre-s”les plus cßimez

'tant Anciens que Modernes ,

б; tenduë de `riches Tapill`c­

ries. Un rnagnìñque Theatre

â plulîeurs marches`avoî«r еде

dreífé dansfla Nef ,SC en oc

сырой; plus de la mo'1t'1<':.Tren-`
te-[ix colomn-es le Y{oûtenoì»|;­.n t,

8: c’efloìt fur elles фены:

poféc toute la Machine. L"or­

drc eflolt Dorìque ‚ êc les Em

bellíflernens avoicntde quoy

arreíl;er_ les regards des Speéla



GALAN-’rß, = 77
teurs. L`Atchevefque de S'tri­ _

genie recent' leurs Majeftez _

Imperiales ëc~l’Arcl1iduc , hors

de l’1;glife ‚з: les ‘conduifrt à la.

Sacriíltie ‚ accompagnées du

Qardinal Bonvifil , Nonce ‘

Apoflolique _ _,¿_. du _Ca_rdin‘al.

Collonits ‚ de l’Amba{I`adet1r

d’Efpagne : Ы deeeluy de 'Vc-A

nife. _Il едой: à la веру; de douze

Evcfques , de quatorze Prelats ’

ё; АЫЭСЪ, tous en l_i_a__bits Pon

tiñcaux ‚ Se de tout le Clergé

dela Cathedrale. Pendant que

leurs Majeftez у furent reve

Íluëscles ornemenslmperiaux,

il fe fît une décharge de toutle

Canon du Chafteau Se de la.

Ville. Elles fòrtirentde la Sa..A

_ßniflic , ëc furent conduites

_« ___au_»Trône ­qu'on _leur avoit

‘fPr¢Pa-ré. Deux Herauts d"ar
_gmnesplçrlïßrripire avectleurs corr- ’

~Б3
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res cfarmes ri{l`u<':`s` d’or aux' '

Aigles Imperiales дети: 8:.

derriere , marchoìenc les pre- 1

пт1ег5’._ Ils efloienr, fuivis- des.

aurrcs Herauts du-> Вюуацше’

де-Нопёйе; 8: desprovinces-' .

quien (om: fujerces д avec cous>

les oruemens qui conversoientf

àleurs Charges.Aprés «eux ve-«

Iroienc les IGardc`:s’du Corps де:

leurs Majeflez Imperia-les,Ar­'l

chers 8: ТеаЬахщ ‚ ayant leur?

livrée де ЧС1ОЦГ$ noir, ga-r'nieÍ~

де jaune à~ì’Imperiale , 8: der-,

по‘: 'eiŕx les- Comtcs de MansÀ

Feld cle’Coloredo leurs Сад

р1га1пе5‘, veílus fompcueufe-

= ment avec des habits parfemez

де pie'rŕeries`. Les Pages 8: les

Eflafiers fuivoienr avec la те‘

me livrée. Ils preccdoie‘nc‘ le

Clerge", qui venoic lavec lesI

Evefques , АЬЬе2 й-Ргечойз,

/
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nous en Chapes , Se ayan-t la

Mitre en teilte. On vit enfuite

‘les машет, les Princes, Se

les Grands dela Cour , avec

les deu:/1 Cardinaux Seles deux"

,Amballadetxrs que ie viens де

vous nommer. Ils marchoient

immedlatetnent devant l’lìtn­`

pereur,-- qui avoit le manteau

l.in»per‘ial fur les épaules -,. Se lar

Couronne fur la telle. Il étoit

au milieu» де deux Evêques> .

_Z~¿.l`on .portoit devantluy tous

les _orneineiis Ípmperiaux. YLe

Prince’ де `>,Scl=1vv_ar.z;etnberg

portoit le Sceptre, fur un .Cpuff "

¿iin cl_’_or.. Le.- Сердце.‘ де {Ьец
portoit-._l’lì.1f>t°i_r_.î=-Í,> ёс _,1._'1:pre.í_`e¿nt`oii;`

le-ïgrand .ll/.J11=\1.ff¿.C..11<-11 da l`EiI\Pi~.

:wf _I.­.~=.„PfÍ1nn=_. de H0¢t1zJQlls.n­s'

  

„auque_lÍapp1ar_tenoit cetterifong- ¿ . —

-.ft-tra-itaf.1\1s1 d wirf h¢¥¢.dì.‘?ïfî’

_ „lor-tory 1111 -_._GlQb¢1 ‘М? ЁСРЩ‘

(мы; 1¢_Mpj11Qtç,§ç 161599929
‚ I D 4
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de Zinzendorf , la Coupe fur

laquelle _on met la Couronne

Iinperiale quand elle {Гей

point fur la telle de l”Empe

reur. Ce Prince efloit accom

pagné de flinperatrice quì.

avoit aufli les habit Imperiaux;

avecla Couronne furla telle,

8:115 allerent fe placer au Trô

ne qui avoit же prepare pour

eux. Cela eflant fait , les bve(

ques 8: Abbîz ‚ К tout le

Clergéen Corps retournerent

sl la Sacriflie , où ayant falué

д l’Archiduc lofeph , 1lsÍ le con

duilirent à un Trône élevé

pres де l’Autel, 8: Герагё де

celily de leurs Maiellez Impe

. riales.I Les,He„ra`ults <l"`Ar1»neS

du Royaume de Hongrie avec

.`~`l`e_urs~ cortes d’Arm'es relevées

d"oVr‘,‘ ayant devant 8: derriere

'toutes les marques quiI pou»

. \ . . .

I voient 'les faire cormoiftre
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‘ pourles Heraults de ce Royau

_me , 85 des dix Provinces qui

en- dépendent' , _preeedoient la

Garde ,les Elltaiiers ät les Pa.- _

ges de ce jeune_.Pri.-nce ,_ qui

~ avoient tous une livrée ma­.

g1_ii'ñqu~e.Ils _e_fl­,o_ien`1; fuivis

clcs‘ Grands dttRoy.a.ume _,qui

rnarchoiïent devant les E.vef­­~ ’

V»ques ,_ 165 Abbez-ôc le_Clergé.

Dix Seigneurse Hongrois. des

plusdiitinguezpertoient.cha

* вып un Etendard à la main , SC

ces Ecendarcls reprefentoient

-_ laesdix Provinc_esqui__relevene_

« de’la.Cour.onn.e. Enfuite parut

le jeune Arehìduc au milieu

_ de deu-x Evefquese Il, eiloit

- _ve¿&u_ alla Hongroife , Seder

riere luy marclinientle Comte
Efterliaíì ,_ Palatin elle Comte:

Eflienne Ciaki , 'Iuge fupréme

»_ du Btoyau_ine_de Hongrie 'alc

tà D 5.
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Comte- Nicolas Erdeocli, BanÍ

deY Croatie; le Comte lean

Dl'9.Sl§OVVìC’Z‘;,\M21lfl§fC de la.Y

Cour ,--ëcfle Comte AdainV

Zrini , Maréchal cleHongrie. ‚

Si«:ol’c que ee jeune Prince l-"c`-

‘fut Placé fur le Trône-, l’Ara­».

'chevefque de Snrigonieg' Pri- .

‘mar du Royaume , commença'Y

'la Melle" , 155„ lorsI (“Гоп fue a. r

_ I1’Epi{’rre, le Ра1ас1п; ё: le Ma-A

réchal de Hongrie , litem une

’ profonde reverence devant -le :

Trône de »1eurs`Majefl:ez'Irn-'-, ‹

periales ,Á 8: Ydevanteeluy.-de

I’Arch'iduc , au piedduquel ils „

l’alleren_r _recevoir pour lecon

' duire \à`.l"A'ut»el¿ ll' yfu: un aéle ‘У

Í de Profelllon-de Foy , aprés.

' `quoy l’Arch_evefque le beni: ,..,

Se le fatta., par des onôtíons-,

' ‚(шт luy fit à la main ,au l>r:„\s„.J

8_<„„enfui.:e fur Yépaule. ‘ Все

д
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onéïtions ellant achevées> ,— le

Palatin qui tenoit la Couronne

entre les mains , letourna du

.colte des Seigneurs Hongrois,

SL du Peuple , ët la leur mon»

tra ,cn criant trois fors à haute

-voix en Langue 4[­Iong'roile1,

› I/oulrz­fuoue`-que fon couronne le

Prince Íofeph , Ärehiolue ol’/j!u~

Pllrielae , ф’ le reoonnoif]ez.­f1Jons

pour Roy de Hongrie .P Ils repen-

dirent trois fois tinanimemeńt,8€ aveede grandes marques de

jvoye, fidel fait eouronne'. Alors

l"Atchevelque de Strigonie luy

tnitzle Manteau Royal de S.

Ellienne fur les épaules. VLe.;

M-aréchal du ~_Royau-me `luyvl

>donna l_’Epée —‚ ůt apréS,_q_ti«’_gn.«f

~ luy: eur >mis l„¢‘,Sce,p­ti"c-„à--'la.:.

‘-main 'ì le Pala“-tin donna la-Cou

'. renne .à lîntcheveilquß ’‚ »Q Ltiilárs

-~\11i_tr1lt1t1la.teltedL_1¿i1§=tinst' Prine ‘
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ce. Incontinent tous les Àflif

fizins le proclamerent Roy де

Hongrie Iavec un applai.idiíl`e­

iment general , au bruit des

trompettes 8: des riinbales,qui

fut liiiv-yV d"tine décharge де

-_воц‹с1е Canondela Ville 8: du
Cli:i{`teau. Lorfs qii"i'l fe fut re

'mis dans fon Trône ayant tous

-:les ­orn,emens Royaiix , on

‘ehanta fol`einn,elleinent le Te

греет en >aéìion de' graces à.

~'Di'e'i'1 de ce que la Hongrie al

'-loit recevoir les loix (Тип fi di

' gne~Princc. Le Manteau Royal

~ `de~S.l:`.{-’ti1enn'e,dont je \r_ie­i~isV

“де vous parler , eil celuy iné

­'~'me 'quifcrvi-t an Sacre de ceI

{­p`re,rnieSr Roy de Hongrie ,_ 8:

que Топ garde avec beaucoup'

‘ veneration’. S.Elìie`r«irie1.GleV

I : ce-.notn-, Afu-ccs-:cla à (on Pere

' “е 6е13Гэ;__еп 997.8: aeßse' le pisc

( .

V
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=mie‘t Roy Chrétien ‚ auquel

ce Royaume ait 6116 fournis.. 11

S’€‘î1]=Pl`Cl_fl`3. avec tant cle 2616

‘рот у etablir la R.eligi»on_Ca­

tliolique, qu'il en eft co_ni`1deré
comme Al’.Apoilre.._ А Quelques

uns tiÍen1nent Чиж obtint le:

nom de Roy дн Pape 'S.i.lv.e.`­~

Fire II. YanI ieee. mais la plus

-commu-fue opinion ell: querce

fut l’Iîm>pereur. Нептун. qui

16 luydonnct vers lian xenon

Les Loix qu’il _fit publier fone

dillci-n-guées en einquztnte­cintl.

fcliapitres , 8:. il vrefcutavec

и tant де marques _de fainteté ,_

- 8€ d'une vie toute p_ure „qufil

nieri.ta­ dfellre rr-ii-s au. Catulo

.~ gue des Saints. 11 шощщд

I

Bueleenf toil?. apres en- avoir

5.».

г- enterré dans Viîglife quil avoir:

—_ fait ba,i’tir­ à. Albe.- Roynle/en.

p

` r€gne'­quarante ôt un , ne fut;
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l’hon.neur de.l‘Afl.`omprion де

,laVierge.D_epuisSaintEllien­

:ne‘ìul”qu'à Louis I I. Vdic le jeu,

­ne1, `qui рейс еп 15z6.dans les

fMarais de Mohacs, il y a eu

i;»rente-huir Rois de Hongrie.Y

Je ne compre point; lean де

»Zapol ny lean-Eflienne ou

Si«gi{`moud ,qui en difpurerenr.

la„Couronne aprés fa morn..

F„erclin~and LF1-ere де ГЕшре

.reur Charles» Quint , fe renoltr

‘Maiflre де се Royaume au

drolt_­d”'une Soeur де Louis le'

‹ ]еипе;чц’й1 avoirépoufée-, 8: ill.

еРс demeuréY )'u{`qu’à aujour-V

clîliuy dans. la Maifon d’Au|:ri­­»

che , où il a commence' d’ef’c're.'

Herediraire en la perfonne dez,

‚ РАгеЪхйд-пс Iofeph , qui»-~efl:‘le-`

’ quarante lixiérne Roy de Нопе

‚ gne. ‚

 

i' 7 Aprés que 1:11? Drum- eue:
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me-' ehfa-nté ‚ l’A.rcheirelque_

'e`ont-inua-~ la.A Melle ,..»8c "lors

que l’on.£ut âafbvangile, 1'Etn’«,t

Peteur le leva , tenant le See».

p_tre^de la- ma1n«droite , Se le,`

Globede la _gauche , öeilde».

rneuraI ainli’ debout:` _jtilques ì;

la lin de Äl-’E`vangile. Le_-nou@

veau Rey cotntnunia.-­lors.«que ~

'l’€Arcl1evelq ue Celebran: eur.

Icornrnunié. Chioy"-q.ue.ce Pre­­ —

lat loir Iâgéde quatre _-vingt- -

li-X­a~ns, la ioye--fut li. grande»

dïavoir pû\~l`ervi-tja-la ceremonie-'­

"(Ю Couronńement du Inou-V

4veaiirkoy,qu"e1a' Melle elrane _

linie-',»il voulutftnarquer fes..

’ _fentimens par un Di-l"cours)La­1.«~

L-'tin q'u’1lï-luy: lieâiaveë-'des ex». -1

‘ preñîens ere-s‘~­ cendres- se--¿es ‚

ï l`ouha­its'p¥einsd"un"«z¿ele pater-­ -

‘_ nel pour la felicité de l`or1:Rî'e­'­ ‚

gne.-~, ll-llinit.-par --le. Cantique.-
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de S. Simeon ,_ еп difant , Num:

` dzmznisfwfuum еиит nomme ‚‚ ce

qu-iI arrache. des larmes de tous -

ceux Чад Al’eriten<:lirenr:.Aprés

quîil etii: celîé ‘де parler ,leurs

.Majeliez Imperiales eftant def

acen-diiës du Ti"ône, allerent

.a`1la,Sacriíl:`i'e où Elles qi-litte

;£entl.cs C)1‘n¢;­.riic:ns1in«pt‘.riaiix„Y

:8: retourncrentde là au Chaff

neaui' >Diinszeeinefme ветры,

le iiouiveau»4 Roy toûjoui1s«¢£1

.habit l`\oyal~,&ayant la: Con.

‘ronne -fur la L-’e_{ìe‘ ‚г fe rendit'V

.procelli'on«nellernenn à FßglifeÍ

des Re'col`ets‘», e-fìant prectzcléfV

des Evefq nes ,.du Clcergréßc` de

nous»lesOrdrestles Etats. .Une

„ miiltitude' infinie die ~Pc:npleA

1 8:—де‚ ВФЬъгЁеоЦЗе Eermoit сес

х „ wmaiclâe ,ů;'t«outes~le.s rues

paren il"pa_(l`a eíroieiit tapilfées.

ide. draps ,§page,„.blanc куске.
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'Lors qu`il _fut dans cette 13551116,’

ilñt Chevaliers foixante Sei

gneurs Se Ge-ntilsliömes Hon

grois ¿SC Allemands ,Sc comme

il ynvoitdéiti 4.lieures que ces

diverfes Ceremonies duroient,

’ on 16 fit entrer dans le Refe

éioire ou il dé }euna. Il montar _

enfuit@ Iàelievail precede de la.

nieline Cavalcade qui avoit

déja paru.Dix Seigneurs por

toient les clix Etendaits des

dix Provinces ftiiettes,l`çavoir

1-65 Corntes lean. Eilerhazi ‚

Егп6г1с„... Nicolas Kegle

vich, A,darn Kollonitz..,.Tl1'o­

mas Nadafti ‚Я \ev0ifang«__‘,

Kohari , YSimon Box.'-graze _“»N_i^"_-

colas‘Berzeni‘.Ferdinand Keri;

för. La1clií~las'Karoli'. Ссшхнсу

‹ 61101611: fuivis d’a.utre's:Gr'a’n'ds

‚ ñdu me{1`rne.Royau.rne,aVe`t: tote

.‘~ tes les trrarqznes-.q ui. _fa-fp¿pnrtie'n>~
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nene à la~Royauté. Le Ballzorn

де соттапдетеп: écoir porté..

' par le Comte lean Draí`cov1rz5~=»

ГЕрёе ‚ par le YComte Aclarn»

Srini , Maréchal du Royaume ‚а

la`P-aix, par le Comte Erdeodii,

le Globe du Monde , par le

Cornre_Nicolas§ »Ercleodi,Ban.«

de Croatie 5 le Sceptre-, par le

Corr-1teEûienne (Хай! „ё: las

Croix de SQ. Etienne ‚‹ par leI

Palatm. Cefclernier еды: le:

plus proche du jeune Roy, qui

(от: де la Ville en се: ordre д

parlaportc de S.«Micl1el., nou

jours ‚ accompagné du Prince

де Salme ,.Lá1'and - Maillre de

(а: Maifon. П у.:гоц"а.1е Regi»

me-nr-d`lnfanrerie ,cle Starem

`berg„8C: celuy de Cluirafliers`

de Pa-llfi-', en Bataillons` , 8€ ел

-Blfeadrons , oc >vs’ePca»n'r avan

ее jufqua _un _m»aguiŕiq.ui¢



E
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` Theatre qu’on-avoit drelfé vis

elvis du Convent des Freress'

de la Mile ri-cord с, il mit pied àl?

Iterre,~„ôcle plaça fur le Trône

fous un Dais de d.rap­d’or.1Alors..

‹ eePrin‘ce preltatle lcrrn-ent де:

conlerver tous -les privileges.`

-du Royaume felonI les condi.1

tions que Гоп avoit-.arrêtées ‚‚:

ce qui futluivy d'ur-'ie-nottve1l.e..

décharge de tout le- (?.-anoriaf«Vŕrr

Aulli­tol’t­aprés il remonta-¿_à .

cheval ,ötvint ‘à la Porte бы‘

Poillbns ,' par laquelle» сдала?‘

accouru atoute bride vers шт;

Theatre q_u’on y avoie~'élt':vé,.
il mit lon Sabre àI larnain , бс en.

fit.quatre lìgtires.Y de Croix;

vers - les., quatre parties dur:

Monde ,» pour tnarq~u-et­qu’ilì

defendroit.- le. Royaume de;

Hongrie contre tous les глас:

tnis.Y Le Ganter-grave desCite__L­.
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des `Montagries , Se le 4Barely

Vrieëìer , Confeiller ' de :Vla ‹;

СЬщпЬ-гв Imperiale des НМ)?‘ ’

Ices,accompa,g,nerent ce Pr_°i,ri.C_e-­

dans toutes ces foriél:ionsf,8C ‚

jettercnt aux Peuples diver- ‚

fes Médailles,S< autres efpeces

de Monnoye дог 6( d’argcnt. .

{ui'le(qnelles on li-fait les МГ‘

criptions fuivantes, „ j ‚

Dubo îofeplao V¿imam` Imm' in

‘pq/]i>/Íïofiem fempitrmam. Gen.

l 1f)ß'bo'/’ofëphvpnrtem de шт quam

,~ tali, de manu _hq/Íiá ring/adz`0r

„ Gen.4.8. - ` ‚

ris atq-„Ve П! perïorls i__iViigai'1a:

RCX ь вП/в, Fortis, aVgVíi‘i/‘ S,

ArChIDVX .i\iVftrIa:.~ I _

ài ’ v- Lei-cu ne Roy s’efl;ant ‘apper

. ceu en retournant airClia^iteau,

ll

Iofephvs prlMVs ‚ lnferlo- '

ll 4 ŕ¢1“.~‘=,f01.1 Maßr¢au.RQ,yralraf«
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chbît' fon épée dìnqdonlere

le-vafl: en force qu’cl1c: pun eß:r_c v

,veuëdu p`eup1e;_ccqu`1furp1­1s

pouri une marque du courage

I avec lequel»-'11 `\>-’zlprêmt Е; dé

fendre fes Sujets. 11 entra.

dans _le'Chaíkeau au Jbrui: de

.route =Far_crl-le`„'r«iç'` ‚‚ öc alla d’a­

bordY ‘ мы; _ Apparccmcns ф‘:

leurs Majçůcz Ilnperialés',ac» '

,conupagrîŕ/11de Ix;c>1_1s.. les Sei..

` :gn`ßu;s'»des dcux`N@1cìons?;l1prés

-;quoy‘i.l fe _rçtira dans la ßen , к

- ¿où alfa: re_'<:¢_u-'SL falüé comme

¿l?»c>'y.-ll,` cfisoirisinq heureslors
-’› ’ 1 Y '

;qu­ç>'_r-)1f¢;‘11*: fin gf-'toL`1:¢;s ccs; cc

Ifrçmonles 5 un VYpçzn aprés I,

` ’quarre,_v¿`1ngx:s T_ablcs. 'fumn¿c I,

-~fcrv1e`s„aux Eilat; ay/cc heavy- '

^„¢Q11p¿1dve fnagrrìñgçnçç. I _Lïcu,gs.

Мщ}е4Ёё‚ Ьщэсдйадсё :‘princn_c

:place au ham; bog; de реп: qq1

»1.¢uf_,aY9ir .¢,í`*;¢Í..P..1_><’=P,1f«»§«i'=<‘ff‘. 51.198
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eiloient fous VunDai»s deïtoille

Id’or. A la droite del’Ernpereu-r

-elloit le jeune Roy ¿dans un

fliege’ d’or fous le mefme Ваш

'ôc fort loin де luy , du meline

воде ‚ le --Cardinal Bonviíi , le

ICardinal Collonitz, l’Ambaíl`a­

deur d’-Efpagne , ё: l’Ambal`-'

'facleur de Venife , fur des .lie

¿ges де velours rege. А la gau

»che , du colle'-de Ylmperatrice,

едой: l’Archiduehefl`e aifnée

/’ AMarie­l5lizabet`h, fur un ‘liege

,~àclo.s"develçurs-rouge , 8: un

peu plus bas ,-­l`Archevefque

YdeSrrigonie ‚б: 1е Palatin де

"Hongrie ‘Pendarit le'~RePas on

Idiilribua au- peuple le Boeuf о

‚году entier , dont-une piece

"couverte de -fleurs avoit été

vlfervie fur la table de"l’E_mpe»

‘тент ‚ё: quantité de fontaines

-de vin commencerentacouler

_<...„­_,___
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en divers endroits de la 'Ville

„ôc du Chateau. Sa Majelié Im"

periale fut lervie par le Prin-

„се Gundaccar de Dietriclilï

rein ‚ Grand Mailtre cle fa

'.»Mail`on; l`lm_pe_ratrice par le

--Comte Charles de Valllein.,

.ayant la mêtne.Charge dans' la.

‘Маши: de cette Priiicclfe ‚ё:

`le.Roy de I­.Iongrie,par le Prin

VcerleSaltne. Quantité de Sei

gneurs Hongrois firent la`l`on­

@tion d’Ecuyers Tranehans , б:

il y en eut quelques — uns qui

.fervirentles cleuxCardinaux ‚

. .Sc les Ambalfadeurs d’Efpagnc

‘б: дс Veriile. Outre les tables

qui furent fervies dans lc

.Palais en rnelrne temps que

' celle de lftrnpereur', pour les

д Ргс1а:з‚ la Noblelfe de Hon

grie ‚ 8: les Etrangers; il y en

-eut encore deux eens autres



` >vle jeune Roy en porta une
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pourles perfoniies moins con- '

íiderables ‚ et pour les Dorne

ílriques Ides SeigneursI ÍHon

„grois , Ы А11с1папз. YApres que

Sa`Ma'\o{le linperiale eut coin

_rnlencé la prerriieregfante' ,qui

fut beuë au bruit du Canon,

  

„-,autre feparément à tous ceux

`qui efloient de ce repas ,_ pour

„la grandeur ëc profperite du

.ßoyaiime de Hongrie L’1=.n/il

' ¿pereurfiirprisque dans un âge

IIi peu avancé il eufl: eu cette

<pen fée , voulut feavoirqui luy
I L_avoit donné ce confeil. 11 Vré

,pondit Í.qu’il l’,a\,1oitA pris de

­`luy­inefrne ,__ôcqi1e comme un

¿Etat ne peut dire heureux fi

¿les Sujets ne [от toůioiirs

__ preßs àlobeïr ¿`ileu_r~Souvera`in

,il avoit cru qu’uii Roy devoir

Í_auiîi faire voir l’a)inour qu"1l efr

l
g

I.

obligé l

‚М,А__­..­­«¢a„­cz|-1€,A
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obligé d’avoir pour fes peuplesA

Leurs Majefiez lmpcrialés
\ Parurenc»exrrérn'emc'nr articïnl

_dries de certe réponfó, 8€ les

Hongrois donncrenc mille

-iloüanges au j€u~nc` Prince,clont:

`ces-fcfzririrnens leur fon: au»

у :3игсгёъои;с`Гогсс— дс ЬопЪсцг

pendant fon regnc. 11 n’a pals

д. спсогс dix ans , èfcanr né lc

' 1,7. 1п111ы-1678. du rroifiémr:

'i' .Marìagc de l"Ernpcrcur. 'avec

:Annc~ Marie-Iofeph «dc».Nou'„

jbour.g,Fil­1e de`Philippes»Guil­

' '.lau,mè`Prinç¢*Palatin.dg Меч:

‘ ¿b'Qurg„à~`p1‘efencElßétcurBalai»

_ 'tin а ‹ёС.‚д’Е11ГаЬегЬ ёЁ-Ашайсгдс

‘ д 1"I¢{l`¢,-ifaffecfgnde P¢:rm'n`eL‘.4 С

È ` — ‚‘ Vous you;S-feuv„en¢_z.;fMá

1 Ä 'fîliamëafdgßqttermaximeläinn '

-f '-Q\1’m_ax1r1,..' '_‘z„ìI@»'wf;r688f с-‚ь

Y Riga, Hluìs-«bcaÍk1x‘»GPcŕà.'de".Mr

Ã.. 1‘ ‚

_‚

‘—‚‚;„.ъ—‹ ‚—
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. (т tendre engagnmns wr р/ш

" lain qlion т pmff. ~

Elle ne бед jamais trouvée fi

veritable que dans Vavanrure

_dont je vais vous faire part.

Vn Cavalier d"u'ne Province

des `yplus éloignées , сдан: f.`t

Paris pour quelque affaire, fut

mené chez une Dame, dont le

merite 8: les belles qualitez

auroient МН â luy atzirer une

groffe Cour , quand elle n’au«

roit point eu une fille touteI ‚ aimable, 6: par fon efprit 8c

par l’agre'ment de fa perfonne.

Aufli -cette Dame avoit elle

quantitédamis. On s’empr'cf`­

{oi_t. На. voit", ôc on trouvait

»ordinairement tant. _d'­hon_­

fnefies .gens chez elle, Чад! еид

дйЕсЦе де s"cnnuyer en ä

bonne Compagnie. .Le ,Cava'­

Mut des plusafädus. Les

‚э е.
Q

lla Е

-:›. 5
'lm*,

l
ъ
l
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foins qu’il rendoit en lì

1_ examinerle motif, Se on s'a. _

\.1 percent l>ie'n`­toll dans les та;

`nietes qu’il едой: touché de

la beauté de la Fille. Il cher­v`

choit toi^1joui‘s_à l"entreten'ir,

ôc quand quelqu’un l`einpef^ `

ehoitde prendre place 'aupre"s

d’elle ,' lon' inqtiiéttide Se les
regards lembloileiit' luy parlerI

de la pallîon. La Mere la_vi_`t‘

naillre avec plailir ,St la Belle

contribua par la complailaiiqe 'Í `

ôtpar mille lionneltetqz àl"e_1'1_t

gageinent (“Гоп luy" voyòit
Yp1­endi"e`.]l elto'i't` d’uneMailo"ri

'fort coiiliderahle; бс lon` Реже,’

_ honiine aulli avare qu"il en full:>

‹ it1tf1t-tis;,1u1~~‘d¢v¢ifiafsf att.
ll - nde poiir_ìl_‘e` I

Ä en гнать еще

  

l

U'“'¢‘Í¥ï.¿#f5a?îl¢ 3ñr..urä=',O`t’ (рт liriii"'d'e' s'e'ri i`t‘il'òrt"r‘1'e'ff_j­,".&§1-A

  

)_-_-_
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'la'connoiii`ane°e q_u’on en avoit ‘

euë, le ŕ`aif`oit tiaitei' avec l`a­

gré,inentqu‘il trou-voit dans fes

‚ viíites.' Enfin aprés que les af

furances du plus fo-rt amour

reïterées de jour en jour la

‘Belle, n`eurent plus laiíle dou

ter qu’il nel 11111 entierement

fafferiny dans les tendres {enti

mens qu’il faifoit paroiflre , la

Mere le pria de s’expliquei^ fur

'le motif de les foins. Illuy dit

d’abord'que la inaifon étant ou

verte à tous les honneíltes gens,

fil avoit cru que le refpcét q.u'il

`avoit pour elle-,öc la profe(

11011 Iparticuliere qu’il faifoit

de l’honor'er , pouvoient nie

'riter qu’on le 100111111, 86 que

11 elle vouloir examiner fa

>conduìt'e_, il ,fe Hatoit qu’elle

\n'y` ti‘o'ii‘ve'roit 'rien qui luy
Y‘pulls dnnneriftijet de fe plain- »

'il .À hv

I
.ie
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dre.- Elle repliqua qu’elle l’e­

' 111111011: inñniment, ¿Sc `qu’elle‘

.woyoìten luy tout ce qu’el»le

_ро11"01111›1111а1Еег dans 1111 par

faitement honneßŕc hnrnme ,

mais que 1:1 plûpartne сена?’

qui venoient chez elle eíianë

gens fans coníeqrlence 5» puis

qu’ils п’); ven-nient que pour.

le ieu, 011 pour le plaìflr de la

converfation ‚ ­~cli~acun avoit

remarque' qufil s»’atrach0-`1t 11111

quement à la Hlle ,- St que cét

attachement pouvant luy ejhe

pré'}uol'1ciab,le , il fa-lloit’ pour

Finterellc' de la -gloire , 011 qulìl

ceffafì: de la voir ‚ ou qu’1l de- .

clarafi fes Pretentfi’ons.L’;1lter~ `

Е: ‚‘ .nativezluy eltoitvfâclaerife, 5€.
‘у ne fe fentant pas enrcflat de Г

1 _ ' 'prendre le premier party‘,ì-l fut

contr-aint dedonner une ré

' ponle préeife.' Il_avoüaque~les

1.11 _ — E з

. J

1‘:
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charmes _dela Be-lle av-oi-_cnt

fait fur luy une, telle impref

fion , qu’il la regardoit commet

la feule perfonne qui efioitca.,

’ pablo де lerendre _lieureux,ôc

que ne pouvant avoir-pour

elleeque des penfees legitimes,

_1l l’auroit déja demandée en

mariage , li la dureté де Гоп ‚
V'1?ere,inŕlexible pour le bien ,

ne l’avoit pas forcé de fe taire.

Il ajoûta que-l’on avoit fait

pourluy plufieu rs propofitions

дн: avantageufes qui n’a-YV

voient pû réuliir, faute des

avances от! luy avoit tou»

jours r'eŕ`ufées , б: que melius

la dépeufe qu’il Рады: venoit

„да feeours d"Lm-e Perfomle ,

qui Vaimant allez pourle vou

_loir faire fon hcritier , luy

donnoit dequoy pouvoir pa»

:roííire Vfelon fa naiiîîanees que

l
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cependant il cm-ployeroitde

riotiveauA t-out ce дым avoit

Y.dïßmis pour obtenir qu"on luy

donnall'. quelque Terre , a-lin

u’il pull faire voir combien

газ intentions étoient li-nettes;

BL ЧМ! prioit qu’on "оный:

bien luy .donner un »peu de

temps pour venir à bout de

cette entreprile. La maniere

dont il parla elloit li ouvertt.:L

St li engageatite que la Mere
le contenta de prentlre paroleI

qu’i’1 n'auroit jamais d-"autre

Femme-que la Б1|1с.$’й1а1‚пто1с

beaucoup , il luy el-toit ailé

de connoillzre qu’il n’el’coit pas

moins aimé , Se il commença à

s’elt'im-er d’autant plus heu,

feux que toute lotte d’all`icltiit'tíA

`luy devint решишь Бйх mois

le pallerent Se les 'choles de

meurant toûiôurs- au méme,

E4
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e\Ptat,la Mereq ui' светлой: elansr,

eeparty de- grands avantages

pourfa Fill-ci craignit que,Y le;

Cavalier n’agiPt pas de bonne

foy , 8: pour fe tirer ol’inquie-_1

tiide , elle voulut l’obliger â: ‘

faire un mariage fecret. Il

avoit trente ans ‚ &. c`_e{ioit`

un âge qui le inettoit en pou

voir de difpofer de luy-niefmet

Il s'en défendit fur la bizarre

humeur de fon Pere , qui dé

couvrantquilfe feroit marié,

à une Pille qui n’auroit pas

tous les av„ar‘i.tages qu’il pou

voir pretendre , eftoit capa

ble de donner (on bien à une

Soeur qu’ilavoit , Se dele des-A

heriter. Il accompagna cette

efpece de refus de mille Irai

{от qui la fatisíirêt.Fll'e ne put

pourtant s’e`mpef`c;_h_er de dìlîe.

qifil Vfalloir qu’i\l„ne­ fu{k¿,p,as;li_

1‘ -
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amoureux (МЫ ‘Дъдратбйгой ‚.

puis qu?il Yi‘-eŕ`uí”'c>`it'<;`c: que ­'d’au"-..

tres auroie‘nt Are<;laex‘¢:Be"‘,4 Íavetìri

de grandes infian ees. „Cet óbax

fiaele qui Cbagrinqit' fort la,

5 Mere ёс la Б111с‚‚—’Ъ".\Ь levé unI

mois a.prés.,I‘-.e P"er‘e`dn Cav.`a+È

lier fut ernporté1d’une {iev’i‘e,;
¿Se la nouvelle qu"on recent' deîY

секс‘ топ; ,— саиГа des effets;

bien diffe rens. La Belle- quiI nel"

1Íáv`oit jamais veu ,Yen eue una

joye fecreteque fa i‘notl‘e.`f’rie»:.>

luy íîit-` Icacher `, Se le,I Cávzalien

en parut fx' Yalna'-`ti1.qn'on‘ne¿ptQ:L1¿~: _’

voit ail`az­ adrnirèrequ’11l`î'negr.e1í ‘

tait tant un Rete qui: ltryfävqig ‘

I

marque ii. peu -deàltèndïefifq.;

Dansles~ pierrriers jeu'1:snt¿mls’:n1„5

ban¢:l"<§‘rir121«,«ànI {f`a\l;¢ìatlai.1lrnn’‘§=ii11Vzxi{\;_'~~

comme il avoit gilandes МЫ

f0_flS». ранг; fe \e6ńl`alçr;;îqn '

`fQfÍîL£i1rptis@draÍe‘§nnir§ioůiòur§: '

XE 5?.'
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. refveuröc mélancoliqœell ern

réjerta la caufe furV¢;llí:_s«4 emla'ar~

‚газ Шадёдгез ацГЧцеЬ Ыъедой;

Imal propre „ ôcfur la;niee,ellité-Y

oi`i_il fe `voy-oit.d’aller en-i l?r‘oL4

v-.in,ce.` y donner fes ffpins.. Gin

luy dit до!!! luy pou-voit едге

aifé- d"'ad1oucit eesembarras- e-ni

flaifantrle voyage2 avec la per»

)foune Чад! ai-moit , ¿SC одет

lecroypit его? Ьошзеде-honr

pour v-ouloi-.rr Barni: ‘для.

SWOI-I!Y menu, parole- fur -le от‘ '

niage dnntilne s.'e'toit-;d'é~r`e1'ídL1e

que par. la. crainte dîirxáit-er fom

Pcre.1i’r¿pœ1ditr ne ee? maria.-

ge едой: la, cho "_~ dit monde:

. . 'Bibi ‘агдетг

шепщпаю que- роще t:n-r'rrxir:L1ix~`

gqû;.er,t_ou^re la­dbueeu'r,1l vou.-4

lf`nir.-a.voir-l.è:Í.-`pri1:-A entierement@

Í.-'_I_­ ee1a.,_`

дух! e,r1íi1lìny¿toi1tesfes afiàil-~

,_ 1

l



_

_‚

_

_„__’,

_._
|

св L A NW» fief

res , à quoy il donneroitîortlre

avec tout le foin »ët`toute- la.-`

` proiiiptitude poli`ible.'Cett_e ré.

ponle l`urptit,mais on s’é-gonna;

’ beaucoup davantage ‚дням!

luy- ayant demande чан li-~'

gna-lt"au. moins un Cioiátftaéltjln

ilás'oli`ença de cette deniaiide` _

comme (Ганс inju-te'qu_Íon-_l

failoit , en le loupçonnati-t-'.

dïelïre #c.ap‘a_._bl-e ф! tnanqtier

â' la promel1`e.I',.a Bellequilapl

Feit toí`i§o'\.1r;s'` parler- la, Mere..

ric..piit'l1.i.y` oac'liei'¿i'i§Tr,'e'e refus, ..

-q,ti’­el.le voyoit.bien,qu_-Äil.Í re

pentoitf-de l.’enigag,etrr_e.i¿it1.`q¿i;ilï

то“pris `,. puis q_ti’11l-nit_on„tr9¿_it‘ _

tant- de repu~g_nan1ee po1rr__t¿-ot_íf

tesV lesY eholïes~1qni;'poogpiefn-ti

`l'e~s~ iaeiarirx¿:_l`1s"1_tii­._.IlX le ietta- È. les»

‚ .pied¿ss,1'1i.5t­ lit. mittig n0u¿,.e1_1fÍ¿¿S._

Brateíïatíon-S de'.1­1,allI;_çr_ I

nel.leme~ti_t `p'ln}S.fqiiefl1.iy-,:r;ief~
` ' ' E..~ 6» Ä'
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me ‚ б: оп ne fçavoit coinineru:>

acCQ1‘dCruní_ì violent amour ‚

avec le chagrin., qifil faifoit'

paroiflre. Il eílzoit pourtant

toûjours refolu de partir fans.

rien conclurres Sc la Merecqns

tinuant à;lu.y faire de fâcheux

>reproches , il luy dit _ enfin,

u’il efloit мы d'arrePter fes

3é£ian,ces,. 5, ce qu’il` fît. le, lien»

demair,i'„en,1.uy apportant. (Их: y

mille, écus q_u’i-1 déclara деть

nera Га Fille „s’i.l avoit. la lâ

cheté d,e„ví-,oler les _fenrnens

qii’i.l_ luy avoit faits., Ce d`épo,f1:

r,afIîira.l’efprit¿de la Mere ,rnais;.

il ne fatisíît point4 lamour de

la` „Еще ‚ quivít. ,partifii sfera.

, ¿maiis avec une.dou1en'r i~n+

croyable; „П: Шурхотй? de

luy, écrire- Íimv'en1:;'8C il le

Äîavec Uma,-exaéìßitude rrienv`

­‘.Vf°.Í1gllC\.1f¢-­ - Toi.1te,sr­fe.sV Lens

'u
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tres avoienc un mit de tendreífe

` qr1i1.=-fenibloit Répondre ¿cleilàz

fmcerité . de cœur „таз ‘Ц

nerevenoit Po1nt;ö'C apréslix'

mois d’abl"enee, las‘Mere ayant

‘ re.neonfrr_é que'lq-n’~u-An .;"':vcle:‘c‘e`

Pay,s,1lìâ ‚.- voulut f<;,:).\1s>„i..1<"'„qlrlkelÍprocés. l-’y arrcßŕoienc lon-'gé

temps. On luyirépondit ‘Чай?

‘ту Yavoit -aucune „'a'ppa~ren`>cE<

941 en euůsaque limI?Bre„fei£Qi£_ ’

more Га ns n “Ива —ёесвсъз;‚„`ёё que

jamais ,« homme -` nïaverit ; laißëì

‘св. alïaires ‘ св; Е" bon=;.fe£ca't.

§z§at;\‘¿le¿s-- p­l/nintczstèlß la .Br¢ll,¢Í.5Äï

{сад -‚А111‹а11с. ,lT‘_1`,1_é doit; amig;

¿fes dafetiläQnsïd’»'inte're{i:s àfaif

»lfieiißlâfnaëf две Eamill1€‘ ‘€~Pf<,>.ì.fë tivi

{джемМиэешьалгьдёшсз еще‘

дсчдгайзгргосё-згдчде lfeiif.-Yмы en' Ièuftiee- Fön' qu-’il nc'

pertl»¿r1oie.pas- un moment. pour

î »_fàï1_11$`n e:af111_c>.1=._í.l1f.r\'n_:i‘ä}i'!"‘¥1'
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n’~y avoit que luy (вы! qui

feeufl: bien aimer.. Vn an (е

pafïaf де се::е forte ‚ё: da-ns ‚

ее temps»l`z`r, une Dame de сев

te mefme Province ,‚. qui n’a­

‘LoirV pû reuflirà fe faire aimer'

du- Cavalier ,‚ voulue'a voir la

Belle qui l’avoit charme'. ‘Elle

"ñ,t.quelque` liailbn еще: laA

VMere. ,-.fůe l`occafion "s"f^:ta­nt"

`auHie1'­te de parler de luy,-elle dit

-~malicieuf`ement' ,. mais 'fans

-ïxnontrer d’aŕl`c`&ìou-,qu’1lefloit='

Rzrt"a'fi`idu à'f`aire{a cour-si une

~"'€ìoi‘r1t-effe- fore riche', 8: que;

‘дате’ letemps qu'elle ‚едой:

pare~ie'f', le bruitI s’c&,oit.ré'panf

.-»_du-'q-u.e le mariage aflïluiufîe fai»

sne..li1gèzf combien ее дйдохъгвэ

'-fir-foi1H:r«1rA la Вене. ъпе écri»

vit­atifïì­tofar.m~ CavalierI avec"

`un ern-portementA ineoncevá*

д‘ Еие:!е1найеаа:де(штык?

l
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д: иаЩгс §84; luy- donna cous.

hisV noms dom: fa„;p;réccn­d‘»uë;

' i>11ŕìdelir;c': le; xferxaclfoír.-> d\igne.1Il§

zaäxdaz peu» ¿L faire réponfcßïï

luy mand-a ЧИП fàl1oít§,laìffce‘

îarler les ridicules q,\u~i~Q: pla-if

—' '1c\n:à.fs.»i\r.c des connes учит

ICS ‘ ¢dì­l\‘11‘-.~:s> qui l-fà nìqllìesoìcnei

clcpu--'1s` plus d~’n.n ат“, aüoícntr

Eur lc poìnc,dÍ'eH:x‘c: nerm'1nécs.„

’ ё: ЧЦЩ ‘йспдтоёе ан; plûtoíìá;

I luy fa»'1rel"hiß;'oìr-c de La,;C,om1«

caffè: ’ ,„ donf: afiìrémenn clic:

.r.iro'1|:-".. .Ccwc Lettre 1>’é;:lair:«

fcìffòìcricnf, за: ранг {ì34'croi.f§':

dïrnfóftklnc ,. la.; B`el‘l¢~mrnh:n

daÍnjs«d`q 1‘xoL1v^»::a\1,Jx-` cmba\‘f,a§.­.

“V»“n-homnwdc cínqm Ar.c.:ms.„

‘чай avòìt-, beaucoup.- ‚Ь bien ,.„ '

г »àfnxifá de.l1.d’en1ax>dererm ’-‚ ŕ

‘mìage ,- SL cumme l’ìm­pm:~ienfc~,

'ß{ì'.coůjr>¿uxts` Боге grarmìef дан’;

‘зшшдфпагд av111ourc„ux',ì.-loñßï-is;

чёт‘
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tous les avantages qu’on fotr- _

haiteroit,.pourveu que Ген lifli

I'a&`aire enfort p'eu1.dej.ours.La

Mere clöina fa. parole fan-s ericöaI

fulter fa Fille ,— 8: ce futenfuite'

une ре1Ге;11с1б‚ехп‘аогс11па1_ге.‚

Elle voulutluy perfuader que

tous les retardemens du ‘Сам;

—11сг‘{`а‚1{`а111: аПЪ2Уо1г’ qu’il nef

fbngeoit point à revenir, lil ne

falloir pas laiffer échaper une

eceaíion' fiîfavorable 5 en tout

cas ,cl.it­cll`e„on luy rendra fes

d'ix.tni<lle écus. La belle arca9

'Í'1lée;a»u\de.-r»n’iei‘ point, ecrivitt

l’heu`rei à= fon Amant' , SC.

liiy5t'fça'vo'in ce quil fe paf

[_oit¿1f1la:eonjura par fa- répon1­

[niiFe}la.î1íìańie,»re la plus tendre"

3’Èrla\¿p‘lu;Sf touch-ante,„de ne pas

1~.»abar1‘donner ,.l’a{I-`iirant:qu’il у’

.alloit de fa vic , 81: qu’il feroiiz;

mdgtés dïelledans fortpeude
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törnps. Cefur где: ропг1цу

— f faire avofirfde `la't`errneté,. Tout

elicit en mouver-rient ,‘ felon:

l’interePc.áparriculierque cl1a«‘

Cun avoit'. Le nouvel Amant

preffoit la Mere 5 la Mere доки

.doit fa Fille, ё: la Fille enduroic

tout fans fe lailfer ébranler', /

Enfin le Cavalier arriva , 8c Fut

receu un peu froidement. El

efioic en cleiíilx ôece deuil qui

\paroi{l`oit tout nouveau, -ayant

:obligé la Mere Sc камней de

mander quelle mort étoit e_n­,.

«core arrivée dans fa. Famille, il'

répondit en riant, que qu _elf

qùe- envie quwil eufl: toûiours

ещё .de revenir promptement,

`il.vnÍa»voit­. pu fetircr d’aŕPaire

;q«,Lrepar;,l’babit qu’_elles luy vq
olent. 11 lem'I fallritxéclaircir ’

Allìrxigrr1e_,. «Se ,lìéclaireilfement

«f\rl£,`>qů€.»Íì}fì¿ I?<,¢;,re,ne luryayant.

я
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jamais voulu faire aucune

avance ‚ сЬо(е :ге$—(3;с1ъе:!(е

aux jeunes gens qui .aiment

toujours â. dlepenfer ,il y avoit

fix ans qu’une Comtefl`e, qui

en avoit alors tout au moins»I

foixante 8: quinze , l’avoi¢
trouveI à fon gré „Sc moyen

ран: un mariage* fecret luy

avoit ofïert cent mille francs

en argent comptant , avec plu

fieurs autres avantages 5. que
dans le chagrinide (е voir fans

bicmil s'efioit' refolu zi (е char.

,ger de -la Dam-e pour avoir l’ar­

Ygent , 8: que l’ayant e'poufe'r:>

(ат que perfbnne Геид fceu,

.il n"avoit plus efize' en pouvoir

‘де (а:!$(а!ге (оп cœur дн‘ les

-propofìtions qu’on luy avoit>

'faites i que ce premier mariage
savoir» caufé les 1'r:ŕ.`usI qui l’a

;voi.'en_L fá.i:-fo1upc¿on.ner ’



' G AL А N Т. п;

щапчккек‚‹г1’акпопк ,Bc que la

тек: de fon Pere, arrivée beau-Ñ;

coup plunofl qu’on ne».l’avoic

creu ,l’a_voit dfáutanc-plus em

l>á.raLfl`e'Y ‚ que ń’ayant plus de

prétexte honneüe pour fe dif’

pcnfer de tenir parole ‚ il avoir.

c-raìnt4qu’on n’cufl rompu avec

1 luy , 11 Гоп cuil -aprìà l’êtac où.

efìoìczntlesV cbofes 5 qu’il a-v-odin

fein; des affai res pour aller ак

tendre qu’elleñn авто}: la lan

gueur de la Comtefïe ‚ que lej

nombre des années retenoìç

au lin depuis quelque :ein-ps`_,Y

öc q,u’enñn elle ellzoin morne

aprés ayòìr declaré fon„marí¿a-`­

ge 5 qu’íl en a.voic.­en,C0á‘C 'C11

1 plus de deux eens :mille Екапсз ’

ç ' tant en_ meubles qufcfr ’.'rn­ge­nr¿,

ё: qu’il ‚мы; les.QfFrir же;

копс-1е кейс ècfon-»linien à la _

:hermann getfo.11fue~qui.p9ug - -
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voit feule faire fori bon­heui'.`

Lerecit de-l`avanture'dévelopal

le rnißere qu’o»n~ -nfavoit fgû pe--‘

netter.Y On n’er^it.pas*befo'in deJ

beaucoup de tems poule-v»oii'­`

quelV party Гоп devoir prendre.-Y

Le vieil Amant fut `reure'rci­1é` „L

ёс le Cavalier , plus arfioureuxV

que jamais , epoufa- la БЫЛ:

avec des tranfports de рус‘

qu"o'n ne fçau(ей exprimer.

Quand tout ce qui \part de'

l=’IlluPtre AMadame des Hon

llieres ne feroit pas d’u'ne beau

té 'achevée ,la faifon où nous

íîninmes» rrirobligeroit à vous

envo-yer le nouvel Idiile de far \

façonque vous al-lez‘lire.Ainli

vous aurez tous es ouvrages ,~

répandus fepare'm­entda»-n-s rnes

Lettres felon les tempsI qu’elle

en a bien ‚ voulu dorinerldes

соусы СССЁФГПЁСДСЙ adrelIé ì:
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M. Lucas. C’ePr un homme

d’e{prit ôt de merite fort connu

È. ëteíiime' des gens de Lettres,

‘ êt quia eilte' plulieurs années

\ Lieutenant general de l’Adnni»`

faute de Normandie. Í

ft.,t.fm.r..t«fea.,t,'»t.;v.

_Lì Н Y V Е R. ’

Idille de Madame -des Heil

lieres ‚д ME Lucas.

L’H1vr'..f”i@J de fvfnffl 4.01.
" 1frìnmfts",desf1n'f`»‘§t'.§„.,. д“ fi

De teg, [датд’а(ф(г‚;1’11‘цё
,J " rellzfell/nix; : L ifì `Il и déja шт; ещфде еще!‘ nu

`_~.¢7‘gA‘l‘}g¢’..<.`,«f~Ce ` ela T¿rré'm1ç1itd’~qtj¿i'2f:ít,¢.

_ д„‚1/‹‚‚‹1‚ц1„‚‚‹„р‚ 1'r1f1t¿§e.s‘.` `

- и‚идти 1иЁ@[/д;:_1трдц@е‚4цп’

I.. ._ дума” " f ` ` “
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Hclìu.' res Proz. fam fleurs , ‘ors

’ Arbres fßnsffü;/logs ,

Ces Ruijfr/sux улиц, tout тш

„и: ' ’ -

Lz' temps fem chez. ‘иош deL/able: ravages. -

Comme la terre nous gardons

jufqußs ли milieu de l’/Iutomne

gin-`fqì4¢’s­ uns des дррм que [е

У Printemps nous donne ‚

‚д/Нуш’ темы; ‚ nous les per

dons. —

. Pouvoir , '7‘l:re’/ors, Grandeurs, »fm

exemptmt Performa; .

On fe déguiße en 'vain ces „та:

тети;

Les terreur: ‚ les inßrmŕtcz ,

- De la раме „шаг/р ordinaires ’

compagnes ‚. — f

Бит fur ‚ноу.‘ и quefònt lcs Autun!

пинг: ‚

it In neige fur les Campagnes.

Encor commiles Hyun:

I



Bafpoäìäe-.nt les `I­`mf¢:,¢.¢ de {евп

_feäi/lage: werds , ` _

L’.áge,no`u5 däpoìiil/ait des рама”!

скиеде‘,Plus farm lì' 'damptcr que ne „Ли:

les flots, -

мои: _goußerfonf ипдацх Про:

¿9`u'on т’ рт: tfßuver тиес e/les,

штили.‘ af:/am been wir détfui.

ré par le temps ‚

„La plus fern fante’ , les Plm"<vij$‘

agrämms; ’ _ _ _

Nod: conferfvónf ‘акценты: pré;

l mierfsfôlßlfßès. ‹ l' .

­-'IÍ°"’”‘*'J-'“"__.'<.¢’­_"r­­"

1 des ¢n'_;,_ _‚ _

¿Dè la {Ищи rmorèâßää ïrs „А.

Ь! /Jwzre en expirnnf rrgrrtgemgigb

î ‘ „-,lß­7'0‘#r„ ‹ ’ ‹ ‚ та;

GAL-A NT. ‚д,

диешггнехеоме» ’

Ё _‘~‘."m¿ß2'5ô' "

‚ ,gw fm'mm/mizbfßîff, '
г в: qui ffunevßvdmné меди ump;

I ' ‚Летит‘, Y ‹ ‘Ф’ ‘

c _eìvfà е `

  



Mis»»1t,ouR\EI1 zo

’ Zlnpied dans le тотьгд“, wut sn»

cor des ,Mml/lrqfes.

15 ‘ф: dans или; un gouß pour

les рифм, Y

1_’rtfqu`nußi'dangt1tux que leurplm

doux uf/ige.' -

Pour q/irc lJeureux,pour eßreßige

`IlfmuÍ/`fa'i.w\1`r donner un frein À

` fes dejìrs. —

г Mieux qzfun autre ', jìigc ‘Ti

" mùndrtf,

‚ ¿12_¢.cçf.g'ßuj}re ф’) ‘или?’ ‘оппафд

‚ ' le prix. _

faux gy1z,~q„1¢i fa natur: n joint ung

лтг ‘сиди э `

._ А/иёсзип der plus beaux EЛИ“5

Vada qui dans [идти dcsgraresá'

¿ff ’È › I . `.ь - `

Loin d’e’»w'ter I’/1mour,fhz;[ì¢'z gloire ‚

‚йога: prendre , ‚ ‚\

„ Er qw' par ф’: de mìfan

Fllyez aleßsplm’/ir: la folle inquie

tud: ‚ `

¿wint 1

»_x._____­*_.__i
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Ашт‘ que ¿'arn'ere~ Smßn

Vom „при: M_/fmtif tout te gu?//c

л de rude. '

]e_ vous envoye une Mel

claillequc Moniieur le Comte"

d’Avaux , Ambafïadetir Ех

ftraordinaire du Roy` en Hol

_ lande,'a f`ait~frapcr, pour (шаг;

quer la joye qu`il a reíientie du

retourdela fante du Roy. Le

lportrait de Sali/Ivajeíié ‘eli alla

-'face droite. Lesautres Те font

Icontentez de faire des re'joü_i[`.

— -fautes Publiques dans д une

oceafion ou toute la Francesi

~­fait voir fon zele , ôc cet Am

balïadeur a voulu faire paroi'

fireleiien par des témoigna

I'ges' dont la pofieriténe pun:

ïperdre la memoire. Vousf' a"

­vez , Madame , l’aŕHi&ion où

‘ il efipreí_`enternent,parla pet

­.Í.1nt/101688. 1 д F ‘ ‘i

а‘

щ

v

а
\

ы
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ее qu lla Fal-re en la performe

de Monlîeur le Prelìdent де

Mefmes fon Frere„.,ll mourut

;ful>'1temem le 9. де се‘ mois,

pendzme lequel il у а -eu quan

те де morts de vnefme -mlnure.

Quoy que celle de _cer 'llluflre

Maglflmt air eíìé la [еще quà

ait fait du brui: , parce ЧМ

едой Le plus coníìderable de

‚де :ous ceux qui our Hny lcur

,vie де сене forte 5 la. more des

`autres n’a pas laìffé de Iprod.L1'1rl’J

dans leurs quartiers , les crillze-s

efïers que les morts précipi

леев ont accourumé dc cau

fcr. On а plaint lcs malheui­

reux 5 on acraìm pour foyìoh

fait des reflexions qui ont

fait refoudre à feY m-entre en

eûat de ne point craindre SC

aprés que Гоп епарагЪеАЧнеЪ

que temps, ces idées fe [onli

ìnfeníìblcmenc effacées де l’ef«

I
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ÍPf1'it,ainii qu’il arrive en tou

-tes chofes.. Georges ‚де “Mei”-,

rines, Seigneur de .Caix"che"n

«en l’Evel"clié d’\Aire ‚‚ defcencfu

d’une ancienne Nolnleffe де

ccPays­làö¿ d’AnCef’rres,'dont

plnfieulrs s’ef.toient 'íignalei

Idans les Armées de ‘Sa`Ma¿

_ jelle ,fut Pere де Iean Ãlacquejd~

de Mei-ines ,l’«un des plus ferri

vans hommes de fon Siecle, Sc

{он coníidere' de” Fro.nrJ;ois` I".

Celuy­cy-vint s’érablir àPa'r1`s';,

»acquit la Seigneurie de Roilfy

cnFra.nce , éc fut Lieutenant

Civil , Maiflr-e des Reque{’ces_,

Confeiller d’Eílat ‚е: A`ml`>aH`2^"­’_
-deur en 'Alle1;nagne.V Il é"p0u{`:ç

Nicole Hennequin , Pillae de

'Chriílolle Henneqtiìn ,’ Sei­_

gneur Ade Damn1.a'rtin , de la-vt

`quelleil eut Нету" de­"Me`ÍÍ-ì

mes , Seigneur -de Roiíly ,

' — F 2.
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Confeìllcr (“Ейск СЬапссНег

duRoy de Navarre ,Chef SC

Surìnrendanc dela Maìfon de

la RcyneLoüife de Lorraine,

Femme de Henryl II. marié

\

. _‚‚
а Ieanne Hcxmequxn , 1­1lle

'd’Oudart Hcnneqnin , Sci

gncur de Boìnvìlle. De ce

mariage forti: Iean - lacqnes

de Mef`lnes,Seìgneurde Roi(-Q

fyi , Doyen des Co’nfci‘1lc1's

d’Erat,` qui ayant époufe' An

toinette GroH"aine ,-Pille deI

Híerôme (этаже ,Seigneur

d’irval öc d’AvanX en Cham

pagne , laiffa lean ‘Antoine

dcMefrnes,Seigneurd'Avaux,

Preûdent au Molzrìer du Par-.

îementdeParìs , aprésy :wolf

eůé Confeìller , lvlaîrredcs

Requeßes ‚ б‘. Confeiller

d`E&ar. Ce Preñdcnr avoir;
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ëpoufé.Anne Courtin ‚ Pille

‚де François Courti-n , Baron

de ему ,Maiilre desReque­

fies, беде IeanneLef<;alopier,

Sœur de Nicolas Le ealopier,

P-­re«(identdansle mefme Par

lement, ôt il en eut Melïire

lean.l_aeques de Mefmes ‚

С11а11е1аш б: ‘ Vicomte de

Ntufchatel, Marquis de Saint

Eliienne , Seigneur де Cra

Yrnayel ät autres lieux , Рге

"011; Se Maiftre des Ceremo­

nies des Ordres du Rev ,lire

Идеи: au Mortier ,qui vient

demourir, б: Mefìire Antoi..

ne de Melines, CIer,\'11:e»»el’Ar->

vaux , Confeiller d’E.ll:at,A,m.­.

balladeur Extraordinaire en

Hollande, cy­devant Amball

fadeur pour le Roy à Venife ,

ëc Plenipotentiaire'. pour la

PaixàN`1megue. Moníieur 1е_

F 3
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Pïreíiclenn де Mefmes a еде"

ШЬдшё еп la Chapelle де fes.

Anccfires aux Augrlfiins dw _

Grand. Convent de Paris. Ll

avoir elle Leéìeurdela Cham

bre du Roy , öc efioirfun des

. quaranre de l'Academie Fran

çoife. Il fur receu Preliclent

auMorcier` le 27. Avril 1672..r

aprés avoir еде МаЩге des

Requefcesv, б: 2. fair paroìflre

da_ns"t_ou’s fesemplois ‚‚ ц п cres

grandzel’e­pour le fcr.vice‘de Si

Majefié. Il nh fain encela que

fuivrel'eXemplede ceux dont

il .eftoic defcendu. Il avoir

époufé-la Fille де Monlieur

Macé dela Baziniere ,Prevofi

öl Maiftre des Ceremonies des.

Ordres du Roy , Sc '1`re':forier>

‘ де 1’Ераг5пе.‚ Il en a-laiH`é'pl\14

íìeurs Enfans. Moníîeur de

Neuchatel fon Fils aifné а ейё
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feceu ‘clepuìs peu _ де temps

(‘§onfeille`r''amI Parlement', ё:

cornine illu ‘beaueoup de meri

дед: ne dou-re poinr que je rfaye

fouvent occaûon de vous en

encrerenir'._ ïln1'e кейс à voue

Èarler de депх Oncles qu’avoit

feu Monfieur le Prcûdezle
Mefmes ,_ dont. li-un едой

‘Непгэ’ dè Mje_`_fn"ies , $е1ёпеце

`деКо11Гу ,\Prelident.a_u YM~or__­`

tier du Párlement Ide Pa1:is,_q-¿ii

ula lai'H'e qulune Fille нищие;

Anroinerte_Loüife de ll/I__efn1es,Í

Dame де Roi.{l`y ‚ Feniine de

LoiììsVí6l:or de >Ro'cl1ec11oüar-x:

Vivonne , Duc де _M__0r_reniar_,`~

Pair б: МакёеЬд1 де F_ra_ńce.Í

катке Oncle étoit- C`laude_ de

Mefmesßomre d’AvauX,Con-'_

feiller dflìtut Ordinaire ‚ _Amfl
balfadeur A51. `Rorrxe ; ôc livers la.

Plûpart des-Princes de la Chrê;

F 4
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tienré , Sur­in:cndo.nr des Fi-L

nances , 8; Plenípoçenriai1‘eâ

Munílëer pour la Pai-.X gen,er;9.­I

le , qui а Б utilement fervyI

l'Efìac­ en plufîeurs Negocia

rions irnportanres. De Mefmcs

Aporte e'c¿zrtf!e' ли píêrhifr ага?‘ ‚ли

Шоу/лиг таит”: de fable, щи:

_deux Ó* trai; I largeur à deux

Lyons Leoplrrflez de gucules род

Гии/Ён’ Muir# ,uu qumrìcfme for

й ипдЕгайе de Злые саиргЁепроЁи

ie ond'ç"al’aî{.ur , ли clacfdc grml.
Irs'.` ` ’ ц

‚ Dame Charlotte Brnlart

eíloìt morte' a.uHî_f`ubiccmenc

quelques jours aup;_u'avavnr',Í

«SC le ìour qui preceda ,celny

¿le la mort de',\/l'. 'de Melllues ‚

il avoir conduirledeu'1'l il l’En­

terrcmencdeceue Dame. Elle

àvoiç ' ëpouf`é_ Mefl`1re_»,`.Iean­

Bapgifle Aineloc-,`Se_ì_gn*è,nr _,de



~Y-zu
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В11Теъ%.11’‹,:Ма111Ье des 'Rcque'­ .Ä

iles , ё: el`teitde'l.a Famille des ‘

Brulart qui a donné pltifretirs _

Branclies. Elles ciefcendent
t`o'utes.de Ilean Brulartl, Baron

de Herez 8: d7Ag`nersau Com

té d`.­\1‘tois , Conl`eillerau Par»

lement de Paris,mort en `1.5 19.`

Il' époufa leanne Iaier , petite

Fille дни Procureur General

де ее шеГше Раг1еп1епсд8:11_ "

en eut Pierre’Brnlart..,~.Cori­­;_V i

feiller au Pax‘l`ementÍÍde‘ l?ari,s_¿„,Ãí.

8: Noël Brulart , P1°ocure|.n:"'.»`

' General"au'mefm'e P‘ax'l<:nie‘nt':.` ‚

Í La branche дате des Marv;

quis de Sillery dcfcend -de ее‘:

Pierre Brulart , (lon‘il':1lle1­."a\.1"`L

Parlement de Paris ,-‘de laq«uel'­~

le étoit Nicolas Brul`att, Мат

quis de Sillery , Vicomte` del

Puifieux', Plreŕiden.t'a~uQ Morir

tier , 8: Ienfuitt: Chancelier де

F 5
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Ргапее,_д0пс1еР11$РЁеггеВгдь '

lare „M'a.rqu'1s de Sillery , Vi-> .

comte de Puifieu-x , Seigneur:

de Berny , Grarid T.r.efor.ier.

des Ordres де Sa. Mfajeflce' ,SQ

Secretaire де fes Commande- \

mens , époufa Madeleine де:

Neuville ­ Villeroy ,donc ell:

venu» Louis Brularr.-, Marquis.

de Sillery,qu1i a époufe' Marie».

А ПаЬе11е‚де la Roche-ŕ`oue'a_ulr„

PilleI de François dela Roche

fQucault.„ Duc ¿Sc Рад: де Егап--‹

ce.: _ ‚ "

La féconde branche des Ba.ik

rons de la BorÄcl„e,vienr de`No

Brularr , Procureur». general am

Parlement де Paris ,_ dom ie,

viens de vous parler..` Elle a.

donné pluíieurs premiers Bre

ûdens au läarleirienede Bour~»

gogne ,Barons de la. Borde 56€.

¿eik de. се::е ЬгапсЬеЧрЁеЁещ ‚



. *ЁАЬАЫЁ._ gr

'Madame Àinelot де В111`е1111 ‚

доде}; vous apprens la mort.

м’ Là 'troifiéme ' branche' 'des

Marquis de Genlis , defcend

деР1егкеВгп1аксде Genlis,Se­

eretaire d`ÍEfl:it;':1titre Fils de

Noëll3rulart,Prö_eÍL1reur general.

Cette Famille де Brulart po?

ze de gueule: д [я bande до’, с/ШГ

ge’e‘d’une tmifne'e de'cin_q Enrique:
defdéle; V1.'l‘.flle еРс Alliêe aux де

la Rocheŕ`oucam'lr:,` des- Uríin{s’,.

ьде Longueil , Neuville~Vi1le­­

Iroy , C/Michon de _M:iupeis"„`

I­Ialuvin де Р1е’ппе$’,-В6дкд1Ё‚ i '

‘Hennequin ,le Pi‘éä_ft§BL_irái1tf,.f'

де У111е3ап$по11‚’Пап‹"егк des»,

'Marce-`s , de lìelievre', d’E(là,n~ŕ.:

peil;A'1¢gunr¢'ß;-‘Bäi11,eé,.fAriri1«

imI ,‹ üe%.a`iíŕavanńeà^, ’ кььде `

'ее:8с‘Ма111еЁ.’ ` " " ‘l ‘

-~ еще; ji M'Q'ńfïe¢f°,A»hr¢iì}¿~
~d;fßin’eůii;r1 ¢ii¢1¢i>if;f¢1ßërń@.
Ё si пер ‹‘\›.‹;11’.—1 wr.­i:L;._¿¿ .­ :ig

\

(
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branchede la Famille des А;
I melot ‚ furnommée de Cl1ai_l.j-^

Ílou,F-refe: de laeques Amelot

»Sieur de Cbaillou ‚Маши: des

Requefìes , Qncle de Michel

LAmelot de Challlou ‚ соты

ler en la deuxième Chambre

'rdes Requefles du Palais , Pils
de feu Dcnxls Amelotßeìgneur

:de C'l1,a'1llouY Doyen des ­Ma'1`­

,tres des Reqyueíles ‚ё; _de'Mar'»

guarire du Drac. I

(
—

_ .

La branche alfnéc des Mar»

'quis de Maur,egard-.A-„melot д,‘
Cclefcend deJ]acques Arrlelot ,„

IPrefîdfsnt aux Rcqueítcs du

1 Palais , dont le Fils, Iacques

_gard , Seigneur де: Сагпсйр ‚

Ú Èellálefnil-Maclarne,­R:ttŕr:e, ôc

gfutrés lieux , Premier Preli

:dent dela €ou~r»des Aidcsf, а

,__1aì_{}`c'- deux Pils ,Á fçanoir', laç

i;u‘é,s­§h§r1c"s Arnelotfcàuì luy

- 1

-_Amelot Marquis de’Mau’re-‘.
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fuceeda àla _Charge де Ель

mier .Preiident .;en,Vl’a¿ ¿Cour ­

des Aides ,._qu:i eli. d.eçedJé.,.M§;

Charles Amelot., aiY >pref_t:n|:

~Marquis de l_Vlauregarçi-Ame

lot , Seigneur -des Vrnefmes

lieux., Prefident enla f1`ro1¿{ie­

me Chambre des Enquelltesldu

Parlement de Paris. у

La feconde branche des

Marquis de Gournay,vient de

lean Amelot de Goutnay,Ma'ì­­

tre des Requeítes , б: _Preu

‚дел: au Grand Confeil; ôc_.cÍe_ii:

'de cette branche que ‚г {ем

Il\/licliel-lean A`meiot,_Marqu-is

cle.Gournay , Maiíltreîkdes Re

,quefles , Ainbaíifatieur en Por.

‘tugal , б: cy-devant a ’\IV'enife,.V

ASe . . . .— Аше1оеГоп -Prete , Au

„môuier du Roy, Ces troisFre­_

.`.tf.~’S».1_a¢sm<=§ Атычг- eis С»

mim ‘- Mëuwsaf-d. ‚ _ßrsëdßnf
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ацх"Кес1пе11:ез du Palais­,Ieau

[Amelot I de 'Go~urna'y',’ Maiíltre'

des Requefles , Se PreHcleut':u1>

Grand Conf`eil,8c Denis Ame

lot de Chaillou , Doyen des

Maiftres des Кеды êtes, étoient

Fils de Iean Amelot ,Preñdent

aux Enqueítes du Parlement„

‚‹ ôcauparavant Maiflre des'Re­»

quelles. Amelot porte Жми’ д

'froid cœu1d’ar, fúrrnońtez, nl'»unf0­

leildemffmf. Ils` font alliez aux

де 1Ё1до1гр1сд1 , d’Aumout , де

Beori­Ídu«Ma'cé ,Vialart ,Pon

ее: ,ÍCl1ippard де la Grand,"

Maifon , Chaffebras-du-Breath

б: де Cramailles , Briçonnet",„

>Malignant-deBernier¢:s,de Mar»

le, Girard clu'Tillay, le Топ;

пейег-де-Соппу , де S. Ger-'

main , de Fouquet', de Creil,Y

du ’ Prey ,‹ Lionne , Tronfonfr

"de-~\Fs.urrnontel,’¿5ct:.,»I ‘ f-‘;«'-­-if

 



_ G А L A NT. r3 5'

Dame ¿Geneviève le 1'Coi.­A

gueux еРс morte environ dans-.ì

le mefme ten1ps.»‘E.ll'e¿»avoii:1 '

epoufé en: dernieres nopcesf

Meflire .Chriflophe Carelan ‚.‚

Sieur. de Sablonnieres , Вашу‘

ёс’. Capitaine des Challes de la?.

Varenne duY Lovvre ,.81 eíloirŕ

auparavant- YVeuve de M-ichelf:

Barricelly. ,„Seigneu'r’dc 'Tnho­_-`L

ré, PrfelideritI aux Enquelles dw.

ParlernentA cle Paris ,Fils de

ISL/I'ic:liel~Y Barticelly Seigneurs

d’H'emery4,.SAur'1nten`dant des7

Finanees de France. Iacquesle

YCoigneux ,Prelident au Mor#

tier. du? I?,ar1ernentI de Paris ‚‚

— то‘: depuis реп ,Fils de _laca

ques.:l'e Goigneux^ , aulli. Pre»

Едет au Mortier, Sz.; Chance:

lier de feu Monlieur le Due.

d^°.Orleans ~,‘.-;e{’ci.'a_ir:*Äorx:>` Frerei.

Son Ayeul. Alntnine lei. Соц:
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gueux Maiflre des Com

ptes àParìs, avoit époufé Ма

r¿_ie,de L-ongueil , dela branche

des Vicomtes d’Argeville ,8C

fon Grand-Oncle lacques le

Coigneux , Seigneur де San-'

dricourt , Confciller en la

G1‘ancl’Cl1aml\reduParlement

de Paris , {едой marie' à Ge

„еще“: де Мопдхыогъ Fille

де François'de Montlaolon,

Seigneur d’Auber»villiers,Gar­

де des Sceaux de Iïrauce,çl-ontl

font venus René le Co­igneux,.V

Confeiller Clerc au Parlement

де Rouen ,Sí Edouard le Coi»

gueux ‚а Sieur de Sandricourü

@Sc-de Befonville ‚ СОпГеШег au

Parlement де `1»:rri~s`, dont clef

cend Charles le Coigneux ‚

Sieurde l§elî;mvill‘e,`Con{e1'«ller

au Chaíìelee Ide paris. Cette

Famille des le Coigneux ей
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I Aicles` §t 'ßlrafielet de

GALLANT. 137.

alliéegl cellesdes 1есепдге 5

Durant , Mare(-`chal , Angran.,

Bitault , Ceriíier ,-Huot. rei..

dean-d,es­Ve1"ure's ,le Maifire

Belle­iamé , le revre.-.d’Or­‘

melfon ,de la Bouliere, Sachet,

- Gourrv de Girolles ,Bourdin ,

de Tliumery de Boiilize, de

Vien , Sec. YElle роще Жми à

trai/5 Epics.-_d’or. „ ‘ ‚ ‚ '

La Amort de Meíiire; Denis

le Camusßeignenrd7l­Iemery,

Courcerin , Malnouë , êC1.,au~~

treslieux,prelidente§nla('IourY

des Aides-, ou -il 'fut' receti

en 1683. ell aulii arri.v,ée'1a«u

iàarlement де- МегыСеце „ван

mille э; donné. p‘lu(ienrs'OIii"­

cie'r«s.de11.conÍideration au par

lßme.n't,.Gra1nd (_`-on{e-'1l,Cham

bre`desï-Comptes -,-Cour -des

ParisiY

‘ *‘..,.\.*l­

,..., «\`, ._ _ _ ч

\



‚за‘ Мввечке
C’efl d'elle que fonc Mefliîre

Eflienne-le Carnus,Do¿ïeur ее:

Theologie de V»l'a­~.itaetï»lr„e de

гаг1з‚су-ддечапвАьъшдййег du

Roy ,Y Cardinal ,ßvefqueët

а’ rince de Grenoble 5; 8: M€flil‘C-'.

Nicolas le Camus ,‚ Seigneur

де la Grange беде Billy ,pre

mier Prefìdent e1­rr'a"Cou1‘des‘

Aides ‚ où il a elle Procureur

genetahaprés avoir еде, Сон:

feillerau G rand-Con feil ,tous

deux Fr.exre_s de Mefíîre lean _le

Camus, Lieutenant Civil aw

Cliafi­eletd­e 1>atis,ëc Seigneun

де Beaurnais Se du 1>ort..Ie ir1”€'«

tendrois davantage fut cette

grande Farnillc , {Цене vous

en avoit pas entretenu ëample­

ment depuis quelques rnois.Le

Camus porte degueulemu Pelimnf

¿"a'r„gmt,nu Cb:f:oufLd’aKg4r,chnf'».

ge'd’um' F/mr de драйв’.

г

l
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Ъе Roy quiveille lans celle'

au bien de fes. Peuples , vou_­.

laut contribuer tout enlerrible~

à la pieté des Catholiques ‚ Se

à la ConverlionI des I-..uthe­:

riens de Stralbourg vient д’у1

établir trois Paroilles. La pre-K

miete ellllous l’lnvocation.Y cle

Saint Ellienne,ë¿ il Га dmn.eei

aux Chanoines Reg-ii.lie1's".d¥e¿_

Saint Augullin, de la Cori`­g\­'@­;

garion de'Saint Antoine , lel`~f

quels leuls dey tous les R.eli­f

gieux Sa Maìelle'. a remis en

Pol`l`el"on de leur Eglife êe der

leur Maifon ,lors qu’Elle снега:

dans cette Ville pour y rece-:\

voir les loůuiiillions deslelabid

rans. La feconde a elle donnéeë

aux Chanoineïs Reguliers dé

— Saint Augullin „de la Congre-il

Ъ gation де Nollre Sauveur, dire

‘\ de Matincourt ,;et1’@u.vertu­r

«vg

,.
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re s’en devoit faire vers le nii

liïiu де ее mois. On travaille

â mettre la troifieme en ‘Шаг,

«SC elle doit eftre fous le titre

de S. Marc. La Cercrnonie de

liouverture de la Paroifle де S.

EftiennefeñtleDimanche21.

du mois palle. Le jour prece

dent on' avoit beny deux Clo

ches , lune fous le- nom cle

Saint Loüis , l’autre fous le

nom de Saint E[t'i"e'n ne , öl tou

tes deux données par S11 Ма

jefizé ainfi que le font connoi

fire leurs Inferiptions. On

’avoit aufli reconcilié 1’lj1glií`e,

dont les Ornemens ‚де mefme

que les réparations publient

lfappllcation finguliere4 du

Roy pour le Culte du vray

Dieu. Le lendemain on ех

pola le Saint Sacrement, Se la

Meile Paroifiîale fut celebrée

\

  



GALANr In
aprés Tiercefur les neufl1cu­ _

res 8: demic , par MonlieurY

l'AbbeI де Cartigny , Grand

Vicaire , 8: Oliicial du Dioce

fe de Strasbourg,a('iifle dc Dia

çre, Sousdiacre, 8: Maillre des

Ceremonies , avec quatre Se-~

minariftes. Il y eut au Choeur,-_

outre ceux dela Maisö,&'.‘quel­

ques autresd L1 Voiiinag-e, неё;

Religieux d’augmentatio_n _,J

pourlefquels S_'avMajefl_é¿dofn-„_

ne trois eens Ye'cu's_cle'Penlion,I

8: l'excellente Muíique de la

Cathedrale `s’y fit entendre.

Monfieur de Cyhamilly `, Gou

verneur de`la‘Vi_lie,s_'y trou_va_

accompagne' de plulieurs ОРД

íiciers.Entre les Communians

qui furent en fort grandlnom-1A

bre,'Ma_datne de Chainilly at

Gouvernante ,' 8: Moníieur

Obreeht , Préteur Royal де
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Зыазьопгё, öc Cliefde la Pa

roifle , »fe diltinguaerent par

leur pieté, Aprés la grand’

IVI-elle , Гоп commença un

Sermon -François fur le fillet

de la Ceremonia Le -Predi

qui едой 1е Pere Ale

xis du Fref`ne,Claanoine Re

gulierde Saint Auguflin de la

Congregation Saint Antoine ‚

Superieur de la Maifonßc Curé

decette paroiffe de Saint Ef.

tienne , s’attacha à inítruire fes

Auditeurs du cleífein de Díell

dans l'établill`ement des Eglifes

‘ее desdevoirs qu’il y exige des ’

Chreíliens , ёс comme il y fit'

entrer d’abord l’Eloge du Roy»>

Aje croy que vous .ferez bien

aife dapprendre en quels ter

' mes il parla de ce grand Mo

n"arque.Il elioifit pour fon Тех‘

, te сев paroles du 7_. chap. des

Е‘
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‚гагайрроппепез. Elegí _ Imm.

:fram „м. т dor/lum S/acrlljïci/` ‚ SC

dit enl`ui.te ‚ от cc fafìjolns рлт2

je/aux 'de _/la gloire dans /’ßncìm_\

T¢/_(lament, Il л rigoureufc’//zent*

шапке‘ [я ртоР/алпмгоп defun Tem*

ум, ф‘ ciu commencement du nou­`

wcm 1‘í«¢]}‘_entre' dem ‚т: йтИЁ’;

>¿mationm¢}jl1`fz<il'nte que фарс сот’!

,­les.lmpies qui en maoiemfctìt um*

Maifań de Commerce;-Ces exemples

держим‘ ,que-Dìeu=afìzit- атм
ßir les Prop­b`mmtc¢'l1`s de ф.‘ *l'em­‘­lx

ples, fmt uneïimßge fenjîále cles

cliátimens , dont fa colere peut_fi*a­`~

per cìrcauc momen: les Ennemifárslt

Autel; e'r1`gcz. à fn gloire ; car М‘

fu/lice divine „Игра: mains cle*

pcmchant роты wmgeßmce dans

‘милый’, q„‘fl1«,~_e„ a eu dans т»

cle l’enf1m`ce cle In' Synngogrle ,'de läglzfe ‚ I-’on »z1erro_I`t'cle*h"vl"

l fours ce que l’on~»_fv`eudßns‘l¿\pß]]"¢’,î

ì
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fi Dieu par une condcfceudam'e~»

“еще де Ьовее’ евш’: lfsyvfclyfurs,`

u’ava`Ít change’ де ronduit: depuis

que fa nouvel/e Alliance at/ec 1::

hommes , ееттепеёе dau: “веду

шт»; ‚ a еле‘ conlírméqfar lc Cal»

‘шт par /'ejjrußoa dt [т Saug.

двум/грусти’, де ее: deux .temps

И u'e/fait рев’ 1е_: homme: едет

Dieu де fvangeanoe á' dèfewrite',

il ш’ parlait для?’ рееер/еде/ештё- '

[ееи де ГоЬ/еипедде: nuff: , де la

[вену де: Eclair: , du bruit дв

Tonnerre'. Mo]/e lu_y­rm'fme, Yne

l’e'muto1't , Ó“ п: forlŕfnqit _fa pn’

/ëace qu’az/eeuu rffvríŕueux нет—_

Иетет. Бит /fßciond au совете.

п’ il plus pour ее: те_[те:

hommes qu'uu Вене де mffericorde

Ú' де ейтепееддfa;'_Iu]?1'çr, в: cor...

rige je;,]afahrurs:q»14’ayer ¿ońdefcen-.

dame ф: доиеецм’; [più d¢’,.'v`@n.­

$"_l’4/'dff £!v4_î!/.rrg.fz¿»§,[v1u:ff»-.vf„f..'f,

profauatian =‹



_ mmm la glam jufqu.`aßx fxm»-¿s

L
rl.

Il

. .I

E

G A L A N Т,’

prqfamzion de frs Temp/es , que le

Schiff/_lr fait ‘един ~da[Ju¿sAp/ac

@Pun (fede dans tene а’!!! fnmeuff,

ferr dd Ка: duf/nu grand £9"

да plas р!“ defoús les ‚Моим;

guts, рт introduire alán.<ß’s‘7“«>mà„

ples lbròfänez le ,way шш- drin. ik

'veut ф“ adprc' dem la [шума

gmcf. ЕЙ’)? L 0-?) I S le 67413439

метал’: ,re Prime ¿naornp/:mâle ,A

dom la piers’ ne fait ранней”: м.

„мы“ dans In Re/rgìm , ghe`

'valeur ц _fkit de pvqdjgesï dans [их

Guerre, té Fils u1ßg¢"`d`e [Е3156’ ,Q

¿ont [Àfoy à détruit [Нгуфгёг [45

So/1!`_/me dans fm Royaume-,qa д“

elfablz/]`¢;rzt perm] f¢s.ïpeuplesîç¢tl?\,

pretifllfe "т!!! de-tròjlnn-ce qui doit,

‚(диет pa;m_y „т“ 118; <Nßjiom')

„ищи [afin дырки“;с: Y/I/l‘om1,rqra¢¿_

triumphant dont la Rrnornt/¢.e'c‘_]”.f«uI':__-,

J

mitez. lesplus rfmläes de In nm’

‘.‘J‘a1l_.t'it’Ir6.8.8. 1

'ra

ß., ~.

1-ts' —

G ~ »J

11‘



441*-v_“-t1g_=_,n4- ‚а 

11A__

‘щыд;цг‘_—:’;“;:_‹
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Pour quille nam А: т: — С/агфйж

I/'berßlite' ф‘ /er rrm_gr1i]5eenee_fòrrt

revivre de nos -jours l heureuxjifele

du быт! Саи/Ьапйпфгсд’ elegr/ne

dum lequel le Clar/'ßinmfme fe re'

Pandit par tout le monde, Поти:

Ó- l’0ecident [ё trouverentremplis

de Templei ¿rigez È la gloire du

‘иту Dieu, on «vit l`Empz're du Sau

'veur ftitendre chez les Nations les

plus barbares, l’Egl/ß’ 7`0ir`ir d'une

paix profonde ‚ Ú“ les rielwjfes dont

ellefut comble?, furpaffer la gloire

Ú/rt grandeur de tous les Royan.

mes. Ce qui arriva dans ee temps

là ,¢/Í une peinture de ee que nous

voyons“ aujaureflauy. L О VI S L E

GR AND , l’/zppuy Ú' lefoútient alu _

A/Ionelefidelle parte/es [Эту jufque

dans lefe-In a’el’ld.n’aerìe Ú du Pa

grmifr/le, toutes les pnrt1'esdel’I/ni~

'vers quifät „фунт: des merveilles

deßm при‘ rrfoitlít `Religien. Ú'
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„итак: . ou l'e’tßb/1ß’mmt~,on [я

reßaurmion de [т Dieu ; les ‚Ара

/hes qui _y publient lesveritez du

jh/ut г у ßnt ëcauleî, parce qu’on

1') „тиф tout frmonde 'vm avec

'nd`mìrdt'icn que le "I'r¢`f'a`rS“f'~isl&' Е‘:

Monnrgue , plus - Irecom»umclcible

Per fa Itiefe’qiur’¿1>str‘/¿vz Trône,y"a_rs‘;

‘ -toûjours afmcrts_, lm q'u"ál s"`ngf'f»`d«¢

»bâtir des '2'l{rf1ples\, cercle-reparer

ceux que`l’Hm1/ìc cu~le‘-Se/:ifriu om'

`- ‘идти, Joyner Ó“cL’enricbirl"ceiìu'¢

»qiìili omi r_ie_’pöì¿ìl/eIzß,’~‘ Ö“ il

ine Уфе 'que`r` lds- tri?/1es"_fvŕyl‘ig‘c:

de leur ¿avarice â“_"3clv:­1‘eur fh

mf. efe/f «i»f/ì~;_<,Mfßï`fw. que '

ATn0fh~e.frf1.»w'nc_fide M_m'4_r9me ‚чаши:

1 xg/f рот’ и gloire derfdnfmnpßrc

pour „найдя{Ли ,'§’«ppz'i.

g‘u‘qà«ele»uer l’Egl_ife alarm' fam й

` ‘= ce semble ‘ele Ygf"z¥iù4"Ma¿:f`~ar`¢ïëll"»f'I/¿»`»`~\`»arf't‘V

'L fous lefnnieux ŕegneìlù'„мы ¿ën

;_ Лаки”. C‘~’¢jf} »in/_ì‘g" «_ " " ' `
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ze‚м: жшддждйёцй" 'imzlšoy é ‘М’Rius

‘М!!!’ d’¥??M¢’f€5f,I/ßflplfú @Mi w/wt

I ¢m:efefe.parfz,..C’¢{f r1,inß.vc«n.:/_n mot

.1gu`e.jn~m»gn;a.n¿/wle’ тед m: m

’ g4fag¢­ pour [т ƒfl-ire ren~t¿r'¢',r»;d/¿ns le

{ем de vevtteƒãgltfi que le Snufvfur

'a étfiblie fur la ‚Инта, nprés avoir

ч”): :haii Lhu-mninø dam ‹ [г /èin

-.á’um’ Иду‘, qui devimt. ‘т Têm»

zfle; ЖАтаик Úlde gracewuwmor

.mem gu’/an ./1nge'lu}'„d'it `,- Azvc.,

¡Óà ._ ,‘\\f‘., ‘з’ "A .mia „

- 2„ 1€ ng v,0&}S‘d~ì_ra¿y'» rima de par

-vc'1«c`uli‘cr-.»Y-de céu Eloge ., {Затон

.qu’il - uc‘..ègale«n\en,è fouficnu

ä ’ c`\h_acun demeur

näà tt dÃQC 1 q-iuc.zl.c..~izxcdica

-mu avî0_ì¢z ~ pa1I`é\ee-,~..qu"ò11

_*..c,na1;t„cndoit«. ,_ часу‘ que Гол

  

9? D “О 'o с:'Q_
-< ‚у

}

W

x' »PfL`»‘lI1í‘S`b€«au`¢0uP.« ‘

ЧЁЁЧЁГСЁСЩМЁЁЗЁЁФ,’ ищи: ‚ qw

„«D£¢§Mya_nt‘¢14. А‘: _Adofduurs dás

zu lf Mwffqufiløwoir 'm de.: ‚та‘

.'.\)

\
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_ ,"G'A L`A NTT. ‚ щ

;f_ur¿s~ , „угрей! chaiß des lieux pour

aíffrrìairf ’/r-m->‘1@‘„ffzf„age,',1¢- см

p`ouf`lt"5' Angri le 7'rmpl¿’ de Inu/Zz'

‘т; шт; Idŕfì Де fein de Marit

‘fo1"n"ÍeP;rbe Í'I71~"`r¿irr1*e"r,v`Ú' т: Еgli'.

т’: /'ds 'öůììfîfcizïlì та} que

"Dieu ш [ё V`y‘L1"r'*`/ci)/tf;`ra'nf¢i't7't‘ŕ` drs

‘ямы; par la р??? шдгдГйых" que

‘f'0u'ŕfj1 f»:f}7È"f'r1.l.^»`„/:"1f­lÄ‘.\Sji`;‘lr"Íñ"3 ‚ЭЙ‘?

‚еще ют д /afm: ('yÍ"‘¿l£"`¿llf‘D¿_ìfÍîY ni.

2"rf'dr fa М“? , le»'ìŕâm'an'rn'u_'

"rfux ¿cfa nlfßrìrar/lé, 59-ŕeftlëplijf

ftcre"a'e¿/mc: : Ас /Бг:‹‘;9‘ие‚’гр.Ё '

¿enf Жила fßrv'n plus fíngülitrà —

т/ес Irs fnßws (Н: hor/Lmès­`dan§

mit demi/Irc сот/папе’, que> dani“

ma les lieux "m.“t'ìculien¿rir ce ‘МВ

ße ‘Z)m`ver5\,~‘i[ demandait ‘primai-Y

jmle"n_1fni~tro"¿: а/аф’: лнх С fé'.

rims qur"~s'y ßffifrnb/áierrt , c’¢jŕ À'.

'dire Чай] voulait- _y"’-’é~'(ŕre"nálaz'.`e’ ,

qu-’if"i/oulbit у‘ (ДМ ‘МГУ’! '§°"q`1ó"il ›

'vouloitï'y"m"ŕre' prie', а“! rvouloir )-

Us



I15,9 M E R C U R Е

e/fre Aolorê comme Dieu ‚ qu’/'lt/ou

floit _1 e_/Íre „т; comme füge, grill

таит: J ‘Н’: prie comme l»ienfm`~

67:11’; grill «vouloit y ф’: odore'

.comme Виллы‘ une proß1mle've­

nerßlìon, qu’ìl »vouloir _y e_/Ire er/zint

comme Iuge mure un re/peocllreux

rremllemem ‚ай! 'voulait y ‘(Нм

yrie' comme bienfm'¿'t'eur'afuee ‘т

fenfme amour.

Il Мойка fur la fin de fon

difcours ,‚ que dans un Лед: où

llßglzfe e/loze dans erzrefrßnq14i_

lité parfaire que luy acqriirent om

treföfês lefang du Злата’ du Morl

de, -Ú- celu] des Mrmjrs , Úfouo

т; regine ori (Не eßeit рынке’: ум

Ьярёш Clareßien de tous les Мо

mrrques, les Chre/liens ezrxwne/‘tries

forman# leur солдат’ ßtr unfi lea#

r/roolele , elwolentK иглами!!!” рт

leurs priere: , ф‘ рт‘ leurs larmes

à la eorwerßon de leurs Freres

1 J
`~
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pum. L’apr'el`dine'e , lors que

Гоп eut chanté Vefpr'es , ,le

Pere Antoine Gritz,Chanoine‘

Regulier de ‚З. Augullin de la

Congregation S. Antoine, pré

chaen Allemand avec luccés

devant un tres-nombreux Aru

el-itoirer llloüa (Ганс maniere.

délicate 6: fervente` les Pro-X

eliges de la pic é Se de la ma-,

gniŕiccnce du Roy envers l’E.­

g,lil`e.. Moufieurôc Madame de

Charnilly,Monf1eur lepréteun

Royal, Se la plûpart des per-`

fonnes conlidcrables ЧМ;

avoicnt entendu le premier

Serinon,l‘eftrouverent cncoretlâi

celuy cy,&; la mcfmeMuliquc.

chant-a dans le temps de la

loenediéiion qui fut donnéepar

Monlieu«r'l’Alshe' de Cartigny.

On chanta aulii le Domme м.

fuumfìxc Kegemainli qu’on avoit

G 4
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fa­itàla6n де la Melle ParoifîF

fiale , Sc qrfbn fera й toutesles

autres , les jours de Этап‘

illes ёс Fellzes. Le public té-

moìgxm Beaucoup де joye de

Fcreâion que- Sa Majeñé ai

faire де cette Paroilfe, Si il`

у а lieu d'efperer qtfclle ne'

ccn‘1t.riluu­¢':'1‘:1I pas Peu à la' QOH'

v'er.{ion de ~plufxem‘s Lutl1e­'

riens. I

‘ ­M'onfieu1* le 1‘.€3rqt1ìs‘ да:

Chatelet a ёроцГе’ ces jcsurß`

ради lVI*ademoì­{:¿ll­e clc'"Bel'~

lefond. Cel\1flarqu`rsY eltßhelr

du nom de l’illtnlt`x'e'l\/laiffon des'

Mar:­?~cl1aux hereditaìres deA

Lor-x':tin^í‘,&c Cl1Cvalrer'.~‘.tlC l’a'lT"

eìelme Chevnlcńcde te Вы’;

ehé. L:1­Ma'ìl`ou du Chatelet ыг

i‘l`l`uë де celle de Lorraine, 8€

elle a pretendu eflte де la

branche des Aìfnez.. Il ‘у aen
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autrefois eo'nt‘efia'tion là - дед

fus ,ôele Roy de France fau

lieu destrois Alerions d':1rgent

dont la l;>a'ndt’/Cle> gueules ей

c'harg‘ée"'aux "Firmes de Lor

jraiue дну den‘rra7troiê­¥let1rs

_ ’с1с1;у$с1’а'г$спт {ЧЕМ ceux de

` cette Maiion1 ont confervées

1dep'uistet'r:mPs’l;`i=.Mademoi

À'f`ëlle`tii*‘B‘ei‘le-‘fo_x1d'ti{’t`Fille de

‘N‘lon"{ieur'le MaYc'c`\liald`e Belle

ïfond , premier‘Ecuy`er de Ma»

Èc`la‘r`r`î'e ‘И Daui„>hi"r1tr.Ie‘ ne vous

Yciis`rien ‘de {esB"elles qualiteì.

‹ Vous trotiverez 'fon portrait en ‘

AVfersdansles Mfadrigauxde la

' R‘el'aÉión quefa-yyîfaife duder

niet$Cíii"rio’uf`¿":l‘.` ‘ ‘Ё’ ‘ - ­

` ‘ En’fin§Madame ,aprés avoir

‘ e/ufouventde fa-ufies `nouv'el­

~ les `d'A“gria,.1‘cir_1du'_s`, nous avons

llteu-avec­ce'rti'tufde que ф?“ ‘

P«Lla-'ce­efi­re"ntŕëe- four l3obe'rf~ ’

G- з.
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lance de l’Ernpeteur. Elle ell:

‚ dans la haute Hongrie fur une

. Riviere de cemefme nom qui I

.fe jette dans la Telffe a trois

lieuës de là. La Villeeli peti

te , mais trés-bien fortifiée.

Elle a elle autrefois le Siege

d’unEve{clie' , l`u'l­`l`ragant de

Strigonie, 8€ on l’appel-loic’ le

.boulevart de la Chrétienté.

Les Turcs Y.l’z1l'l:1eg,ererr,t. en'

1 55 1. Leur arm-ée elloitde fui

,xante Se dix mille hommes i

0 _ Ч

Vmais quoy que laP^laee ne fût:`

_forte alors, ny par la nature,

ny par l’ar-t,le courage dela

garni fon fut une del°`enl`e qu’ils

ne purent furrnonter` Outre

¿deux rn-ille`Hongrois qui ef#I

toicnt dedans ,‚ il y avoit foi

xante Gentils - hotmnes dela..Premiere Noblelïe qui {у ‘

.efloient enfermez avec leurs ‘
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Ёлтппез, leurs enfans, 8€A Cc

Читы avoicnc de plus rìchcs

meubles.4 Le fèrmcn: qu`ilS

ńrcnc de ne (с P0-im rcndrc,:`L

quelques ffâclnçufés cXnremì+

tez qu~`ìls Бийск)‘: ¿reduits ‚ 1с5—

. oblìgcad.e mc-m1e co-unes leurs

Provìûfons dans des -Magafìns

>pulnlics ,J 8€ lors` qu’ils/fu'rcm.

fommcz , ils Erem voir pourY

.tour;eVré_ponfc un cercuci-l fur

lcs crencaux cles muraf1­llcs1,_,

pour Yfáira connoifhre (днем:

mor: eflf.oìt'lc-pany qufi-ls @hdi

ñífóìcnt. Cinquame piccss de'

Canon batciren; la ville qua

rante inn-rs fans d'1fcontìwueu`„.

8€ les Aßïcgez nope:-'di;rex1’npais

Aç1our':1g<i..Il y eur- ju(`qu’à~~«huìu

mille Turcs de tuez. en crois

Y,:„1{l"a,.m;s~ que les Enncm`rs~don`­

'I x-*serene enfun rn__<:fmc2Y уж: f, 3€.

la v‘igu‘eL1r avec laqucllc: ils fu»

1 I G в;
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rent:-toûjours repoullez , les>

contraìgxìitdïádxnìrer la valeur

де ceux qu’íls attaq uo'1ent‘. La

джип: des- femmes éclata fue

toutesjclnofés dans un conn`ba1tY

llì ашде Seli òpìnìaltré. L’uneM

d’«en¥tß"el.le5« Icottxbzttta»-llt avec

(olli máryequì fut mé- auprés

I!d3ell"c­, l`a1mefre qui- l’:lvo'1tI ac»

'compagnée les- armes aiver М:

‘nmìn ,»luy.1clì'tfqu’­elle en` em

(p0rta.l’c.»l6 eotps ‘роще le {айгсг

.~en'ter,re1f~5:aqL1'oy cette couta„'­`

-geule femme répondit', qtfellc

f.v-ouloìtflc v-anger auparavant..

­A\fm`lî`-topf elle ~pr_it»f­l’épée öc- le

bouclier de fon>mary~mort*, feY

fjetcasau 9rrx'1l`1eufcle„v. ennemis , ‚

raz ne (от: дн combat qu’at`-­V

. prés злойдешёе la mart à trois-\

f ‘ -тьёгсе‚‹0ве:аисге femme,prc

А .fle fà jetter unc"groll`e pierre

‘ fut.les,E,ßncmis ,eutgla teptct.-~

ы

ь
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Yc¿fnporrc’:<: (Тип coup dc canun..

*Sa 'fille q`ui»la.'fu`1voic'pr'rc cct

tfz pifzrrc , сайте dufang dc liz:

merc , Sc lar iecra Гиг" ‘ceux qui

táclloícncde monter furla trili

raillc:.­ Les Turcs éwnnfz de

ces excmplczs -d’inrfep_'1di‘cé,~ lé

vcrcm lc S-lege le 19.()&ol>1‘e,`

3€ furent {`L1'tv'ís`pa`r'les’A`l}`rc’f«

gez ,.q‘uì.-Í en.c;1ìllcrenr- enfpìe

ces un for: grand nombre , 8€,

Ipri1'cm'l:». plLrfpart,cle leur‘b:f~

gage. Genre Ville qui имён:

läravé les — ŕ`orc«:s` de ‘Soliman"‘„

ne pû: 1‘c{`rl’cer«a`tcellCs­ de м: -

'liomct LI IL. quì*"l'älî`ì€gca\el1

Lipçrfonrxciczn ~ figo: SoŕrI Arme'°C

'clïofxcìde -c'eric~c-ìnucjmxnce rnllle

`11‘m‘11fa`1ve:»s. ­G‘ön`1me on» réfolúc:

Шагсачисй l'á~ place /,p9.,1""Cinq

‘€«-ndroìäs ,­" <5{\f|­-c'l<:-W1‘Í1`>`<at`t1‘=ccîla„»Y

‘ ci g`1":òs' Bäfëïtwns ',‘ *0ù:~tòlìfìc :‘

ъёдхггёисгйе^ёцгЁёёё-‘ёё: Lès Bat? »
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fas Giall`er,Ibral1itn , Cigale Se

Allan cormnanderent quatre

des Attaques , le quartier de

Malioniet oecupoit le ci-nquié­ _

_mel1eu. Les Turcs firent des

.a»li`a.uts continuels ‚ы 1а Ville

ayant elle abandonnée у оп fe

retira dans la Citadelle.Y Elle

elicit converte (Тип gros Bou».

levard , qui. fut fouclroyé de

coups de Canon. Les brèches

ayant obligé d’a.llcr à i’alÍl`aut,

les _Inŕidelles en dr­_m~nerent

quatre confectxtifs , où; ils fu

rent repoullez. toůiours avec

perte. _ Cette voyeI leur fem

blant trop longue , il-s eur\ent

recouttsaux Mines. Il y avoit

.un folle entre cette Citad»ell‘e>

ôc une montagne cultivée en`

vignoble, Mfalio_met~» le lit remi

.p_lir de bois ¿SL cl’autres mate

,riauxY,; alin_»d.’en venir plus Ã1.
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ayantfait une vigoureufe Го:

11е,Асо111;1‘а1%п1ге11в 1е5 Ennemis

dele retirer. Ils furent piquez;

4 де се:‚а&`го;п1 ‚‚ 8: honteux que

la prefeuce де leur Empereur

ne les pull faire venìrà bout

де leurentreprlfe , 1ls.marche

rent pour la cinvquiérne foisàï

1’aH`autav’ec tant.d’impetuofìte',

que n`e[l‘a-nt point refroiclis par

le grandi nombre de morts qui;

tomboient де tous collez ,‚ 115.

I fe rendirent maíllres du vieux

Clmf'r.eau„ Huit. ceras Chvrç

ůiens у periren-t.. L’Ag9t des-.

`Ia‘nißÈ1ii'es íittcouper 1:1. telle ìt

la plufpart ‚а êc l"o­n eu Potta

Y\r1,ua.ra.'nte rl Mahurnet.ÍLa. prife»

du vieu-at C'li:r:l§l;'eau fît que Tlai;

Garnifon f"ongeà"fe redndlìe.,

I Niarius а; Теп5к1115 ,. qui ‚у.

159 .

„с11етепс aux mains.Ce travail

¿fut ruin-é par les Alliegez , qur



‘Í’ Mfinesi:is}arit*'ŕe~r1verf-:F4 la plui

160 ‘ 'MER C U R E

commandoient en qualité de'

Gouverneur ôc die Sergent'.

‘ Major, ayant“ reprefenté aux

Soldats que le fccours elltoitò.

­`­lcurs portes ‚ё! que quand' ils

` acceptcroíerrtLlnecoiiipbfition

'ce ne feroit ¿jue pour elite

­ égorgezipatcles lnlidelles,qu`1

promett'oient“tout'pour n<':1‘ierx1I -

tenir,ils les oblìgcŕcnt àfoiv

‘ tenireneore ŕ’epta,ll`i1l'xt's51nai.s

Не fecours пе par'oìll`ant point’

7 iam bourde dix` ìourìs же 'tlouze

Грей des`l~`ortiŕieati'ös де laPli1­

" ce,les Solelaës capitt1letei1t'le

‘Ё ‘1 3.-oëifibi-fe , malgré les prieres

ät les (лицее: дёйеыгз СЬсЪЪ-д

Les conditions' furent‘.qu"ils"

` fortiroielnt vies ё: bagues Paú
"’ V¢`S3ë'Z que Nistri uis ô¿'Teii§l¿ì'LÜS.«~

" Si ÉcleÍux "Col'onels"deiùC\1`ñ¢’

>`1‘o'tcmt~‘ pti l'0'nm`ers­ дс 'gueiîrß ›‚—=

Ееыгейге ecl1ai1~gez.e­o.ntre des»
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Turcs pril`onniers»deleur quaé

lité. On ne leur> :int point:I CC

qrforr lem'9.voìep1~omìs` А pei-J

ne furent/ ils à' ¢:lL‘uXV lieu ës duf

Camp , que douzemìlle Turcs'`

8C Tamrres l'es«invelï­írem; , SÉ ’

Fes míllerenlç~ en pieces fans’

vouloir donner _la vis à-pas uni

Les quam: Ch»efS,á­ q Lr'1­oa‘x nï's.':ì ‚

volc point voulu accorzl ‘1’ ‘l.'r`

liberté ,‚ fL`rrcn1: пушек à МЫ

homet,f:|ui :1y:mr<eflé'ave1'ry di

carnage qn’on avoir Falt 1d'e”­l':;‘

Gar11ìlon­,'d<mt on accufoîů

A'llÍ1n B‘\fï`:i‘,„ö: l"A‘..g'L1 des lir-ï

nìll.`3'1res ‚ ät mestre ce dern‘iL~:rY

(‘П pieces devsmcY ‘fes yeux",-’

8€ xbuur 111111‘ voir' qu"'íl n'a\.1r:o

rìfoìn' poinececre perfidie , il

commanda quron eullfà publìeŕ

dans fon Camp ,‘que1`r1r§)e»i`"n'B"

dela Vie‘,on n1it­e\1lrberteEoïrá ’

= I* ceux de la V\il­îc.qu«1 ferorene

encore dans les fers.
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А Vo-ila ‚‚ Madame , ce que

l’Hiflíoire‘ nous apprend des

deux Sieges de cette PlaceV

On avoit re-l`olu il y a environ

tro-is an s,de {со rendre niaiflre

en la tenant l`eul-erneut blo»

quee. Qaoy quele proies de

prendre ainli des Places-ne Гоп

pas nouveau , les fucces de ces

fortesd’entr-eprifes ne lailleiit

d’ellre rarement heu reux ,puis

que de ccntàpeine en voi`t­on

reuilir une.Il elloit non fetale»

mentbeloin pour venir-about

de cellescy, qu'on gagnall une"

'Bataille 5Y mais il falloit encore

que cette Bataile cntraînall la

perte de planeurs Villes ‚ё‘;

»que cette perte Full: caufe d'unC

defolatiou `generale dans l’Ein­

pireTutc.Tout cela ell laeu

reulement arrivé , ät Agria

{ей tendu ‚ trois mois aprés
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que toutes les Troupes AOtlao»

manes e'tuntdev­enuës rebelles

àl leur Souverain , ont abeln.

donné les pays qu’elles de

voient défendre , po_ur.l’aller

dépolfeder. Il y avoitprés de

fept mois que la Place man

quoitcle pain , Se qu`il n’y е‘!

avoit pas melme pour le; бош

verneur. ll ell pourtant :I pré

lumerquïl en auroit pu cóler

ver pour là perf`onne,rnaiscomf

me rien n’excite tant à l`ouH:`rir

Vincligence que l’e-xemple d’un­

Clief, qui endure luy-mefnie

ce qu'elle peut avoir de plus.

rude , Ы у а ‚де. Гаррагспсс

que le Coni-mandant de cette

Place qui а paru brave 8cfin­

relligent , а elle alI`ez politif

que pour vouloir foulfrir avec

Ceux qui luy aìdoientà lade.

fendre „ ar`1n‘de. les ernpefcher
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де momrcr plus "d’impati-etree'

ele fe rendre дан’ n’en'rémo'fí

gnoit. Рспдапс дне cette gran'

дс diferte a duré ,- il'~ ell: entrér

'clans la Ville enPlr1lîeu1‘s ос}

calions'qtrelques f1c`s'de Ыед‘

que des païflims fujers де l’Em­

регецг , artìrez par le grand’

gain , пе lailliuent pas д?

porter , malgré les 'perils 0111151

” s’e>ipol`o‘rent-à C-.rule des riefen-ì

fes rigourcufes душ yavoit д’?

'en faire‘entà=êr'.~f()1ä5leur clon’`

§1oi‘t«een'r 'de"eliai"î`\`1e faça

‘mais-cela‘ n"arivo,it' que rare

"rr'\efJt'~.ll enll:`fme'l`me'efré й fou»

h’-a'ite’r' qu’1l\n’en ЕЩЁ point en~¿

't’i"ê"öanÍs- lâ V'ì‘lle',I pour le de-I

fordre que pouvoir ca'u'f;r C5'

petit .l^o`ulagemcnt. v Mais оп‘

‘Ídîr ; que le“Gouverneur Yen а‘

tòûjours ufe' en ce.«,~rencont'r't‘s,

'avec une politique une1>rLif­
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dënçe ,Aquì luy @u:c‘1roic1ntV l’e­`

frime d<:,toL1sv„ceLrx do’nc"1lav'oìc

£1.mé-nagerlesefprir,s,puìs qu’iál

faifoír cl.1'fl;­fibu'e4° сев grains

plus foíbles ,¿au­x_ plus „in

~5'r„mG`S.-„ öl.' .aux .conv:Llefc_en's.

Orrfe mourrilToir.derM"1l dans

1á;I%la.c‘n,z8C on.r1"c‘ra:.­;:\.­~/«o'1:5 pas -

£1lůlà’£ńm‘§ânq.;¿};a\cläai1‘dc'Che’­

ml>'xyxe&oí1:'_' mefme For: jrare

quandlàMÈllC".-§’èll:>rer1elrië, êë

Celle; {у ;..§Pc»»ven§lÍ‘u ë dïm

(écxí;l;hl’i`Rfe» _(¿}Q1ìwem1cut­

'fßvvfoylaag uzoblrgéidelfe Ireìidre

ßpßurrçîmljicfchér, lerzlpnìrpie .de

1laa1?\lât;m‘:1'&ë;'=1a>„.>f;`\ar.n‘1fm:xÍaiezßpeßh

:ń“"Pi“r dal"»ïßÍmsî2ì=P1FìslHomÈ¢S '

lese fnńcauni'ox;|`s~7~po£lî bles fpóm

шьютcpne.Y czrp1«tul2’tìoml> «hol

\ ‚ moraplß „, »Sc Epour-,e'1np¢ï{;‘l1`s2\l‘

1-q11eQla§Garnífon\ q L_i’il' -v«ouloi;t

:faurvbr ne fullY mal - rraiçcée ‹‚ „ё:
ь ‘ :-.me(`me¿ mall`acrée'aprés elke
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<l`ortie de la Place , comme elle

le fut fous Mahomet 1ILIlde­

rnanda-que l’Etnpereur lìgnall

'la capitulation ‚ à caufe du

refpeů: qu'on doit avoir pour

les chofe-s qui lont lignées dela propre main des Souverai-ns,A _K

de forte.-qu’il falut pour cela

aller à Prelbourg, où.ce Prince

elicit-alors pouiwfaire cantoni

ner Roy de Hongrie .l’Archi1»

duc Iofeph Гоп lils. Sa`Maìell_é

-Imperiale lîgna la capitulation»,

Si Гоп fit ce qu'on рис‘ poul'

mettre la garnifon d’A.gria en

»Eilat de (orti: le tnefmeV jour

que l~’Archicluc Iofeph devoir

elite couronne“,I mais les- me"

chans chemins rompirent lesI

-mefures que l'on:avoit prifes

-pour cela , ôcau lieu du 9# du

mois que la Garnifon dev-oit

-formt., qui eltoit le jour' du



­ Il;na~rq|.1era point ces

GALANT; 'my

’ Couronnement, elle ne l‘orti.r;I

que le 16.. Ainli l’Hi«l'to.ir.e ne`

deux

grands évcnemens dans un

rnefme iour , comme on avoit

_'pretenda , l'Empercur ayant

dit pour céc ellet que nonob

llant la capitulation q-u’.il avoit

ägnée., on laill`a-lì fortir les

Turcs dela maniere qu’ils vou а

droicnt ‚ alin que -rien ne rea

4r­ar«:lal1t `leur e'vacua~tion de la

Place ‚ ëc-»‘qu’elle fe pull faire le

jour Ã du. C.ouronnemen`t du

_Prince fon Fils. _ .Aprés qu'on

cut .arrcflrê` la capitulation д

quelques TroL1pes~el'taiit en,

tre’es'dans.la .Place avant la

{еще de.-la Garnllbn ‚ les Im.-'

periaux fournircnt aux Turcs

des v-ivres joug par jour , ce

¿ qui caufa quan-rité дс morts `,'

1
ìcaufeque beau ­ coup rnan»

I.
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ge-rent avec trop d'avid,ité. Irl/

eli diŕlìcile d’exp 'mer la difer»

te qui avoir eûé dans la place

176% '

‘Оп а11`епге que les trois ‚дег-_

niersìours ava-rat la c,ap.'rtula

tion , il nfy avoit .plus de vi

vres ,pasrnefme pour le Gou

werneur.. Voicy de quelle ma-"

nìereon dit que. les Turcs"en

font» fortis.. Le «bagage 'elloi-t â`

1a.tel’ce de tout. La femme du

Gorfrsvernen-r`­ paroiílïoit enl`ui~

té ь ‚ les` Iani.íl`ai~re's ~~v,enoieu-t

a.«1:’1ie's [ans Tambour ‚Е! avec

leurs Eńfeignes pli§':es.'HuH`eìm.

>13.a.cb.a'.Cìtmarrrza.ndarit де la Pla»`

cn:',les fuivoá-t»avec'í`rrois ‘chef

y1hux.­0n ­baÍtfoìr§deva’nt>luy

une petite quailfe Qu' tambour',

les Spahìs fenrrioient la шаг:

— ih? д“ Troupes qui'e(toi"r

jPD"l11?Qn'1de'fept eens hornmess

К apres eux­.il {отце prés де

quatre

11

‘ ltr
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quatre mille Habîtaŕns , les

1l"emmes «ôcles enfans compris. ‘

11 clcmeu-_ra dans- lei Plaee‘d'eu._x

eens malades,.avec un grand

nomb-rede AChrétiens Efclaves

que`l’ori mit en liberte' Scclon-L

'la plufparc n’e«[loienc pas en

ella: den forrîr , »ny­de rendre

vraneuvn=fei‘vice,21_yzmr; encore été

Iplus mal 'nou~­r»ri”s que la Qarii-i’

Ifon quiI rrianq-uoi»c«cle vivres.

.Il reßía a-u'{~ï`1 :rois eens -Hzfbì- _

tans’,`qui fe fonc mis fous la

Aprotefìion de `ll’E:mpereur .8C

ourI demandé ¿le Baptefrne.

On. y 'trouva cent cianqu_a.me

pieces de Cariorx` de ` toutes

grandeurs , fepr Morriers , SC

quantite' }-de provilions de

guerre , parce que nayane

point eu de Siege à l`outenir_,

'ilsrfen ai/_oient confiime' que

$2.6 qui, leur .zwoic [сну pour
.vlam/'lef|683­ ` i н
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«quelques forties. Les„Tu-res

avoient prepare -neuf Mines

V.pour les faire jouer , en Acas

qu’aprés un lung Siege, ils .vil

-fent la Place reduite aux

abois. Ну ell mort de faim Si

„де maladie .plus de dix mille

perfonnes pendant le ’blocusA

Tous les -Comtez ,Bourgs,&

YVillages qui font de la dépen

.dance de la Place, l`on»t rentrez

_ Vfous Yobeilfanoe -de l'E-mpc»

reur. Le'Gouverneur d’A.gr1a

¿ayant Atrouverhors la porte le

 

.Comte de Caraffa qui corn- ‘

rnandoit les Troupes ’de S.M.

A .v-Imperiale,luy preferita les clefs

des Châteatix , de la Ville , 6€

.des Archives, öl. luy témo-igna

vqucquoy qu'il_p-révill: les mal- r

1beurs de l`Emp1re Othoman, il `

n'auroit jamais rendu la Place

`que fon Maiflre luy avoit
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' ‘со=1111ёе,з’11 ne luy avoit pas

elle imvpollible де laconlerver;

,l mais Чад} la rendoit aprés y

avoir arreté pendant trois aus

lesTrou`pes.qui'la bloquoient , '

‘а: у avoir foul­Fert pendant lix

:mois une difette extraordinai

re de toutes -fortes de mu-ni

ftìonsde bouche ëcparticulie

Yrement de pain.-1lfaìo-lita quell

malgré tout cela, il avïoii:~ eu

lieu d'el`perer quelq-u e ‘.feeour.s,

-«il auroit реку -pflutol’tY que de

а l`eré'foudre à capituler ‚’ mais
que n’en pouvant Iattendre au

.. |<:un,i.l n"avoiht pas cru ..d.evoi`ŕ

li Iexpofer le relie де laGarnifon,

Si «Se les Habitans aux nialhe.urs

la -iné1vita'bles de ceux qui ne

lgì parlent де fe rendre q~u’aprés

ill' la derniere extremité. Coml~

çc me leI merite plailt „атм,

il ì ‘ůcqubnledoit elìimerqulque

#1 ‚Н z ‘- —
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.dans fon Iznnemyi, le Comte де

СагзЁа donna beaucoup де

Ьйапёездъ се (Зошгегпецхт. 11

ТетЬгаГГа ‚ 1е traita magri ii

quemcnt àdifner, ёе luy donna

»trois beaux chevaux ., avec

cleuxchariuts attelez ,8c char»

»gez rf.ie.toures fortes де шпп1‚_

tions де bouche.. Il regalaaiiiiì ‚

q.-uelques autres des princi.-

.paux Turcs ,de divers rafrail

Vchiíierneris , Se lit efcorrer la

Garriifori par deux eens Clie

vaux öc une Compagnie де

Hulfarts , jufques au grand

'Vvaradin. Les Turcs olitlailfê

des oliagcs qui répondent du

retour де cette Efcorte. On

leura aulii fourny trois eens

chariots pour Je bagage , Se

Ipour les Femmes Sc les Enfans,

Depuis que M. le Marquis

de Lavardin , Arr_1baf1`adet1r`
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Extraordinaire Vdu Roy- vers

Sa Sainteté ,elt arrivé à Кота

11 а veu- avec Madame l’Am

balïadrice tout ce q.u’ily аде’

plus remarquableA dans cette’

celebre Ville.I..e 14. du mois.

palle , ilzilla entendre la Melle’

de Minuit en l’Eglife de S.

Loüis , Paroiífe de la Nation

Eran_çoi{`e , 8: il у б: fes devo­f

tions.Tousleshonneursqubn.I

doità fon caraéìereluy furent

rendus dans cette Eglife ,ainli

€)u':l Sainte Marie Majeure, où-V

il alla enfuite , 8€’ oit-les Cha- ­

noines le recenrent avec les

mefmes honneursf Le z6.11fut;

fort furpris d’apprendre que '

Гоп avoit añticlie' à la porte де

l’Eglifeele Sain_t'Loúis,un Pla­f

card en forme de Sentence qui'

déclaroit cette Eglife foûrnife

à§l`1nterdit,fur ce queoe Mar»

`H3
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quis eůanc' notoirement ex..

communie ,aìní`1qu’on lepre

:-cndoìn à caufe d’un»e/Bulle дщ

1è..Ma.y де Гаппёе дегпйегеде‘

Curé б: les Ecclcíìafìríqucs n’a­>

.voicnn pas laiífé де le recevoir;

:‘i1’Gf5c€ divin öc aux Sacre

mcns. Lelendcmaìn Monûcuxsl

lé Marquis де Lavrwcìín Н: la

Px‘u:cPmcìon que vous ‚аист

lire, ôc il en envoya desCo
pîes «ux»C\:u‘C1‘1na\„1x,,I aux P`rC«

lans Se à toutes les perf`onnes«.

д`пп rangdìftìngué. Il ей а1Гё

де ‘соппоёйге ЧьГе-ГКе а; ейё‘

dreffée «felon les prudentes

iníìruc'tìons»d>L1 Roy , qui en!

toutes {отвез d`afF;1ìrcs ‚(Фе де.

Reìîgìon foicde G-ufzrre, а :où

j"onr's une conduicf: également

ádm`11­ab}e._ Сессе Piece ей íìè

'remplie де гаддге `8с де juge»I

тех): ,‘$с‚1ез ímporcanz_cs1v.eri«

L
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tez que l'on у trouve font li

delicateruent demellées , que

ceux rnefmes qui voyent avec

chagrin la profperité ‘de la у

France , ne peuvent s’empef

eher d’en parler avec éloge.

Quoy_qu’elle (oit devenuë pu»

blique, &q.u`iln’y ait prefque

perfonne qui nel’ait veuë,elle

merite d'étre confervée , SC

vous ferez bien­aife de la re

trouver union-r dans nies Let

tres. ìîn voicy les termes. _ Y

н ENR T — charles Sire de

Beaumanair , Mfmjuis álle L/wa'ï~

din, Amhnjfarleur exlmnrdinaìre

da Roy 7'res-Cbreß1'en auprés du

Pape Innocent .X Í, т’ рт‘ croire

que щит p/:smul imprime' qui

coun, fr alèbite, ф‘ fe то?‘ nßìrhe’

dans Rame fuppafant excammuniu

сайт notoire» comu' /uy ‚ т шт‘

dr certaine pretend/lë Bulle È lily

Н 4
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ifzconmlë ‚ ф‘ поприИ/е? т I~'r/mar,I

puzßè fjlre ëmanée de Sa Sainteté

m:‘,f7/1e5,á' il] лит pm dcgem'

Ywz1"Jf_¢w17w1áls: dem toute [я Chré

Ízimla' , rxrm/Us de '„pnf]1`on,á‘ dh»

n1`m0ßze’canlrc!n'Fmme ‚ qui ‚ил

рт 5’l'zfmginer que dfmsle тир:

„еще Se Марфа‘ em]//oye ат’: мы

dfffucës tous fr/iin: Úßm ялйод‘

ritz'/ì Mmmm' fes Sujets im giran

_de l'Egl'x/2’ , ф‘ ii, faire adorn' Ú*

ДМ)!’ Dier; рт taut 01`4/im pour/oir

s’e'teml, dans [я purcrwlc [л Reli

gion Cmkv/f'qfue~ , Alooßolzguel Ú'

Rnmaine-. un Pa-pe . dom ‘Не ade

_/¿z`ŕe’¿’ex.a/taficn , par ['c//¿mf gu?!

íe avflzinlefn It/:rf/fw, /e ‚та de

‚Шу-т ffmc àvrffh/¿fr farm' Audim

с! д ГАтЬл/ръйвнт Жил [Í grand

К?) ‚ 1:21: m'ßze"dr' l'Eglz'/e, qui ß

autant @plus mcrite'~d'c//¿' que /Q5

‘шут’: /tmf/hrs , frufqurls elle aß

redcvaßle de la plus ¿en_/idc’m_£‘.l¢'
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‘МИД’ de fa gmmileur :empara//r",

б‘ qm', mef//le dam une com"`vn¿ì‘u

re de ronrìnuelsjfzs di» „таит;
‘ггтст que lúj'¿i:il'0nnentl'lè5 /il/721'-I ‚

(Ires du Рлрг ‚ rfaИМ feromì/mndè'

plm мржфтт: kìfiin dit Awênf.. '

[или ‚ gar de lum te'moigm'r À

[я $т1пгие [в rejpfëf-'jï/mi 'qrfzf

лит toáfanrs ' рот’ ЕЩЁ, Ó’ d’ì’m­

ggloyer tiousfesr/51‘m.à‘r¿tß5!ir une
Rnrfäfte inte/lilgcnce elztŕe lé* Phpè

Ú', /uy. I/ рМщ/Ёепуогв р/ш ¿lai

he' de шт 'vrnj'f¿m5!n'f16-e' ‚ _ qm."-`K Q'

‚ Sainteté 'ait-1/o#l1i,./Ãfz`u5foŕme„l tl

fam :auf: ,fßn$`rmfÍ;n „Ú [т l’ß­‘ Í

'voir'mtm'/là ,inìe1fdire'["Eg'/ifeï aff’

S» Войн, д‘ lé q1mlz"fì¿r d’Èxaornmu-ï‘

ru"é"'naz‘o'z`n°:¢z¢>ntY , gl'v"a'nt"’qü`/I "ait"

xìmfaxt qui httiref‘Í¿i’moi'n­ Ё

die tmßir-r,ú“qu’on mr fine/„je pâfz

fßivoir дм/‚ря: [ài ordres denti! `

41’‹1‚„15ё,„4и:рд‚мли: aleIl lifngfffff ‘

@de la „(Маши Rv] Tf?! CÍO"ïí""­¥~"

H¿i1 S,-Ia

ц.‘А_À44,.___.___„_._.4a...L-=.-.Ax==-.Q-È-a
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/hen ,ne le pun/ent jemals ехра ее’

д [л prinz ahxcamrnunimtivn, dont

nußïßn mraáîcre rfpreßfntnnt In

.Pfrfvnne Sacrée nfunfì grand Мо

nnrque le doit taújours тете д:

‘ couvert. А Dieu ne p/nrß’ лит gueY

[editßfur де Lßwzrdin pm//`2’f0up.`

çonner fz Snimete’ d’un proefde'

extraordinaire Ú' infwìtennblà.. |

Il von bien qu’il n’a /ìljetnle fe

plaindre que де finß/ence ё‘ de- In д

tfmerite' де ceux gui ßbufnnt ‘де’

laI confiance ', que /es incarnmo­­ ï

dnrÃ_`d'un rige außìnwnce' qu’:_{ŕ"

_“luy де fn Sainteté , l’obl1'gent~

де prendre ешх I/erfonnes qui

lfajlprochent , Ú* dont- Ella

Е’; paar eßrè ‚Димка‘: дгипе:

pmi@ де _[ès ßzins , fe prevßlml de' `

[и спите qu’E/le n en сих, роще‘ ‘

[у] faire prendre des cng4grmrnI~ `

¢L;_rcò'ŕcmen¢ o[¿p;v,f¿fz._nuxi/vèntimcniê

I



. G A L А N Т. 179

ЁЖл/ТЁЕЁ/ог» pmemf/le , que /rs A11/’iu

S‘a1nt5.Pa]7e5‘vm toújorlrs mè' puur

1 _ йх-«Кой-йг .PMMA K9“ 'donnmzr de

fà1¿j]È`s` грим’; È мг” qui paßt

Spar leur'-c.arml,`rrom,òrnt les lamir

' т de Si Sáißffte', gj? 5°/applŕtjrunt

à т‘ М)’ rirn '_lm]_lÍÉ’r'ïàJoi¿r qui ne fai_

grlßè «шт [а G`f'ß te qui

.leur ßfäit’ r`rdóuln’rr" tous leurs .

_` ejfmmpom èmfèfòlarr quefa Sain

rrezwie;ofrß\`ç,‘§r¿;d'ejQ1bß1]ëf рмтам

д 1-er алый‘ Marquìswlë* Lßwirdin _

fdùili-t’‘lily‘111’P)’c’_'fÈnl'¿"1'~ nu пбт de Su

l 'ßffill ffauroit pas- de"

д p‘«r`ìn"v`«'3`»‘~-fm"n"Ã 'unir 'fifaY 3>`aìm‘et_L>',A

I.
‚ 'qm' lës]1rttex'tès,~doh'rilsfefrŕf:/mt,

n'ánt'f"aumn «fbmlement ; mr' п?» ‘

f "раз "uEn1l'p0ur’_t7'*0l4bl¢r la julristlìe.

„I ` 'ràîíon-ìempoŕelle del fn'­.SÍm'1rìe`ï`ë‘,

е

11 _feulémenr 'l¿’dit'Am5d]]É¢¿léuŕ '_

е

‚д. „м; м‘ „пищи; ‘И peut primi/ler '

д; avec тем dq la par; du '1?oyj?m«

1 —мш]т ‚ gère’ ‚ ё сгиё-‚ддггтмуаё‘.

’ н: 63" 1’ _
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par qui qm’ ce Ли; ‚ Sn Majo/íéf

employeroit les рта: la pui/fan»

œ ‚и: Фтъ Хиул rmfes In-mn1'n„ `

Apour maintenir le forint Sirge , à

'lìfxemple des дойдя Рге4еге/]Ёч‹п‚„

umр: prcr1ogoztìvcs.á~-poßeffîons ‚ _

À faugmmtmion olefqaellemils ‹ ont

toújours contribue’. Се]? ли мг qui

doit oblŕgerfa Saintetéà rr1¢‘1r¢"ol.ze1'„.,I

аоттс. Prince 'Souverain ,' д‘!!! пе

.fm ap]¿az'¢.¿ dam./is E/bm -auzune

.diminutioń au re/jvßèîqui л toújours ‚

‘д е/Еёзлуйёеиие’: les AfnlwforoleflrsI

de_Fmnoe«, _ ватт: [е Marquiss Y

de Lafvardinzne ¿wetend pas í’¿tcn~Kdf­c.o1u»d¢loì de lapoßeßïan imme

‚малы: , dans läquêlle.lofdits Am..

_lmßadeurs ont .1o;íjqurseJ4c’, Ú' ql# '

les Ducs; olé: Grcqvymdr Claaulncí

Ú» ol’E]Ãre'¢'5 рт: fonßlveë., auI '

«wi Ú' ffii dof» Saimetef, nonfeu

lpmmtzen 'vertu -de сене «mimmo»

prerogative de la Couronne ‚ Je

Рттс ‚фт: [л Immo communede:

lâ
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taut: ln Chreflzcnté ‚ долге”: n..

идти’. фиг plus -ferme nppu-jf,

mais ‚лифт ßonfequenc-c du Trails'

де Рг]е , lì.-. l’execu-tion» duquel le

Pnpen’e/lynx moins -o.blige',‘que cr.. -

luy qui ‘Га. wntmlîí , il num'

perfanne де bonfens qui риф’ pre..

filrner, que сене ряегтдиёехсаеш.

т‚‚„ымг‹„‚„ puifß’ regar-der lrdit

Ambnffndeur ;.,.E¢.`ßzn5 I¿’ntz/er dans»

raum `lfs'1rnr'./[rn: qui ont ~e_/t‘f']lßn4­A

fwn! dites. „ее ln Brille In Светы

Domini,conm' laquelle faute l’Ef- '

gl1f6.Gnllz'mne n]ß"môlg'e ß`¢.'I'ours ем

15.1 о.» „штееатг ¢ßnnt1'n/lult.` '

Nm1b_lc(ìl_’»égßrd de la F1Zn­¢’,¿~‘ puf ‚

lvlzéapnr ат Pape qui s’enve’toz`z де

clare' спите] ‚Арт! ,ny dans tout@

г‘ 9’Ё0п‘реие-гдие ест’; lcs-aulrc.f ›

Bulles .qui ßm/cnnde fqndfment- де

сеЦе que l°ón._prexë'd cßfe dej/n.Snin.

mé alnqflellc ne реш yammls фиг

умнее n_y`_r:ceu`¢’ ‚мм le R0_3ç_nume,. .

  

ё

l
1

l
g

l
l
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ища де dire que le Marquis де

Lavarolin с]! Aonnaßaoleur» де fa

Maj:/le' ’1“r'es,Ch're/tienne , д‘ parI

ronßqaent exempt де tonte: Cen“

fares-Earle,/z`aß.1que,< „ :ant qu’­i/fera'

refue/lu де ce ‚дтагп , ф‘ т!!!‘

exeoutera' les orare: du Roy fonY

‘лифте. /1inf`t`ílne7­uge p.a:`neeef­

faire d'appe[ler де cette pretenduë'

exeontrrmnìoafion дн Pape та!’ in-I

'fort/IJ ¿tfa 5/Lintete’ ntefrnf', lori

qtfê/lé fera alefabu/e"e , dani ГАИ:

diente ga'EI'!­e luy areoralera ‚ де!‘

[шфзчтрее/[Еадз ‚ que luy ontdon

nefes des ‚рт; broìflz'/lons ¿nne

т!‘ де la [дате ‚ qui ne travail-

хм: qu’a rompre le’ bon ‘concert qui

doit e/Ire entrele fmnt`.S`t`fge ф!!!’

Jl/Iajeße'. Il 'e/time шел; р‘?! f/hoo.

ti/e ofen appeller au futur- Свинг

Icgtimonßent aßemêíe' 5 Ú nenn#`

naam: ole’5­a­p.re_/ìfnt Ó“ en tant qui

› _ „(мы ‚
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Èrfôin „год: il prot¢'§ŕc'dé‘ nu/Zzfe'

de tout-te qui four­rai-mwoìr A/lév

f2sz`t",.au ели À l’àfut’ni`r [1ron0m=¢‘,„ I

мыон algrflfe' спит/л pe’r_f0nm»„

fz fa'mi»Zle , fé: dorneŕîigües au ми

tres, Ú' de fé рацию!’ »mß qumia

mi/bnï, дышит queß gueZq‘11’:'iy;_„

de Чистка’ qwnlirá gue. ce риф

tßre' , mangue'. au re][1_fëï`Ó" aux.

‘ägmds quidus È `/on [Майн re',

прrendra reßfoufablc envers рту

Ó' les hommes rlàtous-'Irs -malheurs, _

que - peut „шт: aprés ßy- 'l’0jïî.

fënfïfhìte à fa Majeßê- ,`. т ‘т;

[ат lé-. droit des Gm; т -la per/Zinn@ ­

alefon ' Ambaßâwlrur дБ‘??? È 'Rame'

li 1.7 Drcrmêre, 111-¿lfìx rms h1«i­~.

rante-/rpt. .' ' `

I-.:’Ordonnanc`e» allîrhée Qi

Romele z6.Dece`mbre, ‚дым;

venuë"en.la` con'noi’ll`ance de!

Monlieur. l’eI2ro.c tireur Gene» .' '
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ral cin Parlement de Paris , ilï'

fi-t venir le zz.­de ce mo-is au-I

Parquctde Meliieurs les Gens V

‘du Roy., Moniieur Mouliinot.

`l’Aifrxc': ,Notaire Apoftoliq-ue ,

par devant lequel il declara en

‘ prefcnce ëc par Vavisdc Мои‘

freut Talon , öl de Monñeur

de la Moignon ,vCon.feillers

d’Efiat,qôC Avocats (_`1ene'ranxrl '

de Sa M'a`1efie'Ídans le mtime

Parlement.J4 qu'ayant ‘й il y a

qrielclue tf-enipsdes Exemplai

res eiïune Bulle.I donnée le iz.,H

May dernier ,apar nolire S.V

Вега le Pape Innocent Xl.tou­Y

chant les Franchil`es dont cer
taines Perlbnnes font en‘_P’ol`­l

Íefiion «de jouir dans Копи: ,.il'ï

niavoit pû croire que Sa Sajn4­'.V

rettiY culi; eu le delf.ei`n«de corn;A

prendre les .Ainhafiadeurs que

Ië..Roy_ voudroinbien Шура»
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voyer ,dans les menaces gene»

rales d’excommunication qui

{у trouvent i'nferée.s , contre

lïufage obfervé dansles Bulles

faites fu-r ce mefme fujet pan' ‚

d’autres Pa»pes5 qu'il avoit ef.

pere que fi. Elle P-¿rdoit le fou»

venir du pouvoir- fouverain

que des Rois , Pred:te`ii`eur,s

de Sa Majeflé ,avoieuc exerce'

dans Rome ,. des libsralîtcz

срыв ont Faites au fa-int Siege,„

öc de la. protetflzion qu’ils ont

donnée à plufieurs Papes , au

moins , en qualité de CheFvi»

lible de l’Egli(e~, Elle feroit

touche'e deI И piece du Royf,

qui par des prodiges` prel`que

lincroyables, a- rétìny dans le

fein de cette Mere commune;

des Fidelles , un nom-bre inlinyA

d’En(­`ans qui s’en eltoient éloi

gnez А, ôc qu’_Elle ne luy conte-

т___1.:‘Ё_`‹:_‘.A

д‘

Al;
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ftetoit pas des droits qui rifa.

voient receu aucune atteinte ­',\

mefme. fous fon Po~m;`1licat,de~d

puis pluůeurs années. Mais

» qu’ayant appris que le Cardi»

nal qu’Elle a pour Vicaire ä

Rome , avoit eu ordre де def

clarer l’Egli[e de S. Lo'Lî1,'1s,é5eI les

Eccleñaflìqucs4 qui la deller-­

~vent, interdits pour avoir re--ŕ

ceuà l"(}f¥ice-5€ aux SacrerneusÀ

»Nlonfieur le 'Marquis de Laf

lvardin,\AmballÍ1cleur Extraor-Y

dinaire delire-nce , qui eíloir>

~venu y Fai-re fes Devocionwle

-24.A Decembre , Veille de

Noël ‚ fuppofaut par l’Ordou¿

«nance rendue' fur ce fuietq\.1'il

eftoit notoircmem excommu

»nié , се (eroi: manque-r à» fou

devoir que де demeurer pluS

10ng­rem'ps dans le {ilence.QuC'

‘я CC ЧЩ 9«V01Ed9nnélieu à un



G А L. A NT. 1 8.7

tel excés regardoit la lurifdi

¿lion Eccleliall'.iqu.e­q.ui appar»

tient au Pape , il l-'feroit voirY

aifci1ientleserret1.rs ccirnniiles,

cnprocedantcontre une per..

fonnequela Bulle ne dénom

ine particulier., à qui l’on nlen

a pointlfait co`n~noil’tre les cl~il`«Ar

politions depuis fon 7rrivée àl

lìome,<‘5c qui avoit plïles igno

rerI en France ,oir cette Bulle

На pas elle publiée 5 que ler

Pape Надо“: puAv co-ndanrn-‘er`

comme Ainballadetlr ,- puis,

qu’out~reV que (ort caraétere le

gara,nt'1ll`oit' de ces` foudres й.

Бёёагд de les l­`oné`tions»S'af Sain,>

tete' ne Valvoit voulu entendre

ny1‘econ.no/ìtre en cette quaß

lité , quelque i`nl’tancequ*il env.

cull pu«ŕ`aire 5 ё: que parles re­A

'gies rnelrue du Droit Canoni..

‘qî_ue,il -falloitque les Perfonnes
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dfune Dignité aulii e'1nirif:nr'e'I

que la lienne , euffenreiié rié

figné.es'nornaiément dans des

Bulles de cer.-te nature , avant

que de p»ouvoir_encourir les

peines qrfelles prononcent 5:

mais que le Pape (Сдал: fervy

dans celle cy pour une matiere.

purement rernporclle ,cornme

lont les Franchifes des Am-r

baífadeurs du Roy, des ar»

mes {`pir­ituelles-qui luy fonti

uniquement. confiées ров!‘

la cond»ui'te ,' SC' pour ~l'e'dif`1-f

cation de Vliglife , êc {ef

t-ant coiifiitué Iuge dans fa

propre carafe',l’Excommnni«

cation que le Cardinal Vicaire

de Sa Sainteté énongoit ‘мы:

eíié. encouruë ,‚„ eiioit abfolu

ment nulle ,quiaucune ргосе

.dure n’el`toit necellairc pour

llaneantir , ôcque ceux qu’oa«

I
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у pretendoit comprendre, n’em

devoici-.nt pas mefrne recevoir '

l’ab{olu-.tion ‚., .q-tiand' elle leur

feroit oiferte c~h-ez eux. Q_ue

luy , Procureur General du

Roy , attendoi-t , ainfi que

tous les François ,de la (еще

puiflance -de. Sa Maiefté , la.

reparati-onY que dernandoit un

tel `pno.cede' K, б: la confervation, `

de-ces Franchi.fes,qui сдан:

des droits de la >Couronne , ne;

pouvoient rece-v«oir,d'au.cr-e di —.

minuti-on,que Icelle que la mo

deration de ce grand Y_Prince

leur pourroit donner-3 ue

r-ien ne pouvant contri-bue-r,

davantage й af'r`o`lblir dans l’el"

рт des foibles. ou des liber

tins , la veneration qui elli

/deuë au pouvoir de lffiglife ,.

qtiefle-,matwai-s ufage qui en

pouvoir être fait par fesM1nif
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tres , il de/clrrroit en qualité де

Procureur Generalde Sa Ма

1е11ё , с111’11 еРсо11 appellant,

commede fait il appelloit par

le prefent Aóìe , e iufage

abufif que l’on avoit fait де ce

pouvoir dans -l~;fdi»tes Bulle 8€

Ordonnance ,non pas à no

íire faint Pere le Pape Inno

cent XL mieux informé, com

me on»l`avoit pratiqué à Vegard

де qu'elques-uns de fes Pre

-deceíleurs , lors qu’ayant де

veritables idées cle leur puif

fa'-UCC ‚ öl. agi.íl`ant par eux

mefmes , fans cftre accablez ‚

del’:^1ge, ils donnoient lieu

d’efperer que le temps leur

` feroit connoiftre la Iuflice 8€

laverité des plaintes qui leur

eítoient aclrellées ,ëc que la

qualite de Pere commun де

tous les Chreílzieus l’ernp0rt0i¢

„„._.___,_.*E.¢h­_­f­\LC>="
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:fur les partialitez de ceux

qu'.ils houoroient- de leur cou~

fiance,ou lurdes preveritions

en faveur de l-eur patrie , pro

гейши de relever lon appel

lurce grief, Se fur les autres

Чип expliqueroit en temps 8€

.lieu ,au premier, Concile ge

neral qui le tie-ndro'it,comnie

au Tribunal veritablerncnt

louwerain ôc infaillible , au

quel lon Chefvilible ell: (сын

mis, ainli Час!“ autres тент‘

Ihres 'rdans .lequel Concilepou.rl`uivroi~t entre autres cli()-2

fes , un reglement-qu'i Fem

péchalt d"ernployer une auf

torité li fainte , â des tlfages

aulfr éloignez de ceux'V` pone

lelq’uels‘-eflle a e-lié conliéeà

- l.'Eglil`e en la«pe»'rfo1ine de faint

Pierre —, qui На: fouvenir le

" ' "«.­,'.`?" ­. «Á -f

._ б‘



l~9¢ MÍRC URFE

l?.ape~q'._1cDìcu ayant fcpaŕé I«e's‘i

deux pnlìifancesdu SaccardoceV

êcde l’Empìre, Sa Sainteté ne..
pouvoir fe fervirY de l’a_.utoriné ‘

de la premie-re pour des дитя

quì dépc-ndcn‘t de >la feconde 5 _

1 qu’Elle devoir poffede-r fui

vam les loix du Áìeclc ‘сад

grands_EtaJ.­s que ­lcs_P~apcs fes

1?redc`cc.fI`eurs4ont-rcceus de la.,

libcralicé dcs,P-rilrßcsŕdu íîeclc,

8; parzLcu1ìc:g~c1n»en;, ‚ dé cella

de nos Roisvöç qui „1«|._1,y=~„rcmìf\ì:‘V

d-cvam: les `yfcugiz caete--«verìeé

é_“crir.c_à l'»un\cle -(Cesi Pr­edccr«e'f

fÈux,"'s„ par un grand -Ar£h¢1v¢f­.

qu; ‚д: France ‚ q~u’;un¿.Prcla»t.

qm c"„xcommùpìe‘1;c Iun Ch»rc-‘__ '

А ftìcn çomrc lcs reglcs,& pour;>

des droits <i’unI Roy,aumc dc'

. la, terre , ne pouvoir pr1vcr`cl¢‘»A

19. ’vif1 `é,z;c:_r>1:|çl1<:‘, Aceluy à qui

11 falloln cette idjufìicc,-‘fi

fes



‘ GAfLAN‘T:î 1.93:

pechez ne le rendoíe-nt ‘pas

indigne de la mi-feticorde а;

Dieu. ' A .'\

_LeA lendemain-, 1.3. de ce

mois ,la Grande-Chambre-SC»

la Tournelle ,s'efl:an~t at-l`l`em.

blées, YMel-iieurs l-es Gens- dn;

Roy entr-erent ‚‚ ‘8c Morilit'-r‘irI

Talon , Avocat Белиз} ,qui

portoit la __parole,.fït It11~i-ßd-’ifcotii-~g,‘

ч“ 1-, indie-icuii, ё‘ 'tre,­,5-in ¿lof

qtàefrâtfurjla даешь: Вднс‘, ё‘

l ’ оппапсс Ф; ‚ -Pape nei

eeaíßerf ‚ 49%?‘ filicf- itâ {же

ti§ê»iAPski1rïr.è-tii_=s¢§«"t--ls.-¿esiti_pte

Qrslslßßpaf 'M0ß¥ìsQs1siPseèïn

т‘: _G¢'A1¢ral«_ A Prés 'a>v.<>.irf¿di‘¢.'
çlîabarsi nu’-¢nßr¢a.ri€¢§S.`s£=tirss­

Рада Сшгёсъшае sn

lieu-fs Qçcaflons-».~.P9st ¿neuss

atteìnteaux L'1berte„z¿ de;-IÍ-È.-f

вы’: Gal1i¢an¢1asi'sßi_wì~‘=§ :ee

..Í£”?l"f'1:6§_33¿' 'ii г; .L-.Yl>.z1"‘.»o':f1f«l

  



194 Melt CVRE _
prcéminences de la („`yo~uron\ieI

clePrance , l’hi{toi1*e~'des Sie

cles paffez ne m;\rqu_oit rien de

f'e'mblable';l ce qui s'e{ioitï'paii'ê

furla iin du' dernierI ruoisf, ii

parla des foins q`u'avoi`t pris le

Roy de' s'oppofer aux progrès

— d'une Herelîenaìllänze , öc' de

faire executer les Decrets d’In­

Ánocent X-. 8c d’Alexandre VIL

ce qui avoit eûé {`uivy~ de lz'

ìëunion def~p"re"s¢c}_e~' 'clëtrx' сет
i Y milleper`fonnes rentrées dans

¿lc ffeifnïde lfEglil`e , qui' rec':or1¿­`

Vni)'1['{`tä11t­'a'u`)ourd’hu§y' la puifß

fmëë ìlëgiîfirne du Siege ‘de

‹ Kòtůè ,dontils avoienc a.\'ip'á.­I

ravant fcc-oüá le ìoug.’1l`di^tY que

löráäqiie Szâ.'M:i]`<ifl‘.c':V devoir ‘а?

't'efi'(l-lre'V4 dës' Iacc'roi~fi`ern‘ens de

graces ö_C"cie fave-urs de la part

du P-ape-ich reeonnoìffance de

la proteétion Ii ' puiißinte б‘. fl

I

l

;._`«.__<_‘_.._`­._'_r¥~L¿„:`Lsrtèr.vì'A



’ G» А L A Ñf`T,.»- ugs..

'efficace qu’Elle donnoità. ly-’E

­glif:,Sa Sainteté prévenue par

des 'Efprits faétieux , avoit

­voulu prendre lconnoill`ance

-des Declarations. faites par

le Roy au (идеи де la Regale',

fans conliderer que ce droit,

1’un‘«des-plus érninens de la

Couronne , avoit elle reconnu

par un ~tres­.g-rand nombre de

fes Predecellcurs' , qui n’a`»Í

voient jamais- pretendo y met-­

tre de bornes. Il lit ­co.nnoilIre

Ila1bon.tédu Roy ,qui prenant

-la Iufiice pour regle де toutes

les ac’.’tion`s , avoit bien voulu

all`ernbler.le Clergé де France,

‹ pour écouter lesfrceaonsrances

Selles prières :des Prelats'-, auf»

Iquels- Y-il avoit aeeordeilà. meil

»leure païrtie cle :ce чище luy

afvoienë Í<ic_r1riaridt":‘~¢tonl`e'frìtan»t

„аеепгцьш qüëlquáe chef: de

_ ‘ I Vz -

  



„1~9\6 ‘ (МВ K C_fon iautogilmé’ ‚св; {же 115261619’ \

­_d'1fc71pl'1nc. 11 @_j@£1¿cß¿,qqç>les ‘

.Evefq.ue~s .ayant `c(t<'='r'_¿ver„r`1’s

que les ‚ Пязёёррг} _UïLr;mon,

7 rains, 60105 Епъщайсэдс la.
cCour dc Rome, fc V'i`c‘:1‘-yofusnaç

‚дс tourcs formes de ,moyenïs

pour répandre dans le Rj_,oyj¿u_­

gmc les opf1nion,sV__ço_uAve1lc~s д;

15111Еа11111з111сё дн: Papc;,6ç д; la

Ápuiífancn indirçíìe AqL»1c»P\c>m¿:

s’cH`orcc d‘ufurp'e_r 11111; xem

.pqrcl dcs .R9_is,Ccn§.e. Aífembléc

.n`ß.v0i¢ 'P25 г Pr„.¢r§ndu_.fof,1í1.¢.r

une de"cìůò_n d`uL\c C_o_-n ргоусд

Afc douteufe ., m;\i§`1;endre up

,§¿mQig0%g¢ plubliefëcpaucensìf

‚час: d’un_.¢. ~,v¿e,1fì«;f'=v.- -`cQ`1.1;ftanw -

'qxlétous' lcs»> Perm-,-de; 1'Egl'1fç

Aayoi«:nc`,¢'=_11‘„I`c„ìgué_¢,ôc que com

­.1«_='S Cqmìles ‚ х fm. uiuc- ‚ест‘

..d_¢ Cönßan-.ce ‚б‘ dc ».B`„ai1§@;f.a~.- `

fX°ï¢nF_ - d¢§¢f.m§.n.¿.Q zi ;f9uç:. 1‘

 

 



G Ã Il ‘l-¥|N':'I'i-Í 1"`9"7*YÈardi_nar_l-d‘ß~; cL'o'traine.­'aJïiílant `

in YCone'rl`r: »'d`ef.-Trente ,‚ avoití

ìéelaré fijpublifqnement que la "" ‚

Зашдвёёдрё Thëeólogìe de París ‘

ßc;les;5;V­nï\ter£it­ez`du `Royau

me ,' eßztóieiit perfuadefes, al-in{i.»>
q'ues'toute:l_a'Írrance ‚‚ que leI

l?a}T`>e;l`jìeÍr\Í; ln'rn -d-’être '1ri_'l:a­ill'I-"‘,I

ble", devoir ;ePrre {ot^t»m-i's_ aux-.

décidons defs ‘ Сопсйещ farrs".Y

qu~’¿il‘eu{lt paru' que la- сом ‘де;

Pco.,in"e~eu"ft regardé cette decla--'„ _

rat-ion ' commeI ti ne iniu re faite.

:`t`l`on‘a'utliorité ‚ öc qu-’on' _nepo-uvoit voirifanseftonnemenń

’ _ I 7 - \

que Sa; Записка s-en ставший

ЬЫГёе‘, en forte que le "Roy

\ayant nomme'V a "l’Epifcopa't

quel ue`s­uns de ceux qui ont `

_a-lli‘fte,àcctteA em,blé’e`on'le.u'r ‚`avoit :ref-`ul`e' des Bulles Vfous

'pretexteq u’ils ne Faifo’ìent~ pas

.profeliion (Папе faine5.dn'¿_l:r1
À \ I 3

_‚Ё‚АААш~‚A



r-9_8' 'MERCURE

n'?e."I_l fît voir les confequenccìf'

de cet атм refus puis que li;

le fonde-ment en cfioit folide,

tous les E.ccleG.a{tiques ‘ (ЩЁ I

Royaurne, ё: ‘particulieremenů

'ceux qui prennent dans lesa

Univerfxtez les даёт: necef-`

faires pourparvenir à-laPrela-¿

ture ‚ foûtenant avec une fen

m.ete'.invin.cil>le les propoii-a

tions dont fe plaint le`Paper

nous n’aurions plus d’Evê­ques

¿fad venir,trente­-cinq Сайте‘.

¿rales citant dé ierdeiiituées de

Palieurs, öe cela dansun temps

ëiitflafprefence des Evefques.

ejÍì,;'ir'eÁs­neceliaire'Idans leurs

Dioeefeslel -caufc du grand

;nombrc‘de `rn:~\1ve:u1x Conven

из ёа! ontbefoin dünfîrruétion

ром elite fontifiez “clans la

§1'Ca‘rIC¢ Orthodoxe. I„'l`Spaf

Í: I¢.‘l€l'2`l au dieífein que Sm

д ‚Т‘



 
  

ÜG.A`L'A­NT'­.- Í ‘

S­ai.nt,eté , ìaloufe de

fon Pon-tiñcat par ._

nou.veau-té,`l;af¥t1e-Life , avoit

Ico'nc.eu‘I de elé'truire les Fran‘­.

chiles des Amballadeurs des

Têtes couronne'es.Il avouaque

Iules LI Ь Pie fl Gregoire

XIII. 81:8-ixte V. avoi-ent cherà

che des expediens pour faire

ccl'l`e1t` on diminuer l’„abus que

com-mettoi-ent quelques ­ uns
des Minillres des VPrinces par

l’a:z,ile Чита donnoient Idans

leurs quartiers à des perlen-,Y

nes` coupables де crimes VénorT

mes; mais il dit en~l`uitfe ,que

malgre' l’elI`ort qu'ils avo-ient

fait pour abolir les Franchifes,

ils avoient reconnu parleurs

Bulles que les Minilircs des

- Princes étoient en cela fondez

Тагиле ancienne olÍl`l‘:li`ion'Í,
. — .P ‚ .

qui ne leur pouvoir elir~e»d1£_«

  



¿zool .ME-IK Сим:

Чрцъее’. 11 fit comxoînre que-IES»

11?.ré‘c:rn'1.n;\.rx<:_cs де la Couronne
¿dcErarr1cc cfìanrappuryêhçs 1111‘

_deg _titres auzenclque-s , ìl~;y

Aavvii de Virlgrac-inode aux Pa«

-pcs à n’c_n-pas nombcrdfaccord,`

¿SC à oublìcrquhyann 011010113

V:crops 90110011 nez , rcccnus pri

IIfonnicrs., envoyez en cxiL,

‚шатер: par 105 E„mpcreu'rs д‘:

YC_oní}z|.nrinoplc:«, ou par 105

„151121101105 дсВаачетае ‚ 151111011

раг105Ко15 де5 Lombards Ве

_pm Sc Charlemagne , aprés les

:1.v.oiraŕfranch-isdc 00110 hoo

,LcuÍ_`c fcrvirude „leur avoìcnt

0110010 donné 00 Ч11'сп=арр0110

y a„uìourd’huy le-Patrimoine дс

VSaint Pierre , К que 10 (scouts

4,q1ucl’E.gli(`c,êc fur nou: le Sìcgc

de Rome avoir. eu- tout temps

` песен do-nos Rois ‚д leur под

V4f;;l1`,:.mc1­inc4r le nom-g_loricu>'x=d¢



­“;G.5A.L'A'N-T; ` not

Álîils.Ai`Íi1e-Z de l’Eglife I5qu’­ainÍi

les Arnbalfadeurs de nos RoisL

s’._e¿f}:oier-itI toûjours maintenus

en ppífeílion-des E_ra¿nehifes,ôC

que-Sa MaieptécV s-’eltant-I plainte;`

de l’_infultefa"1te dans le чаи‘.

L-ier , et à» la Eamille de Mon-._

íieur le Due de YGrfequi -fon

Arnba_ll`adeur-,'le»Neveu-du Pa-,
. ‘ ‹ - f

pe eflzolt. venu en qualite- де

Legat. luy _en ŕ`air'e des ¢:x<:u­­`

1Íes_;,gu,’-on avoit caffé le‘.2“l`.,&1§g¢i.-¿

ment des C'or§es„.AuteL1rs -'¢"l,e`l-‘Ifi

violence;.,.,qu’on. avoir- erige '

Í\\»0rne une -P-irairrride. pour [всё

vit de Mo-nu-rncfnt ala; т‘:

Щрвддддо‚у‚„8с ique: le"1îraitiä

de Bil`e_porte quîonnendra anx?

Ambaßëdwns-du-,’RQy» Tfftßeè

,@1i.hi>-tili¢r.1.-- lé- t.¢._fP.¢§tference quille“ rf `¢_f,¥fduë‘-..1\’.I„.<.>.151.--L

(leus ,fi-11011 ‘дач ßnfuire.èïësvntmspsratigœ

ls



not E RÍC"7\7"*‘l?Ü1?î_> ‚

¿ontenuës dans la 'B'u-ll@revoque les Fra'nchi'fes,ô'eap~ré`s,

avoir так] né q~_rr"1"l'3 eiìoir' in.:

éontcñìablc que nos Rois .ny

leurs Oíìiciers ne p.eu.ven't cfire,

-' fuicts è aucune excommuni

cation pour tout ce q ui- regarde

I Fëxercice de Как Charges , ilé

dit , que fuzppofé qpt-r’il fe ŕ`ufl':-:

forme quelque different entre l

lt’ Roy öc le Pape', touchant. l

les Ftfanchife's.'du‘quarti'er de

НАmbaffadetir de France, сене

c'on'teH:ation,‘ne rcgrrrdanrnyY lstV

Foy ny Ila. doctrine -de ­1’Egli{`e ,..

¢;"c{t,o`1t:A une ài¥`á’irc= 'toute шт;

porelle dil; nombre de ­c'e'lie’§

Alets Sonv’ei‘ïains."trainen€f —‚

cńtr\'eu1't 5."l»’àm«iabic i`eï1~r§~, “а

Шпййгев _&*,‘_;qu?ó nf. ne pniw-dif;

zßë7iYis3‘étbnácr­ quie- tiänsf' Vuit@

matf'' ' iéreïpûr'etncnt~prophane,l¢„

wa1¿r=ï*r?_¢('rçryi‘frd¢r.Arm¢s (ваз



ca-amI:A‘-,””.1î*\11~"i‘.` ее;
iëìwçllcs -Sc- dczla -p'\1'1fI-°a_1’1c«‘.­4 де

v 11е;’&;д6‹_дс1—1ег15Яые-Ёгг-Вднё

де }ules 121 L qui содддддапддё

la Franchifç де; quam-¢rs„¢anp

à 1’éga.~r`d ‘ées*i`Mïbñìí¥re's fd¢~s_‘

Pr'11'\ce5A qL1.e“dçs»f_`3a§'dßìhat1x~;i

exhortoít‘l@»S¢<Qñì¿íjé?l‘«§äêIi1fìi­«*

ееде Faircî leu 1=`s‘1d¥árg‘¢Sdań‘á'P `

toute l’ëccndùë ’ де làf¿V-'ill¢1,-Ã

` pour fcc-hcrchcr ïesf«n0L1pà.-bïeßâ

ё‘ dé'cl«aròìG ceuxá-qui идете‘:

í~ìPcero`1-enc». C1'-ìmiñfèlg {ещё

Maicaé , се quì~fáifbì;" w._­`»i1'.fl

чае секс}; Вц1\›е‚да‹в-$ laquelle

nîyvœ aucufn -vve'£‘liìg¢.'<á<`<1::cfcornkf‘ _

munl-cation `Sc de c"cn{`u-re ¿TS

`.n'c{ìoic~ qu’un‘ Rcglenmcnt де’

Policefaie par le Pape ‚ест m¿;~°`

Prìńgce T1?страхе! ё! <1onc1’cv:xf.:­‘¿~

cminßng «арт ¿M11f1:«_a«ff;~f‘ß¢\.fÁ.'1i,1;-.IY

Bages» Sfculiersl. Н‘ pdx‘l*.¿\~ a­L1fůï~

. d-'ewlëëere-z-s« da Pie~If~vj. ¿çi

Geeg§i¥ëf.8§ï1fî1«1fsYz»¢\4«äfçïSi»x»s¿»-Y¿§`§

Il б»



т’; Мвкстгкв ‚

qui avoìenc ciré fcmblabler, 8€

qui n’;1«v0iennpas -:‚ ernpefché`

908 A~rnbaHâdeur:s de confe'r'~.

ver la Franehííë die leur. guar.-2

gior, dont feu Moníïeur le Du cs

dïßíìrées „ayoie jouy Íärrr авт

Cun {голые jufg_ues”â.{a mort» ‚‚‚.

quoy que sour¢s'scsBu1les,ìm_»

Boí`a£I`cnc~. des p.r»ir1es»-trés--n:­¢_Y

d\o|,1xfablcs',îöc aux [идея qui ro».

lrer‘c,:roiçrlcY la'.Y Franchifc Yalesx

Quartiers ,.8c aux Sujets dur

Раре qui (efcr-viroicnnde eea.

А211сэ‚,:=р‹›ц: éviter dc' ‚ра-уеге

Içurs.¿iebtcs,ou1de;J`ubir le châ

rìrnenrdcu- ì lenrsvçrimes. all;

(ticks que Sa; Sainteté ,non con»

rence dc ,.rcnou_vellcr=. cere` an-~

Ciůns `Dccrecs ',„ avoirr rna.rq­m'71 _

fon aigrcur а; ГопсГргйс dc do»

' mìngziom, en i_nfcranr- dans „М:

Bfolledcs Vcvlmlfës d’excomml;1­".

.Qui ff-ßxsßdoìenr. -“lim



LA zoe;

xer-eìce d'une puilfanee legi

timc; que pour p.rc‘texter-une.

nouveauté li- feanda7leufe1,.elleA

rappelloit la difpolitior-t de lai.

faineufe Bulle in Cana- l>oni1im`,Y

@ina.app¢11ë¢,. parce qguïelvle -fe

lit à Rome tous les Ieudis dei

la Semaine Sainte 5-. que fi ce

Decret- gar- oîx;1es~Bapes fe де

-clarcne -Soufverains-­ Monat-I

ques du monde ,. eltoieflegiti-~

me ,-..,la» Maj_ell:é_ Btoyale Тегов;

dans la. de'-pendance de leur.

Th-iare ­,. ЧМ}. fembloit» q­`nel,.'_

Ro.rn_e v.o|.tlu?c' anj„oisrd’.huy«¿

_ fu-i­v1`*e les«.tra¢:es\` de I ules:'I`IL

renouvcH`e rs' (‘ее emp.ort,emensg«

c.o_ntre.,-la.»Erance_,«.Ía»ns-'fe [они

удешггч—ъъёг\ маме une triemoi-_,

' 4"'ire¿'ndietife dan-s«la«R~'ep-iiloliqile.> '

’ Ghreltienne „чае q__uandG-re-

¿gg»ire.fI.V. Ivoulant` fe. rend,re.í

-Alliíńledudiiïexend qui .elloitî А



zo 6 V 1VÈ'I~§‘R'C'V'fR"E` ‚

entre [литые Dïebonnaire Si

ы ‘fes Enfans ,avoit menacé“

nos -Evefques' d-e'­les excoim

manier s'ils n-’cntrroienrdans

fes fcntimens , un proceclé 11`

eontraire aux Ca’nons,les avoit

obligcz de répondre- avec-con'r

1'¢age^»qu'i'lsine luy obe-ïroient.

point ,. 8c .que s’i‘l .v'eno'1r_dar1sV

le' 'd‘eH`ein'de les excomrnuf-

nier, il.«s’e‘n retourneroit luyJ4

xì1­efrne­ excom'-munie' ,. que ‘lef

mauvais “гад; que les­Papes'~

:tvoient fait en rant de rencon:­

tres -de -l"au'tor'1te dont ils.í`on„r„A

dépoíitaircs, enla reglant feu­

lement fur leur 'volonte' , avoit

efié la`y fource —‘ des maux pref»

queincuralâlcs donvt l’Egli{c eíi:

aíiiigéeà «Sc lc pretexte le plust

fpecieux des Hercíics Sc dest

Seh'r{`mes« dmderniet Sie-ele фа;



Aì\«LrA.Nr12¿ _~ ‚щ

‚ ‘ЁЫЩЗ d`cs`ÍÉ>lL1~9`g‘ra)rnd?s Qbïìáçckâï

qui `s’dpì:~j¿11_i`:1.iiÍëgrt:_sì­\9§'-cC»i15\ì¢c:ïz:§‘

ñomdßs. fpávéìaufieiäîsçdés' ekäfbiières-,fìßñoíeî

«léV ia fèv.1áe\-ì*cVì`é'Cï dc’ l-"ì~\1r'('ì~"flli%"ì1'­«‘

Fué ¿Sc dr:V ~la, p1­1=rH`àncß -`1x1’d-‘14‘1:‘„{~T

@ie que Pa` \c@\np¥a1{`gt1cè‘­d`c$$

Boéìçuns Ica¥‘i;e»r-xfs î'á`1z`ttï1bv1ë_§í.`1è'.e\1­1

Sìegfe de Rx@-me 'fur lc reń'ip'örei_E

des P‘rinc«::sI ,J étàaatïévìöenì

q"u’on; ‘ш; fçauroìt- ~e1'of`gfi~n4í"r‘»

ńucr dar`aS~'~1e`s:I-efïgiîîmêï-cìüéïëöäì ‘

èpin"'ì'on's ' n`òL`1-veîles nef` {от

poì'n_c»pa1r»" * de 4-a."do<Eìri-ne.jd1¢«”

l*.’l'È.~g"l`íf`c` L-}fhì*vc?fëï1¢ëï“q‘me prçfài

еще >mus kes' Ca'rd,'1­'na\`vì’G'om'póf¿nn lb ‘ v`'CQl'l'<'~2g'6'~`«’,f,

avviene fait tous l>eu,1js»c&`ox‘Ítsfï,

p¢uff~aé¢öůß31er,1e_'Bhxpe\ de рт.

Elì“<¿!"f~ů"*Íì"¥.î"'i1*€Í’quil rìîvoqhfe 'lë'§‘

Fraìïéhiiñeä’ dès Afńìůáñääèürìw _

-qfúïìlsß не“ Гйзгойс в;' Ч!“ P94” l11ŕf=.obcïí1`a.`ncc 'a`wc,_us­«



дым

год: м_в:в„сз‘;‹вгз' f ‚
glp à='fes ondre§...Q¿iç„qr1t;,yjg¿ ‘

qu elle n'er1l1­-É pyciçlìé gubliéâ

¢11~Ef@,nG¢. >.«ny{frgni6¿¢ ёМеча

@eur le Marquis cli.:J ;If.a,xri\lrçl(i„I1„j

99? 52 Mxieiìé ‘a’-ve0_ir­,d¢íl;:Í1n,-¿Ã

pour Гор A.rnball`adeur àflïomeu. _

íi­ro£l: qL;_’ilf_c'roìc„_eri_rrév. fur lcs,

TCff¢,S,1,fQ9ïIï.4ìf¢5ŕ`f­l%ï dQmÍtß2r­;„

Lion du Rage ,„l'e'Lç_gar»cÄlç Bou«­„­;

lpgne ‚ за)“, aupres (§x,orf1\rfer.-Ir.,A

псы‘; дчдЁЕда‘ .Есс1ёйайъчпд‚‚

а‚уо1;х;;.‚г9.р9;;„deaidéfoin (cig ‚ф;

reßèfßa-@r1l.wr«wna1i¢u1~il¢S« I

. „ ,i,1r§«fd¢,\1fS âsfonraraéìßrrr

‘за’ les- <3.ard¿r.n'«1,mr-1„,<i.`«’èJr:` ‘ёбдягь

ё‘›ё3г“г‹г%гг‚и‚=›‹г @Yaucon или

fP¢f©¢.-danS'B~91.w=.»Qs10Y; ЧМ»:

fcciifì. pasA ‘g¿¿el§,_'ord_res‘lç«.

»B-9¥~fön:M4'i_ů.r.alliyavçèßdèßw

@rz-¿srawe r,¢f_u.f§rflîA.1.1dà_411§¢.à2

‘Ёётьадёдддг: ' .ßàßlléihraucoïël-.Plans rcsemmndáf

._i1i:rßéêQ-Prràßsäfpims
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чай! Iprend de rétablir' dans fes

.Etats le veritable culte де

‘Вцащчце par 'tou-tes les autres

Agrandes-'q.ua.lii:e2s4 , c"eŕtoi`t le

:traiter plus mal q'u'»’on ne trai
-seroitA un: Envoyé Ade l’Emp'e­_

­reur des T-urcs`,du Roy de Per

“(е ,:oud'uií- a'ntr“e'Pfr-ince ‘Infi-F

:delle ;. Que les A*-m*-’jalfadeurs

ё: les autres Mi`ii.iíl;‘es des

:Princes Chreflt-iens qui relì'
­d.entà ‘Кот; , qfuoy.I qu’ils eu"Í"

`rent entendu publier ­l'.1*Bul`le д.

чшойсхчс regarde' ` les menaces

d`cxcornmunication que' l'on«‘y

ß voit inferées „coin-me le mou

- vement impetueux»-.d’u-ne cha.

»leur iminoderée qui ~n’au­r-o.it

.ancun,eH`et, б: пъшоасп: pas

lailïé dereconnoître Mon-lieur

f de ‘мамам eornme Arnballîi'

‚— децгдьтКоу 8€ deluy rendre.

‘Мнееще non "feulen1'ene"le.
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Pape avoit perfevcré dans le

-refus d)écouter un Miniitrc de»

Paix , envoyé à Romqpar le

»Roy Tres­Chre&ien,Fils aifné

_Sc Proteétcur del’Egl'1fe , mais

.que Monficur de Lavardin, re

`vefhi du cara¿’tered’A1nbaiTa­

cieur de Sa Majefie' ‚ ay-aut af

fifié au Service divin la1Veille’

.dc Noël ‚ 8: fatisfait aux dc

voirs d’un vray Cbreliicn ‚ Sat

„Sainteté obi-'cdée par-les Enne« '

_mis de la France , avoit envi.
fagé cette aëtioin toute Ctinte

‘ comme une profanation de-nos

`plus auguptes Milicresßc qu’on

avoitafiiché-à,Rom-e un Pia

card qnidéclaroit l'Eglif`e Pa

roitiiale de S. Louis interdite,

‘ par-.c,e que le Curé SL les Mini

‘ 11:11:13 de cette Eglife , avoient

'secca' à la participation des

`Sacrcrncns,_It­Ien'ry des Bean

\



AG.l¢ll'.`I.."`ÀN"['Í nu

m'aïno-ì1',.Marquì-s de Lavardin 5

nocnixjemenc excommu nié , ce
qui elloîicïñ oèìcùx ik fi comI

t§â%aire'à l’cf`p=rit de 1`.Eglií`c| , 5:

aux Decrets cles‘Conciles`, que

coun le monde едой conva'1n„­

cu , que le dépirëclle> reífeni

zëìmenc; ¿Sc non раз 1сЁ2с1с de

la Maifon de Dieu , avoìem:

excité* la publication de ce

2P-'la.ca~rcl,quì n'avoir; produìrà

ïlìiomeî que de lïndìgnazi-on

(сбит: Сецх.с]111‘1п{‘р1го1епг‹ап

«Pape dç¿sê`o’1’1fc`1l`s ñ‘p'er-n‘ici“eux.

'-Monlïeuï Talon clic e-neorc que

ile 9-apeayanr ärnaqùéf par des

­Cenfu7t‘cs publîqùemenr fulmì

Lnelès'/, les Gŕlìcisîrs> du Roy cl’l;f­­

f_ pzlgfleÈ I à' N‘:x‘.'ples\ 5 `q1J"lì2l»„= ’ рге- I

f'tenàö'ìt"avo1r ‘faì1§A des спас

"РШФЭФЦЬ гжцогнеашенмъъ.

Lqm: ¿§ilïs¥a«voi'ën;-méprìfë: avec

«Щётка vaiaeá-'çxîc-anmxrnfk
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nations , ëc cor1ti'nrt`¿‘V d~’áll`rflcrr

au divin S=erv`1ce,fans que Sar

Sainteté cult' fomgéA à' '1ïntÍei'«­Í ‘

dire a'ucu.ne. òes'E'gli<fes de

Naples manqlue évidente que ’

cet interdit Yprféreerxclu n’;Lvoìt

I:1:ut"re'fi’n quae dnefatire inl-iilte

fàY l’Aml1oÁla`a~cl'et1rfdu; Ко)‘; ll

.aioîttarq uc toute la шинам: du l

:Pape montroigtafnt de partiîàf

ЕЩЁ em fav'eur«­<íes Ennemis ou

¿laloufx dies profperitez dc cttw

:Conronne,&LÍtant~ d`af‘l"_ec"-tation:

.dedormertlu dégouû :`tlaFran

A:ce en toutes chofes-,qu:’il едой‘:

¿malfaiféfd'e concevoir que Sa

.Mujelbé full demeurée lì- long»

-temps clan-s les Bornes Квас”

-moderation exàëìcgrnais quclc

.lfcariclale que le Placard- afiiclrê

_à!Bt'ome';d'evoit pr-ód_11ì‘re' , par

:tout l'Empìre Chreítien - ,_ nc

A per-mettoirplrts Ique „Бор Ígaß

-A



Y .È ‘ïû"Ä_L.ANT. „м;

г. le f.l.¢.nce ‚; «Sc qnfon.- ne

.iyounoítfnuénne1ho-nteu{e.prç

Qvaricatíqv, ~’,_„fou&`rir­ -les attein

. А‘.­;5,'.`C orgoirfails celfe donner

>l.’.auto1rité:dfn lì@ys-aux от:

.ds fa. Couronne ы ät tur. libst

,-„se-z.de`;Щglife~~ ,Gall-ioar“1‘e»5 'Que

-îlß . ‚Раре ‚п; ‚ ,pouvoir _ ny; sli- „

ёгщдеисе г. ëlcsfœ fprésmíuenees

ilqirì .. appartiennent .. au.- ‹ plus

.grand Roig- -de 1 la _Terre ‚дщ

Solltet'-È ..f§.S A1nb@H`ad<‘41rs. les

- l.;`_ra«121_ctliti£r§s_.ï, M’fQr1dòeS..-. fu r. des

-retries- autenriqvns-.écu fur- une

`‹ i>Qiï`e§íi`ten-de„plt1íïeurs„ SÍ`1é.c_le'ss

ferie. з’&1‹[;„ее‚пх‘пгч‹›5г.ч1 “еще:

‘t-.a.bus;;dan§.-lem ufëgesèe-ii», dc

;i;v;oi¿t erQí.»à2d¢-«la `s,istfŕ~..«$i @Leda

‹ iuíïtìsedu Rt>'­y;.qt1’.il eerrsréiß

f~2ßv¢¿.»'.é§P~laiG.r` dans дача 1Ё9гс71‘

._GP$'ëi'»=iis».»’rai:fizn\sß»lalf;.S.<€1l,1ì-ein­

` .inc-fshetnient-_t-,-llintpístefè-des

grands crimes; que la Bulle de
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Sa Sainteté , qui menaçoit

’ d’excomrnunication ceux qui

‘ voudroient maintenir " les

'Franchifes étoitnulle-de plein ‘

" droit,` б: qu’en cette occaiiou

ies fntidres du Vatican n'a­

voient rien de redoutable?, que

' iarneillcure proteiiation qu’on

’ pouvoir' faire contre cette Bul

" le, eftoit d’er'1intcrjette,r appel

1’ iimple , öl commed’abus-, qu’il

’ eiizoit pedriuadéiqtlc pour repri

тег la- licence queles Papes is

г donnoient d’cmploye-rile pou

' voir qui leur cit 'cornrnis pour

'édiŕierëc non pourdetruire,

on pouvoit avoirrecours a un

‘ 1Co.'ncil¢e,avcc cette precaution

IqueA Гоп.‘ ne pretendoit point

lque' les Franchifes quìappat.
t-»1ennent'~­'ä îl'Arnbai`i`a­cleur -du

‘Roy , puiI`er|tVA ciirc la matiere

ïfdune contfrovcŕfe injette Ям

х f

v Н.

ь

‹:‘›==__.>

-—__‚._‚

___.­l
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Trìbunal' Ilî­f.:cle{`1a1l:ique , le

Roy' ne cerŕáńt fon Sceptre 8€

tòL1s’les_p'rl`vïleges Íqelì у ‘forit

attáçhei ‘Чьи: de la main de
’Dieu feul, öc ffy ayanc pointI

de `}:m"tll`:1rri'ac`:v_V fue là' terre qui
i19l12ìll`eï"l5<)'1"xái.‘,'1‘fon autorité ¿que

lì"'l’on"i'nc„'erjertóit appel au

Concile futur lcles* cenfures

lvconperluës dans la Bulle ,-cÍé­

`toit 'p'ar“c`e‘ que lefs' \ Вёсйдббз
Iclè'si iPa'p`es AleurzÍ>ì‘ŕrfcJ‘r1n"`e

nâcfme ,"c1.\”x:m¢l` ils' fńfg_nq'uoìe`n`t

àleurllexŕoìrdans. le* igo\'Jvel'­

ńement Icle l’E`gli‘l"e , `eflö'iI:`

"n'il„l'e‘â'la‘ Corŕeëlíìón àîla’ ‘дед

ТОГШацЁОп du' CoricileGëpëra1`l,

"e'nfcequi regarde la; {ту}?! „Vlg

<Diffçip1ni’e: Eènfffife ir ранга;

`С'6пс6гс1а1-’Р$ЁЕ’ ёрсгс IF1":¿ŕ1` <5015

1:8: Eeón Xïpar lequel ón этой’;

тефёёьфтйкупйегс ide V'prm_x­v‘<§i_’-1'I

*ausëëvefëhezföt aux "A'b"b",avy¢ï‘,

‹ ‹‚ ‚, д -

  

гм-ыв;;1Aß;*§„1­?*­e?-‘fŕìêl—‚——‹1

A*‚Щш-—255353§­_4­.„A-_



;:t1.6

`3utorif`er lesV Ev.eí`ques~â

~`MER C UKE `
ét lit .connoiftre Yde quelle fer-_->

çon , avant q­u’on cult fait ce

Concorda-t, ceux gni eůoient „ к

,éleus par le Clergé , Sc par le М

_Peuple ‚, б: depuis par les Cha

„рта: ‚ étoienrordonnez. Il di-I

.quepuis que le Pape refufoit

'foe ìoindre le concours de fon

lpouvoir à la nomination >clu

Roy Yit Végard desìvefçlziez ‚

Ion pouvoir prefutner qu’_ilfe

v_ouloit déçharge_r (Уши: partie

„du fardeau penible qui l’aC_»

l
Á

‘ll

ll(

Ч

C

l

l

4

cabloit, £5;ì que fes :i‘_nHrrni.tC„Zl î

ne permettant pasI qu’il ¿LCD?

_dlû fa vigilance Район]: fur

çtoutes les parties del’Eglí(¢

,Vuiverfelle , la dévolutionqliîl

Lft: faifoiten cas de negligeilcîffä

‘quelquefois mefrne du' fuim

,rieur à l’in{­`erieur ,'pouvQi__€

¿igt l’impo(ition_des mains Ã

C601
ь

долг’



Qconiiderables de год;

‚ ‘дгее au Royatvtrne, ¿pgn

.éróiitetfuf une факсils’-.-@stm

YGALANT.' ,117

*ceux que Sa маме nornnie

-roitaux Prelatures 5 que fi une

_ŕefoliition fernblable avoit be

Yfoin де‘ quelq tie-'tenipveramerip

fqui deinandatll qu’on -la сора.

¿ccrtaft avecles Evefques -, on

.pouvoit fupplier le_Roy` _diali

.-fernbler les (;`.o~iiciles[‘l.’,rg>vi;ii§­

äciaux , ou 111elin_e\uvn..Qqn}eile

National , pour _y pr.endlr_e„«l,t3s

.lrdeliberations icenvreìn-p,bl,es_,pd1

­.b¢_f°í1ï de 'lÍE£l_íf€-tfâëliisunni

Xque comme dans un: ‚очаг! qui

' jïernbleit prelïant, îily 3nrQì¿t

~;-du„PïCri1à S'-sax.-P-_<>£ßAfa1inirs§ss­ —

-idstnçßs ,in/fe-parables-sideral@

.‘r¢ß-mïdfun Сердце ;N.a5i<.>.naJ,

5a"MAì§fï¢Í reiiveìfi-ßíl`¢Hilalsr

.-'rlßfsïs'P‘r-ínsiPa~\1fsfQf¥ìsi§f§s,di9S

rïßvefqlits. .wët ïésssuefßnnss

l.¢..S,.‘»,Qr- ‹
м

`Innrut'et1688. K _ "

...._..„¢.~‘...nß.Mm
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importance. ll déplorab. pré- ¿ fl

vencion du Pape , qu-i quoy " о‘

qu’ìl dun; fongcr princìpalc~ п

ment à conferver la pureté de п

la Foy , б: Зъгоп3ргс1с progrès r

des opinions nouvcllcs,n’avoì1: ’ d

pas ceífé depuis fon cxalcarion i

'au Pontiñcac , d’cm:rcccn'1-r

f-commerce avec tous ceux qui

s'efì:oìcnt declarcz publique

-ment difciples de Ianfenius,

¿donc fes Predeceífcurs avoicm:

condamne' la do&rine.A quoy

‚ ~il die Час Гоп pouvoin ajoû

’ ~rcx', qnfau licude s’appliquer

tous encicr àétouffcr dans leur

’ naiífancc les erreurs des Q1/ie

~­ciPccs, il demcuroir â ccc égard i

dans une cfpece d’a{1`oupifI`c

'ï mcnc éc dc lcthargic. Monûcur

Tallonfìnic cn difanc, que mal«

gre |:ous<lcs efforcs que pou

- A~‘=vo'1<:nt» faire lcs Efprirs fa



`'ëlìeux dont Sa Saìntetàétoit

GAI.AN"ŕ.‘~ my

  

obfedée , les François demeu
reroient toůìours `1n(`eparable­ Ё

'ment unis au faiut Síege,qu'ìlsreconnoillroient le SucceH`e\1r 1

‘де S.Pierre comme le premier Q

‘&leCbefdes Evefques , qu"x1s 1

conferveroiêt tres­r‘eligieufe­ |`

‘ment la communion 8€ la cor- ‘

тсГропдапсе avec l’Eglife de

Rome ‚ mais qu’ils fe défen

droìent avec autant de mode.

Iratìorx ~ que »de vigueur-, des

'ìnfultes , des entreptìfes беде;

nouveautez contraires aux I

droitsdulloy , à la dìgrńtéjcle

fa. Couronne , aux Detzrets.l des

Conciles , à la Police generale

‹ del'Eglife , ôcà-leurs Libertez,

‚ё: que toutes ces raifons l'oblì­

geoiêt de requerìr,qu’z`lp/út à Z“

Caur le ‘встаёт appelant :âme á’d­_

»bus de la Bulk' datéeduтой йеми‘

K 2
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dernier, Ó' ole l'0r,olomzauce дети‘?

еп confcqueace; „еще droic for ¿l

l’appel фишку lefoliresY Balle Ó’ i'

Ordonnance nul/es Ú“ abußv.e_s; faire l ‘

'olefenfes È toaces porfonaos de Zes ‘

‚идет dans le Royaume , if ‚шт

cl’e/lre procede' coazr'eax extraordi

nairement ; eafoinolre a roue ceux

qui en ont des exemplaires,¿de les

rapporter au Grejjtc’ de la Cour pour

' éßre fìopprimezg Commetpareille..

ment cfordonner que l’A¿‘r'e ol'a_ppel

ìaeerìelte’par Monjíeur [е Procureur

general , au [Бит Concile, [дай

enregi/ire' au Gre е de la ‘или? [г

Roy tre’s­humblcr/une fuppli¿d’em

player fon’auforc'te' pour старте’

les Francloifes ф‘ Immlmilez, . ol#

Iíuasrtìer de _/es Ambajfaolmrs д

Rome , dans toute l’e’tendu¿»1qu’e!Ier

ont eue )'ufqu’À prefent5 „Que Sa

Maießez/Èroit encorefupplrée ‚М.

donner la t-emcë des Concile: Prawn»

K

.`

__...­l
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‚ат , rnefmc Жил Contr'/e или“

м! ,fi be/oirn efloit ',' ou l’AßÈmblí¿

des Notnb,let._`de -Royaume , Ó“

aprés avoir .entendit _leurs Avis;

vlooi/lr les торт; qu’Elle1 eßimtroif

les plus tonroeoobles pour empefohtrt

les tl¢fa;rdr-er nur produit lq. europee;

@lt Plßßtîm Ättlttwfthůáä E'v,tß­t

elim dans lf.-R-oynume , ф‘1е\р"в3уф;

‘для r/ml fz' dangereux, Ксении’!!!

/tttfß que le Roy fupplte' de ale?.-3A

д .

г

il

if

it

‘атташе à Rome, ё‘ d’} enfuoycr.

мшт argent ‚ Ó“ dtnterpoferfttr te.A

Il ßn nttt-orite.’ en lot-._ntnnz`ero que `.Sn

И, More/lé le troufueroit д. propo¿,­ ф‘:

т quïtfo/t ordonné par ln Сони: уж‘:

д‘ Mm-/t qu,t"1'nter'w`tndroit _fur _/ift;
1 а Contluflons ferait tt/ßc-/ré -olttn„.t\vY les;

‚т Plotter pltblìques ‚да por tout on be-_.`

Sß `fom ferait. MellienïrS:JleSÍGeL1S?

„I du Roy s.’e{’cant retireZ,l.a Cotte

‚т ` ayant veu un E.,xet1î<ì>lS¿_1rC..1t1J-fr

_

fìndr-e д д: Suter: de nnfvoirnurguna "
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prime' â Rome d’uneBul‘le con;

`ccrnanc les' Franchifes des

Qiaŕtiers., 8c de l’€)rd'onna.nco

renduëI en confequeneo le '16'.

Decembre dernier ,y enfcmblc

l'Appel incerìectë au futur Cori-A

¿ile , par Moníieur le Ргоси-Ё

reur General , le 2.1 ¿dc ce mois,.

Bc les Concl-ufions par luy pri

fes par éicrir-, la matiere fur`

mife en deliberarion , ё: ily

-‘)

еш: Arrell donné coí1forme­_

demem aux Concluíions

Mcßìc-ursles 'Gens du Roy.

‘ Monlicurl’Ele¿l:curdeColo

'gne ayant demandé un Coad

jurcur ,à caufc de fon grand'

âge ,lc Cbapicre rcfoluc de

proceder à cette Elcâtion le 7.

dc се mois. ll y adams ce Cha«

Риге ‘йпёо-Чцадрс Capitulai«

res. M. le Cardinal de Furh

ûemberg quicpc de ce Corps»

_ im

. а)“

im

.1 Ы

Щ

Щ

'VE

nl

A-`­-_-,-,.gr­\€>-2"c:.m‘



GÄLA 1“\1"l".I п}:

_,eut prefqne toutes les Voix...:

”.5Vne Eleétion d’u-n confente- \

ment 11‘ unanime , ne fe рецш

faire fans que ce luy fur qui

Cl=lC"t0r.I1‘be ait un -fort granclîï _ х

merìte,&cqu’ilfoìtmefme unì#`verfell<:rnent 1°-econ-nu 5E atlíîìf»A

ne pcut_on nier que ce choixe-„H

' n'aìt elle fait avec toute la inf-9-.

tice pt>lïìble.1` M. de Furlìem- ‘ъ

herg ell: parent de M. l’Iïle«5.teut:g~,`

de >Cologne qu'1»demando`1t un

Coadjuteur,.il entend parfaì»M »

‘ teme-nt bien les affaires ,ëc furiaV

toutcelles де eet Eleétorat. -Il«_

ell agill`ant,ìl a,'l’efprit viŕ`,.ö€

toutes les Iqualitezs qu’ìl_ fauci

pour gouverner ,öl 11 е1Ъа11пе;

des peuples ‚ qui .le. doìyenfz.I

‘_ avoir pour Souverain->;,ee qui'

1 parut par les ac„clamae`1on's pu-\

1 bliquesqnì fe íìrcnt enterldreiI

auiîì ¿toll qju'on,l’eûtelc\1.TQl1«­

.‚ K- 4
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tes cesI cliofes font à la gloirel

de ceux qui ont fait ce choix ,

aulli-bien Чад la Genneiôi rnar«JY

quent qu"ils ont beaucoup de

connoiffance, де pruclenceôc

de i|1{’rice. le n’ajoulie rien à се‘

ЧЁис je vousay dit pluíieurs ŕ"ois,-'

де la maifon де M.jle Cardinali

де Furfiemberg.

~» Ie vous ay déjaparle' de lauI _

plerteque nous avions faire се

mois су де quelques perfor»

nes conlìderables. 'Nous en.` `

avons .encore perdu plufieural

autres', dont voicy les noms. '

La Melîirc Fr‘a.n"c;,_ois'I Frezûrí ‚З

С;Зоп‘[`с111сг‚сп1а Cour des Ay

дек‘, oů il futreceu en 1681. Il'

efiroitvñrls de Melläre François

Brczon,Conl`ei'lleŕenla Gmrrcl->

Chambre du ParlementI deI

Paris. -_ ‚ ‹ I

” МеШге.Р‘ап‹;01з де Bougue

L

_4.___a»__¢Pr-yeh

ll
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Frere de M. de Bongucrec .‚

Doyen de ì’Eglí{`e de Paris , Se

Neveu defeu‘M.de Conces„'._

-Doyen de la mefmeiglìfe , ё; ,

СопГсЩег d'E.{‘ta„r„,_ordínaire.

Mefîîre Nicolais YCour__tìn ,1

Seigneur de Rozay',Val-ìette

Si Latìngy ,Doyen des Con

fcillers.Ho_11ora`1-res du _Parle

ment de Paris.Í ll eil: той?

dans Га Чцапоч1п3воп21ёа1с^

аппёщбс ePcoìr]§`1,I‘s`¢:1<:-_,Fr:1.ff`1:_­»1 ‘

çoís Coúrrìn , Bàròr"r‘d'e_,BrL1.‘.­.

Xelles „ Ма:З.{Ъ11;.Цсз—В;;ЧЁЫЁёё„

Sc Prete @Anne Go\1rcip,FeQ1» '

_me de Iea{n'.~‘A„ntQ11},e de MC _- ~\

-n1es‘dÍIr„va};, P'xc£î¿§;ŕ}§Í?~i1"1\5ëQÈ­

nier, Mádame B#ï§onh,e:¿Eeln­ —

me de. М; Br"1ço'rme;’­‘ ',fP_re` x

.dennf ¿uio ń§1¿x_1e{}¿e¿s" {ей Га ~
‚ь

Еле; 1 ‘

Е‘ 55 ‚

U4._A4_S
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Meíiire 'Nicolas Coynarcl,`

íieur de la Malmaifon Sedes

Coutures, Confeiller honorai

re au Parlement de P'aris,$c en

la Grand'Charnbre,au’paravant

Confeiller en la premiere Chí­`

'bre des Regueftes du Palais,où>

ilfut regû en 1649.Il`e&oitñls.

d’un Maiílire des Comptes ai

Paris. Meflire Eftienne Соу

nard fon' Fils , íieur-des та.

_rnes lieux ‚ efrl àprefent Con

Lf_eille_raL1 Parlement en la deu@

xiérne Chambre des Iìnque--`I

~fries, où il fut receu le z9.Avril>`

1674.

'_ Dame Genevieve' le Brun..

'veuve de Mellire Pliilippes~

Genou , Seigneur de Guibe-I

` IHaile. Confeiller. en la„Grand‘

`lChambre du Parlement~ дь

ваш.‘ Е11с laiffe entr’ autres.

`4`}ìnt`a`ns ‘Mcflire Antoine Gc.-,s

«-qlk@'

И-‘AhoыmìwnnggjnЁ
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nou,fìeur de Guíbeville , _Con

feiller au grand (Зонт! , 8;A

Dame . . . . Genou , ferurne де‘

M. Veycleau de Grandruont „

Confeìller en _„la deuxléme'

Chambre des Enqueltes duf

Parlementglde Par`1s_, fils de feu>`

François V«„eyfdeau_ de брат,

mont,Confeiller'au Parlernent,I

ouìlfut-receuîen11635.-Feu M.‘

Genou„Conl`eìller-en'la grancll,

Chambre, eltoìt- fxls de.Claud_e.

Qenou ‚ Confeìller ,Secreta`1r_e„

du Roy, ëcde Marie du Ruy „

‚Ковш‘ des Illuítres Mellìeurs du.

Puy, ßìbliothequaìtes du Ко)‘;

Se fille de Clement' elu‘Puy ,`,.

Qonfeillcr au- BarlemelntßParis., _ А Y L ‚ j А ч ›‚ '

Dame Marie Al3oi'1etr;e,V`c‘:ux;'«=.'-'

-AL„.„A.„_..„§4­-»A

de Mellìre Edoüardïçle: Boul?.

'fetnothe de Leflcoille,S¢2'r‘g1,%.¢`«!,1'!v»‘)V

d&Qhenouů,MaltäÉ§_des СОЧИ
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pres à Paris ‹, ôc auparavant'

Maillcre des Comptes si Monr
pellier, Cadet de la Famille desI

Ponlfemothe , Seigneurs ‘де

Thierfanville , qui one r.-‘liéI

Maifìres des Requelles, «Sc Pro­.. ' l

ciureurs Generaux. des Roisd-e

Navarre. Elle elloit Fille.d’un-`

Confeiller de la=Cour des Ai.

des , öc-d’nne Famille qui а:

donné des Corr,feillers.au Par-I

lement 8€ à la Cour des Aides

depuis plusde cent-ïans, êe aeul

trois Fils 8c;~deux Filles ¿fea

voir, M. de Pon{1femotl1e­de­-.

Lefioille, Seigneur-de Mont».

brifeüil, P`re{iden'tàlladcuXié«

ine Chambre des Requellesdui

Palais , ëc à prlefent C_onl`eiller.V

Honoraire en la_1Gra-nd’C li'a-m,--`

bre du Parlement de Paris 5-.

lean .E-doüart de Poiiffeufiotlier

de Lelìoille, YSeigneur de_Ch¢_«~
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поыРс ёс de Graville. „Maìílre

des Con1Ptes.à­Bàris. ‚Чай àl,

époufé la,` _Fille de M..'de lm..

@wrange „найден: en- la .deu-ï

xiéme Chambre des Rcquênesf.~ fr

du palbais, Le troiíïéme nils а‘: с

Abbé de S.A.cheůil dîAmiens.=.. г

Des deux; Filles'` l'ur;e'_a cflé.

  

Religieufe , ëc l’au'tre a.époufé,;

Mc(l`1reoLoüis François Hem.

начат ‚‚ Seigneur de Char

топ‘; Procureur. General am

Grand»Confe`1l.L"aifné de ее!»

se Famille ell Charles de P-.onf1?

femorhe , Seigneur de ’1`l1'1Yer­»-,~t

fanville 3„don\«­,--le fils ell: Che

vçrlier de Maltha, öZ.„a.do4nné

des preuves de fonfcoufager

élans les Armées de­la‘R~ e.ligi’,on

’ concreles Inŕidelle/sl.De‘-smánlîb. ‚

Ёшосьс porre ¿Mui ?À.1,?10Í5 l:1'5§1~'

ale lordi» d’àl'gcńt»,>tnt¿=tn';POÍM,¢ ~'

da fable:ìì`í?Eßoille.vd’n`laìE_', ;: . '
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Mefïire Paul­Augu{iin дай;

Trimeille ,. Seigneur de Han­`

ehes,I­Ioux»Char.ny „ё: autres.

lieux.:,.mort. le 14.. de. ce mois

âgé de cinqtranteatrois ans. lli

portoitle nom_1’.Abé dela.Tre­

moille ,Se efioitfrere мы de
Male Marquisvde R.oy°an,Chel1`.lv

де 1а feconcle branche de l`1\llu­f

£ire_Maifon de la Tremoille.

Deux-;Auìmaux J'/ißt@ 61. Íß.-‘

Lapin', elioient.-les vrais mots.

des deux- .dernieres-.E.nigmes_.»

I¿a.premiere aef-ré eirpliquée

par MeHie.t1rs Merie de Caënr.

la Prairie Cairon; Bacloufeg le

Compete de Izoueli; l’Amou»

‘feux deI lafbelle Confine-de la

ruë de Bethífyr д l'IndiH`erenr„

' de la.ruè` Beaubourg; le plus

grand Beatfdu Ponteauclcmer if.,

la Tefte noire de l’Oratoire; le.

(i°.h.<‘:va.lie-i:..du~Ca.{i>c>r ,de la.ru.êí'

;
r
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S. Iacques 3, le- Ttoublefellte.

de la ruë de la Pelleterie- 5 le.I

petit B­elarg'ët.de la tu ë Champ

fleury , âgé de douze aus 5'l’ai­

mable Notaire de la ruë duw,

Y mouton; le Conquerant¢ordi«

mire.; le Beauparleur amanef

dela rue du Meutier ',. du.

Monfacre, de larue-de Cleryï,

Meůleruoifelles de Fontoville

de Saint-Leg,er«de Praux 5- Bo-»
guet де Biepé; lïaiimaible-Na

` A 'nondtt-chapeauf* rougesde là.-`

ruë des Lombarclsgla Belle en>

fon tentps5..la1Eamelotte 5 la..

ienne Procureufe au идеи)!

mary ;_1’Ama-nte infortunée de

la.Croi:ç,f B\lane.he de Quimf-»»

PCI.’

Ceme,qui1on~tttouvé=levraíy»

Тем delafeeonde ,.fontïMe -‚

fteuts le Monnier de 'Caucle«>- _

`i1¢C~i_l€,Duc ,j,Avoca_t_a.uméme.
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lieu le jeune. Tamirifie Не"

Blond-Clerc de la ruë Sainte

Avoy-e;-le Compere Michon

de la ruëdes.Lombards 3 Mou

lin P-ierrotde Coulombei le

Compete à toutle monde 5-

l’AimableClion de la rue Mau

confeil, le fubtil Genie de la

rue de Charonne 5 le ioyeux

Lionnois de la- rue cles Lom

bards где Notaire indiñferenr-î

de la rue S. Antoine; la char-- -

‚шапке Qr_1_efiet1(e de 1’entrée

d.e la rue S...Vi¿’cor.. '

Voir-cyles noms de ceux> qui

onrtrouvré le fens de l’une öe

d-el'autre. Mellìeurs Lourdet г’

GoH`emant,de Troye en Chamf

pagne , .Avocat en la- Cour 5'

de»Villedicu у Digeon de la

font-aiuedes Blancs-'rnanteauiçsI

1’Epin'a-y-Bnret de Vitrays B0

ls»'a1r1,e,­p¿r»e’,s,Ca-mi,<:i,\>r:.«;_-,V de C_lu- I
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fel' у po­ug.ce Philofophe, rue

S.G.„e~rmain~'l’Aux-errois;.1'Emi-­ '

nem'. Aflronomede l:9.TourelleY

де Bray; Medard Sivol;L.Bou«

cher,ancienCuré де ~Nogenc~‘

le­Roy ­,.Dun1efrril ,_aurrefois,

Ailcidor du Havre , Pregemr

де la rue S.2rirn:»;=.` Avoyc5_PelL

lerier де la 1V_largerie';`l’O rga

nif’ce`Lorr:ain5 les deux. 'ŕreres

de larue де Vaux де. Vitry' le;

François' г 'Faruirifte de la rue

де laßerifaye.; le petit Blom»>

‘ dinsle Chevalier des Maron;

nier's,d-ela rue де ГАжЬгеГес; le

Direéfteur du Palais' де ‚Вас-г

еЬыз ‚ де la rnefme rue 5» le

beau Commis; l’IndifFerer1r.~_

malgré luy. ,l’Amam: .conllcanrx

dela div-ineE.delaP\lace»Mau­

betr; l’Am:mr-dela pl|.1s.~ainna._«'»Y

ble des deux Sœurs de la-lporre:

S. Marcin ‚ l.’Hill:orien Dum».-V
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vientcle la rue de l’A.rbre{`ec~,l`e

\Prodige inconnu de l’IHe Nos ­

Iire­Dame в le Cœur affrang

chy lePrefi:lieur d’HymenÉe д;

les quatre Aíl`ocicz.c_le. la ruë

` Poupée i 'lenouvel Oedipe де

Poitiers; le Bourgeois gene-_I

rcux , civi.l.,&cobligea.ntde_ la.

rnë Cocatrix de Parisgle l?alais„~

deVcnus де la ruëßailleur du@

grand Loui"s.le petit Bon­­_hom­

me delffle Noftr-e­Datne5Fau­

lere amyde Fizieau. Lottchen»

Autheur.-.ée la pieee Si­e,rée»,.

l'Ingenieur amoureux 9. B. N~

357. le. Preux. öc váeurcux.

Chevalier'. des-. crefiins „de lar`

ville д’А miens ‚ь ГАЬЬё `dä

Siam ;,.le_s деих Cadets taliis де

lae Porte. de Beauvais d`A­

miens 5. le Чаша де la belle

ííerrirne> [пай е де laI ruë Sr

Dcßys ile plu` 'leune Commis..
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au greHe;ôc.l’A.n-ay. du Lev-raux: ~

Provinois , la. celebre allem»A

blée noélàume деда fue da Meu»

fier, l"mbbé Boiffeau de la rue

Neuve S. Louïsìle petit Bro

ehot gde B‘oi[iel" de S. Romain»

de la rue de Bulliide Beaute..I

gard ;duElot~; le- Ialoux fans.

ainotirglzi-»petite Alïemblée ln-A

diennegles l\nterell`ez­ außetel*

de Siam а les Amans p:‘.rŕ`:1.`1ts;"8,¿;«Y
le`nou~ve'au Ferrois. M.<:fcle­­.A

moil`e'llesGu'illot.»-de l`la rue.. S.; —

.Ma‘rti­ní' Gaillard cle'Melun Fl..

Ferry gfla-~c`harm­an'to Demoi-I

felle attenant latPîon|:aineA de la;

fue `-Sai`m:e Avosye в ‘les petits#

Pugu-aux ät leur Tiny dela ruë

` Saint D'or»rrinif:}u'8,I Fauxboug,

S. Germain.; Gloquetdu Роп-Ё

' teauj de mer; la belle dela tuë:

de loûy àl’Anagrarne:„7'ameri.._

tes ma.grdce;;îl’airriable Cla-tierr-h

де lavieille ruë du Temple sla?.
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charmante Brune de la ruë S-i -

Martin ,— voiíine du. grand Ar-Y

gus На Penelope Se la-Minerve

dela ru ë de l’Arl>re­ fec5_l’aima.­

ble Lolotne de Picardie':l’airn9.­­`

ble Pefcheufe des coeurs d’Ab­­.

be ville :.la ŕidislle Mai'llcreil`e de.

Ninon du Palais Royal :la plusI `

aimable des Galleriesd-u Lon».

vre : la Societé du Cloillre.S.,

Iacques de la Bouche.-rie : _la

Belle du-Faux-bourg,.S-Marcel:

à l’A'nagramme , стыда” am

Гари :‚1е$Ргсс1епГез Ridicu

les de 1а;гцё des Lombards , l2.Í

petite Rebelle plus cherie
qu3Amour duquartíer де la ruëfI

_ des Souchei‘ies,.ru ë S. 'I­lonoré.

Deux )'eunes Lyonnoifes one

li-eureufement; expliqué les,

d'euxE.nigmes du Mercure pres

qedent fur ГАпс táůle дури»

_lzaimablle êc' fçavante~ brune де
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Bellecour: Га expliquée eri

beau Vers ., öc la charmante

~„blond'e de ruë Merciere eil

Profe.. ' ' ` ‚

La,k premiere cles deux ’nou»

­v»ellçs.Euigmes queje 'vous err

voye, ей de Moníieur Ràult

де Rouen .cornrne.on_ri'»gr._po_i1(1;n

д}: 1е nom de celuy qui а fait

faut-re.

i '. А ‹ ‚ ì .Ll

д} ‚т‚„ж‚‚ъ‚е„т«чьм=д‚м‹ъ

Ё7‘выьсмъ.

lc. E fuis ma/le r:u7"oúralè}Juj`, gygy

lié _ ­gu'mllrf¢fl21'A f2’rmll.e,­ ­ _

c- f Тата lé grand ,rrr df charmer ,

nl " Et des Dieux je та}: мте’ ,uf

95 ‘Ращ eßrc eune.,M'~mA.ble'Ó“ bgg?.
‘Ч с ёёзё д

И ‚Май je couße лари Ä»
ía . Qin '\ ‘З’: ы
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Е: {м Hcras du premifr rang ¿.'

.Mettant т то] toute leurglvire;

fl rfeß pas 7'nfqu’mlx ‘grands ef

prin,

de типа?’ :jhm: épris,

Se fmt cntr’¢‘ux'une­I/1¿'r'oirr.

«Здё
Ю

оп т: tìemlroir bien malheureux,

Si [придав те.‘ beaux tlm/eux,

Сотте т‘: Compagnons le jim#

I en leur Camp/sgnei;

диод; que le Cíeífìit т muraux

Par un de/lin qui m’/ucompagnc,

— M» ‘ф: феи та‘ temps fabry

de fer coups,

AUTRE ENIGMEQ

ì'.

IE fuis une Fillefans ’Phe `;

Nuus пяти‘ plufìeurs Sœurs d'1m¢

* ¿gale нити’ , '

Maia' de dffërcnle großëur,



/Ee пош ne ref]"emlh/ons jumuie

ALA NT. ‚З emr»

‘поди’ Mere..

lese
Suns douleur elle m».¢fuit'nuì]Zee,

,Quay que „ищет tres ­ jeune elle

uit leflanc ouvert 3 v

Е‘ quand long­eemps fuir par

elle е]! ßujïem

Dure: ‚ 'vieilles deja nous пот fui

ßm puroiilre.

lërîë
Quand on me prend dans man

germe âge ‚ \

fe те стиле -le front „азот Жан

Íwere lanudenu `;

Et quand fupprnebe du tamleuu,

Mntefle или й nud ufeflunm'/le

preßsge.

Quelquefois дед!‘ fört suchet

Dum une реф” blanche où l'on ne

peut те »voir , .

(Jar Идёт puur meyfìuoir,
i s.. 'I _A

Е“
‚



„6¿//oa me пешие avec peine apr

тише!’ cÍoc_rcÍae’e.

«Ёёё
_- „Quand {у il a'eß`plao~cle

ранга; ‚ ‚

el-fm тете en morceaux mo»

ì . ¿mae prißn , _

Cherc»hes.erg,~ Le¿'c'eur ,la raìßimD

ll
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Ч

l

‚р; employ cli*/lingue’ fatrcmi /i т’

nfemporres.

Voicy un fecond Air nou

veau з! il eli comme tous l€5

l`autres que je vous envoye ›

d’un tres-habile Muíìcierh

Ё AIR NOVVEAV.;

Rojîroas du temps

- ' ' „Quandileß commode.

Ката)’: ‚ nos Amours , Iris , ‘идиот

coneens,

(Ci-’S lagig; дар”; пе fout ppc! È

la r/iode, ` `

О”
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Dn дайте т ÍI­1}fz/er,IrI'$ comme

au Printemps. ‘

Ь Praßtons du temps

" Quand il ф tammwle ,

Идти: nos дай’: ‚‚ Iris ; vivan!

‚ namens, ‚ l

_ . Y _. ‚

Moníîeur le Comte de Flo-

renfayc ‚ «l’un« Ides jeunes Бей‘

gneurs brie le Roy enrreriencl

'auprés ‚де Monfeigneur ‚ 1е

ВацрЬ1п‚ёрои(а’1е‚ io. doce»,

mois Mad­emoi{`elle de Зевс’;

ëìerref, ‘Fille -de ¿l;g,¿

l Marquife де Seneëlerre., dogg.;

l la verrußcle meritç‘yo;u¿s««'e{l gli

\ connus.'La. maniere obligeargyçgy

l «°>C..1¢S.r¢\rm¢s'“:da«i1$ lefquvls ish

E ìïoyedonné fQn'aepr¢.b4r¿m/r

ace mariage', en `le',l<.iì';_.f\r1c‘„a_\lgiïìg.-ì

‚ bien que. ceux ,4}u@.i~,p9u'_voiç,n3:;,

lì l’g..voi1j'irna¿gi'né,¿ne щ; l_a¿`1£l,`em.§

Prefqvë rießlà. vous ;s1.1»ièi.r§'f.-J

îanfvier x 6 8 8.
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Monfieurle Marquis delle-.

renfac e{tPrere de Moníìeur le. ì

Dued’Vfez. llamarqué fa- va

leurenaplufieurs rencontres, '

8: а pa é par tous les degrez

de la guerre, aux Gardes,Gar:

de du `Corps , Moufquetaire ,

Cornete ‚ des Moufquetaites

pendant queM. le Comte de

Marfan en eíìoit Enfeigne',

aprés quoy il a eu un Regiment

de Cavalerie. Iamais perfonne

лещ uncaraétere plus людей‘:

öl’. plus honneůe : auíli s’eli-il

attiré une eůime generale.On
ne fçauroìt exprimer Iavec: .

combien de grandeur dlamevôc .

de nobleife dans le procede.-A

Monfieur le Duc 8: Madame

la Duchcífe d’Vfez ontagy cnc,Y

ce rencontrells ont voulu faire

`la nopcedans l’I­Iofrel де Monfa

taulìer ‚8: l’on eulì dit qu’_il,s„Í
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marioient un де leurs E»-nfáns. "­ _

Vouîìugez bien que Mele Вид’

de Montaufier у ` tenoit ест‘
lieu d’un veritable pere.Cl1a­-IY

cun connoill: les manieres де

cítte Maifon , qu’on auroit'

peine àtrouverailleursll y eut

illumination , Íimphonie 855

Bal. L’illuli­re Maìfon cle_C`ruí"~­î'

fol , dont'eliMoniìeurle-Mari

quis de Florenfao, prend fon

nom де laTerre de Crufl`ol,qu_,i»

ef’t dans le Vivarets- , мес ъёсгеё

де Comté. Charles IX; “`,ë`rigea."`

[Пи enDuché ôc Pairie' »­`v"c'r`s‘

l’arr 1577. еп Fav`eu,rd"Antòine‘

de 'Crulfol , premier 1ïQut‘:'€i"\l"’-Í-I

Тег.‘ мааьшоагьнъ `dè`~Sénee"='

terre eli petite\'Nîe'p`c'e'~de ГЕЙ“- Moníîeur le Maréchal"äe lila'.

Ferté ‘="&c ъеадашс’ fa mere дед."

даты:Ёйепре ‘Bc Найти'à.'i’foa

èe”Loi`1gtreval"‘en '~"i’i`c>äì"¿ìië. -1€-»È

.1_ ‚запад
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ne vous dxray _

de сексе nouvelle Мапее. Ie'

vous envoye feulemenc ¿lcs

Vers que fay fairs pour elle'

dans rua Relacion du dernier

Carroufehdonc elle elloin. ' ‚А

щмееедеееет’

19-0 U-PQI MADEMOISELQE ‚

" де Seneclcxte. ‚‹

Dlla ‚сияет, une Шали;тф

fange, .1 - ’ ‘ЁDe гед„1;‚е‚1„„‚ l’Íaumeár , A

De la beaute', de la делит’,

I De: cheveux blonds en náqmlance, щ

Вал-яд’т ‘от, bien à clica/»IQ ‚_ д

Cela [Мг un merite, À peu ¿wams

_ .ëgßle 4' В ‹_— Е: дед [д раме/граде

‚ De ее quifë rençantge en,¿el¢l.e, д,

Legplus vives: cpuleum„ri.0nr m;l.­¿` _

turejeint. ’ ‘ ' ­" "Í'””",1

‘l
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`Пят nos Irzrdins [н ‚Лат les

plus ßrißlantei ,_ `

~ Í Parri/]Ènr Ыт moins e’clrmmm,_

‘ ` grr celles ‚мы‘ «voit fur _ßn

Ífínt .‚ › ’

Sanrfprit ф doux , agrëßéle ‚

— Ell: т frm tout ce qrfelle ‘отл.

`‘Тип rhßrr/reß pulßfmt frïalrfmrle

' quìpeuf,

Farr eff ‚вы; qui s ‘т trouve три

ble., '

‚ЕД‘: de conquefŕes ." quel fracas..

.fil arrivait qzfrlle clrrrclmß fà

ил)’: д, ` "'

Marsella ‘шифер’ lëspnî ‚

D’{me [age д‘ prudënte Mere

Dont [д fl/frm пули; tout ‘се’ 9и’е[[е„

alolffrzire ‚ ' ’
Nffbußïe ‚дм; У 7

ÃrfelleßrrzcY d’rm mr-;aâ{rrr“,.

ай [я ¿loire [идёт ‘етотудг trim"

. "l”PF”"?­ ' ‚’ _:‚‚ T

‚-‚_ 7 е ""'.‘­;.4'.' L :— «afl
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. ]eudy dernier 14.. de cemois,

_ Monlieurle Preŕident le Pelle

tier,époufa.,Mademoil`ellc de

Rofambaut , riche Heritiere

de Bretagne. ¿Elle ей grande,

.bien faiteůc fpirituelle. Ma

Ydamefa Mere ей dela Mailen

du Goelau du Tremeur,öC cette

`maifori 8:‘ се11е de Rofambault

font d’une tres­bonne 8: aia

Icienne Noblefle decette Pro

„vince.‘M.le/Pellet-ier-a du me

rite ‚ il (gait beaucoup Ё Se - @ll

parEaitemmentbo~n¿ne{’ce hom

„та. le n’ay qu’unÍfe»ul._-,ìnotà

2aioûter pour vous 'eb faire un

fort grand Eloge.,"Il_.«{`u'it les

traces de Mo.n{icu'r" le"Ci.O¥1tf0 ­

leur General fop YP,e',re.', dont ie

,E vou_;s- _entretins ‘ ‘ amplement

lors'Y qu’il fut nommé ;` par

„le Rfoy pour remplir ce poů¢­«

„д?
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Vous fçavez. Madame , com-`

bien il,efi‘- important , ëc qu'il

demande un homme éclairé ,

íidelle Ее laborieux. ~ ‹

1е 'vous envoye les Poefìes Pue

рам!“ де Monlieur де Fonte

nelle,que1e lieur Guerout‘,de«

,bite , бей; à dire , trois Ouvra

ges en un Ген! „puls que ees

Poëlies„,oi.1 -les Con.noill`eurs

trouvent toutes lesI beautez

que clernancle.Y la- (implicite _ де

Ia _Bergerie , font' accompa»

‚еще: d'un Traité , авт agrea

ble que curieux ,fur la Natu

re cle l'Eglogue. L'Aureurya

ioint fon fentiment fu«rfl’in«

“шее quefont aux Modernes

ces zelez Адогасешэ de l’An,1

\ Ii:iqui|:e':„q,\-1-i ont pour l~es.Gr,e,e,s

ëe les; Latins une venerarioniì

-refpeéliueu(-`e , qulils les «admi'­`

W11.t.)'l1,;fq\J.`€x1;«ltr.ur.s` Vclcfants ф;

3 ’ ‚ K 10.4, ‚
.‘ L .

A l



248 MERCURE

je croy , Madame , que votlffsqV

luy Г aurez-quelque gré d’a.- _ '

Voir als voir que non {cule

menc1nous.po‘u-vons egaler -les

Anciens „mais rnefrn,equ"1l ne

nous efr pas défendus de.

nous Hacer que nous pouvons.

aller au delà de ce qu'ils our

fait de plus merveilleuse.

On reprefenre depuis Aun.

mois avec beaucoup defuccés.

une Tragedie incirulée- леди;

lia. Les plus grands hommes

avoienr :ailé ce lirjer ,V за Чао};

que Vaílion de се ROIDAIFL, qui

хсгоигпа à- Carcage , alfeuré.

dela mor: qui luy étoit prepa:

‚ее, leur cull: paru Foru rou*

eh-ame , ils avolen: trouvé des ,`

'çbůacles qui leur fembloieńïn

-inv-incibles à la reduire au

~Thcarre.Monûeur Pfaden a eu

ïmoìlns де »forupulcs , ¿ou peus-,

'fìre plus de lumieres , Se pour
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‘faireimieux briller -unelï belle

aëtiovu ,. il aY prcf’c<':~_ à -lÍHiílo'|`re`

-des chofes qfu’elle ne luy forrrf.

nilïoic Радий. il l"a.rnéme _charlŕ

Щ gee dans les circonílrancesfde

>l’a6l;ionI pri~ncipale.A _C_e~¿q'_ue lŕïçz

Regulus elli fr éclarant 8L" pare

cllune fr grande ame , q_u_"o.-n n`e

peur l"enre'ndre fans 1'admì»re“rl

Vou.s-pouvez juger par là quill

d'o'ir.y avvoird-e Yf„§ra._n_dc:s"‘lneau'-5'

вез‘ dans @eene piece.. ‘д - "Ё '

. ПАпсЬсцг сШёС/аеглйг’ д «lo

-Mud.' en prepare une Commi

--'quewenî cinq Aŕëes p‘ou'rla­ На ’

du Carnaval'. Sii ellereuflìc au».

ranrque cerne agreable Corne»

ci-ie ,_ les reprefenna-rions n’em
Víifnironr die tix mois „puis que

‘ celles Cßhlev-alierAK Мг mode

'co­nr.ir\ucnr entere. Ce:'te1?ìe

#ce ‘n_­’a. pas elle moins Vl1.eu~re;Lríïrî

~ï~fur=1„c:‘.i..>al\\lg'r-,er'~,_-|S>e@ilL ferr1'bi¢'q~_L1¢f



1,0 Lis/utac; VRF.

I Timpreífìon у falle connoifire

tous les jours des beautez nou

velles , tant on a d’emprcíl`e

ment si la rechercher. Voila

Yavantage qui fe trouve si écri

re purement ‚ 8: à dire les cho

fes (гипс maniere naturelle,

fans grolïir les Scenes par се

qui (ort du fuiet. ~

Ie n’ay pas grancïehofe à

vous rnander touchamslesMo

des. On fait toujours des drapâ

rayez , 8: comme ëeíifufn éta

bliffernent qui ne fait q\1C

commencer , 8: que plus on

travaille,p~lus`ces-drapsdevien

nent bons ,il у a gra-néeappaß

rence que l"ufage en durera.

_On .en voit depuis peu ai car

rea.ux„ët on en aurabien ­ 10111

en дат. Les Femmes ро!

iacnt une efpece d'habi1lement

.qu’on appelle S_u/¢¢mf..La- gorge

.J
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cli taillée comme les Vefies

qu’elles portaient autrefois. \ ll

y a pardevant des agral­Yes'd’on,

cl’argent,ou де pierreries. Les

manches font en bottes ,öl re.

та“ par quelques-unes де

ces agrafŕ-`e,_s.1l у arles Femmes

qui portent deS,Amadis .avec

cet habillement ,I mais ее

een pas general е Les Points de

Malinefont fort en regne:ainli~l

’ q.-ue les _Coëí`1"e,sV nommées lar..

dinieres ‚ёс lesmnnclies plates

де ,chemifes dont les dentelles

fout Роге hautes. Onles nom»

me Engage,/metes. Ou y-met des

Points tres­hauts 8€ fort Рики:

‚ avec cles pieds..

On écrit де ‘Conliantinople

" que les Ianilfaires : y ellioient

entrez.au nombre де quinze

вашем qu’aprés avoir .encore

demantlé Гера ou huit relies
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2-.grr MEKCVRÉ __ ‚‚. l

des prirrcipaux (_),lR<:iÍcvrs.,-Ya-voient aulîir demandé le _relle

deleur paye au- noriveau _S.ul‘;l_ _

tan , qui prit d`ab0r_d la reVfolu­

фонде les faire charger :1mois

comme il manqruoir de Trou

pes 8: d’argem: решаем, fon.

-Conlîeil fu.:cl'avis qu’o‘n arreli»

tall les plus gros Mar'charrds~

dela Ville , Se qu’on les mill:

à la сотне pour @avoir dßeux'

ou cflzoir leur argens. On en

tira quatre _ millions qu`0n

donna auxI Troupes , donn lC

’nombre fe cro-uva Ьсапсочр

iplus grand pour les recevoir,

-qu'il rfavoit elle en demandant

_elel`a|rgenr ‚ Ссш: ~í°or<nme rC

ïceu‘e',ces Troupes ne lailfererit

#pas de pi_ller­plu{îeur's Машин

fdc la' Ville , aprés quoy` elleS

"Е: difliperenr. Iugez par là dC

I»"­¿ _
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Tella: des affaires de се]: Empi

re?. Ie топает!‘ `e1mer_ieudra`y

p1«aS.'am'p1¢m¢nrY1e 'nìois pro

ehain , .SL fuis. Madame,vo£l-re

з“. _ _. ._ _

Ч.‘. ‘ _ ` f “Í

з . › . \ Ь/уазйё

А Рдт1е 31. Irmwer rh?.
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.Extrait du Privileg: du Rily..

 

' Ar Grace д‘ Privilege du Roy , dormëhârK

Chaville le 18;1ц{11с:1‘‚85. Signé, Baa

leRoy en fon Confcil lùt§Q¿1|1»,ms.­Llefi:'

parmis à L D. Ecuyer , Sieur de Viaé de _

faire imprimer tous les Moisnn [Дне in

titulé MERCURE GALANT ‚ contenant;

pluûcurs Pieces , Rclatinn,.Hi{ioi¢¢5..AVßn‘

tuxrcs ‚р: autres Yçourara es ,hiliotiquc ‚ сны‘

neun 8€ gal.1ns,' pour al'l`:«1cisl:.\<5tion> de

абы; eher ür tres amé Fils LE oauruui s.

codant le temps 8: :fpnce de dix années.

a compter- du jour que фасад deldits.

Уайт: fera achevé d'.i'mprirrierl poulie.

‚клади: fois : Comme „ш défcuftsfone

aiŕetà ¢òu$.L1bm‘f¢._a', Imprimeurs Gra

veurs знаке: ,_d‘1mprimc.r raven д: де

bircrlcdir Livre fans le con cnt-ement der

1'Expofanr,ny.d’cn extraire angine Piccc,ny:

Planches fcrvant à;l'ornernent»dudit 1.i,vI¢S-1

mcfme d’cn vendre fcparémcnnßt de АОН"?

â lire ledit; Мне). le щи; à gein; dc fix

mille. livres dîaxneade ,conm ¿ljarurr dß

eontrewcnans-, д: coxiñfcation- des Exclu'.

plaire; , coutrefaits taìnñ-.que физ“. long;

1 di porté audit Privilr

  

Rcgißréfur le. Livre d5:.C’op7mna|m'».ll. I 4;. I

Sœfrmbre 158„

Signé Амм ,_s,mai¢.
En ledit Sieur l._D_ l:`.¢\ny.er.„Sì¢:ut-Yde.`

Vi1é:a'^¢¢¿¿ dt tranfporzé fon droit den

§|?rivil<gc¿A „Thomas шип)’ , l.illtaìre.àf;

Lym." ’ "п!‘щей: fuivant lïaccord fam:

@Hu ¢l1,x._
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